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Introduction G4n&r~le.

L' ~~~4a int6rn~tion~la de l~ Jeuner.se ( ;985) dscrét~e par l~s

Nations Unies ~o~s le triple sa~t de l~ p~rticip~tionf de 1~ paix et

dt.:. d~veloppem.$nt ~, pris t'in il y .s. de c01.~ qt:el.q-_'.6S ~ois.

Le ~Jnég~l, notre pays, à l'ins~a= èe l~ CO~~~~2::t~ interu2tio­

n~le, :' ~ plaine~e~t pris p~Tt et vien~ en 9l~8 de d&cider de l~ p~o­

g=~~2tion d'~~e dSce~~ie de l~ jeunesse. C'est là un co~ci 10u~01e.

,Cet eng<.:.gement in.terD.2.t.ion~~1. 3iJ.tOt:r dec prob1~o.ec d~ 1=. jei..~neo:::;(j

pro:.lve encore '.L'la :2'ois, si besoin en est, 1$. pertiner~ce de 11 ~.:f:::irt:l:;~­

tian selon l~q~elle : en cette fin du vingti~me :::;i0c1e, l~ jeu-~eB8e

conctitce l'~~$ des préoccu~~tion5 m~j3:.lXe3 de notre époque et de noz

sociétés.

?our notre p8.=t, Cl est cette jeunesse q~i se .::i·i;ue au centr'El de

notre prsoc~upation à trave=s cette monogr~p2ie consacrée à llétude

des"i~plications socieles au sein de l~ je~eDs0 de 1~ gection et de

ll~Génage~ent de l'esp~ce dük2rois~.

Une t:riple u:.otiv?tion justifie le c.:::oix ct 1 \.ill tel sujet :

~o Un 90~ci prstique l'~doption d'~~ tel cujet per~et d'éviter

le psit2cisme et le verbiage ~ecile.

~l sJ~git ici d 1 3tudier ~~ cas pr~tique, con~rat L'-~0~isetion de

~2k:'.r et les pro01èoes q>.:.1 elle engendre.

C1est donc ~ux ~~e T8elitb quotidienne Q~e noŒS no~s penchons et non

Sl.:r des tl-"'\CêS généraux, ge..1v~:.:.dés tel8 q'..!e L::. Il po1itiq:.le sportive",

1:::. Il poli·ë-iqt:.e de :tOT::1atioll des cac1.Tes o.s jecnesoe 3t :::port li etc •••

Ce souci pr~tique e~t dicté en p~T~ie par le tYD8 de ~oT~;~tion s~ivi0.

':;' est jt:.ste::lent cette ~orr.î.z.tiol1. ~ntéri$t1.re ~t sez in:fli..lences qui CO;lZ­

titt:.e2t 1~ d~~cri~ne so~ce de notivation.

:~o_ U~ so~ci d'~tiliser ~ez èl~~e4ts de notra for~tion socio1o­

giql1.e explique ég~lel11ent ce c::oiz.•

LE. sociologie €énéTa~e .€.tudie les ~site E;ocL:~;.:.x et leü..r~ intaz-­

2ctionD. '~lle lec ~tudie non p28 à p2rti= dlidées pré~t8blieD, non

pao à 9~rtir de positions subjectiveD m~is Dimpleuent en les consida­

T2llt comee des réa~it4s autonome8 q~ ont leur dynaoiq~e propre.
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c'est d 1 ~_illeu.xs ~ 1 \1.:."'1 des :=.:.xiomes de D-...rrkai..o. d~z .. 1e[; :>~gle~ de lE':.

l1.ét::'ode soc iologiq:..:.e Il 'i : consid4rer les f:::.i te soci~.t.'..X comme deo d,,-tc.•

C'est 1~ sociologie ur~2ine, cette branc~e de l~ socio1.o~e gGné1'2le

qûi ét~die les probl~~es de l'ux~~nis~tio~ q~i constitcent son do~~i­

:'le privil.sgié.

Lz,. sociologie uro~.ine est à l' :.:!..Tt::,;.;:tiz~.tionJ ce q~e 1. t èpict6l:llo1o­

gi~ ( c' es';; à dire la 9~i1oElop::::ù.e de 1<;,. :J~ience)) PAt à lé'. .science,

c'est à dire q~'el1e ne s'intéresse ~~S ~.'~ tT~vnuz de 12boT2toi~e OÙ

SE/cl le sci.entii'iq:l9, ici €lr: l' occt:.ren(;e 1 t UXO?r"~6te êst <::9te, ~::ie

seulement 2f~ résultats, cl~st à dire ~L~ condi~ions d'epplication.

~Iest pouxquoi, 1~ ~c~io1o~e urb~ine devr~it f2ire l'objat d'une

tention toute psrtic~üi~re d2~S r-os p~ye en voie de déYeloppe~ent ter­

xio1ement Y1cti~es d'cne urb~nisation pro~lér~tiq~e.

r.'est cette ~rme que nous ~vons tenté d'utiliser en us~nt da ses Qé­

t20des co~e voie d'entrée dens 1 1 itude d~s pro01~~es d9 la je~~a~se

l...:To?ine de J)clcar.

3° :::Jn.lîn, u..'"16 derni·')re ootiv:::tion et non 1:;1 ::::l.oi.ns im.portan·~e (;;, est

~e pr&occup~tion const~~lte dev~nt certc.ins ~4~O~0nes psrticuliers

q~i ont CO'~~ à DaH?,T.

3n e::'::?et, notre .9.ttention .s. 4t6 :f:::"2pp~e, ~~ol'tsü>ent ::oudroyée pt.1'

l'2~pleux du ghéno~3ne de la ~Téq~e~t~tio~ q~esi ~interrompue des T~e3

et de 1 1 extérieur des w:.aisons p~.:: 1aa e:l.1~nte dt ·..:....P).s part, tlz:io dl ",l1tre

part des Dc~nes tristeD telles que cee enZ~nts ag~p~~ ~t.~ portes d~~

~~S d~ 12 ~otT~c à ~di ou ~G ~eures.

g~tio~s : po~~uoi les e~~ts so~t - ils con~to~u-ent d~~s lss r~es 1,

pourq:.:oi se di!';9'.:tent - ils les T:les ~vsc lec vi:::i.~des et les c.<:.l.z·­

ches ? ::ci est - ce q".Ji 3xpliq"J.e l' e.c~~,r:leDel1.t déC en:t2:ntz à ci:rc:.-:..1.sr

constêJ:$len.t ?

;.~tant de q~estio~s qui noe8 O:lt Zinaleaent cond~its è e~viswg6x d!0­

tudier les probl~mes gén6raux de l'urb~sation de ~2k2r.

(1) Th!rkeine (3) : "Les rfgles de 1~ ~'thode sociologique" F.Ur.
Libr2irie pl1ilosop~ie co~pwpor~Lne.
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~\est 90UTq~oi no~obstan~ les di:~~icultéc pT&visibles, le désir

de cO~~2itxe réel1e~ant l~ SOlITCe des prob18~es ~ Tini p2~ triowpe=

de la contg~pl~tion. r 1 ezt le lieu de sign$le~ un cert~in nombre de

di:;:~~"'icclt4;s Qui ont gr&V9:::.ent g~né 1<", pZ:.r'.f:;:i te ré?lis~.tiol1 de ce tr:?,-

V2.il.

:1 y & to~t dl~~ord WL prool~~e de doc~ent&tion liBe à le q~es­

tian de 1:. g€<s·;"ion et de l' E:.~én2.ge~ent de l'esp:o.ce d2.b::..;;,"'oic.

~L r~gle gsn.ar2.1a, il :?$ut un.e vari t~.ble VOJ.O;lt0 de :,.... e::::J.er:::::J.e pour

con8tit~ent ~~ ?8cteur de d~couragg~e~t et de dB~obiliGstion des c~e~-

Dns s~tre diIZiculta est li~e à 11 2 0sence d~ s~bvention de uéooi~e

à 1 1 ilT~~?:. cele constitue un ~2ndicap sérieux po~'" une bonne ré~-

lis~tion du trav&il.

Il est ;aux de dire, il est erron4 de penser q~e d~n5 12 situation ~c­

t;.lalle t:.n ét\:d1G'.nt peut à p:?rtir de 93 bourse, trot:.-ver le~ moyens de Z'08.­

lis~tio.n de D;:: Vonogr.s.~nie.

2i lion veut des monogr~pbies digne~ de ce noc, il faut que soit

rev~e d~îS le ~on sens, ~~ q~estion de ln D~bYen~ion des monographies.

Il. :'~~ut en:fir~ s:ign&le::- ce qui peut être perçu co;::,m,;& \.lJ.'l.e di::::icul t& su­

pl-9t'.ent:J.ire ; 1e c~rEcct8re prssQL'..e de pion...-u.er de ce trc.V";.il.

3n e~~et à notro conn2issance, ici au ~~n~g~l, un sa~ trave~l ~

éts conGacré ~~~ i;~plic~tion~ soci~les de 1'urba~~s~tion de ~~kar " il- ~..'

81~git dl~L ~or~ org~~sé p~T le ce~tre Le~~et dont 1e~ trav~~ ont

fait llooj&t dllli~e publicction (2)

Certes des tr2v~UX divers ont été conS2cr0 à ~akzr, c~is le plus eo~­

vent ils tr~itent de th~mes li~s à 12 ?o~cl~tion, à l'~isto1re, aux

pel'~pec"t"ives cl 1 f.venir sur le pl2.n indu..9triel, co~oxciËl etc... cres>;

le -:::;~S è..: "Livre 31<....i1.C S1..'..T l' ftude d;l p1a:-L d;i.rac-celir d' '-1.:i.~bz.ni.S)::o,tion de

D<:.ke.:!:' Il et de plusie:..u'5 Uéi;lOi:i:'e~ d t 0t~di:r",""1ts COL.SGl.cr~s à 12. q<..:.ectior.....

0enis~tion en :Sriq~e s'est tenu à Nairoby au Zeny~.
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Ce s~Œinaire s'est inscrit par~aitement d~~~ notre persoe~~ive

de recr-.ercbe à s_voir les pTobl·~meD soci~.~ de l r ur:':?.nisLtion.

Lee tr~vaux de ce s&~ineiref résl~és et publiés p~r DiEk 0100

. (3) ont largement contribué à ssseoir notra ~éthodologie d'app~o­

che dt t· ~::i1e.

·.;;~elle est cet'~e mét:::'ddologie que nous _vons ~~:ti.lis.$e ?

Fo~ l~ ré~lis~tion de ce tl'~vail trois dém~rcèes intrinssquement

liéç3 ont constit~é les 01&ments de notre m1thodologie.

- Lz. doc~ol1t::;tioll th4oriqi..'.e il s' G.gi t de L .. 19ctt:re de docu-

r<lents 1i6s ?:" t"'" \(le. ::'ou.:r ce f""ire nous ::-.vons Durtout utilis _ les

::;arvicae de L. bi~liotr~.~C2.·~..e :.1.:;1.iver ..~itai;r9 ( B.U.D. ) et du i~inis'l;_­

l~e de 11 u=~ ...nis;::e •

L 1 ooserv~-tion empirique deeert::::1ns p;lGnOm~nes que nous "wons

~lob8erv~.tion, la c?p~cité à bi~n oossrver, ~Gt une -r~e néces~~ir~

à tot:::è cl:erc~eur. ~~11~ constitue u...'1. ~lé"-1el1.t ::'ond~'"'an.t3.l de ltenq1 ête.

- Une enquât0 zO~üaire, à p~~ti~ da disc~ssion3 svec divero

2.gents publics tr2vaill~t d;?.nG ~e sectl'Wl' de la jela'leS8S 0" de

l'urb3Ilis~tion.

Cet~e enquête a per~is dlappro~ondir certains poL~t3 et de recueil­

lir das ini'orr.l&tions :t"e.la"tives 51;).88i bien à Itt:=b.:.:nisation de D~î.k&r

q:.~ 1a~ probl€.~e/3 Cj':J.e rencontre sa jeunesse.

C'est juste ont entre ces de~x po1es : L'ürbanisation de Dakar

et les probl'3mes de la jeunesse que r4side notre prob1êo~.tiq~e, le

noeud de notre questior~ement thsorique et px_tiqua.

_____--..o~~~

(;:::) Il ~~trê'tégie uroa.ine en ..t'rique Noire : :"uel 2venir pour ~èk.sr ?

rec~arc2e pluridisciplin~ire - ~~k~r ~v~il/JdL~ 19:5 -

Centre Labret.

( .... ) - 01:00 ( '0iak ) Il ~ 1 urb·::.nisstio ~, ses :,Jro: l';'t!lec 30ci~:.!:X 8'/; S~E;

cons4quenc6o ; les effet::; de l' t.::r~ -",._isE'.tio~ Il -: 97~
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d'i.:...":. esps:cs dOrL'"1& .90-;".8 ~e triple :J';";':~.s de 1.' :::..'.:':-i t'Ô."l:;, dec esp2.ces

ve=ts et dec voies et dêC Tése2~ diveT8 ( V. :~. ~. ) ; ~o~t ceci

li tiq-:...::.& $oc1<:'.1.&, éco~ociqè2e, C\.:1. t:..::..re1.1.0 e'~ c •••

Une q~estion politiq~e en ce ~enn q~9 c'~st p2T ,~~ ~cte ad-

blics q~ dGcident de l~ m~~i~re de g8re~ l'e:Jp~ce, de type d'2~-

oit~t et des ctT~ct~es à mettre en p12ce.

Une question étinet:.:ent socie.le -; c~.r il :-:s:::.t gGrer 1.' esp:;'.;)e, il

:f'61..:.'t 02.ti:r, i1 ·:":;,;i..:.t construi::,& J il :i':,;,;:,t éqdper en ten~t cow.pte

des 2spi=etions des di~;'~rentes couc~es et cls.sses soci~le5.

'.;ion soci21e-. Gfrer 1.' esp2ce, ç 1 eS'1; ~·.·~'.ssi g~:::-er les dfplc:.cer:.:.ents,

les éc~~ges &:~qcels ce livre~t le~ popcl8tions ; c'est gérer 1e

( ~iV9C:!..: ~~1 tursl ) de ls. popu13tio~1.

Goes le T~P90rt de l'eD9~ce ~~ te~ps, c'ezt à dire ce lien di~lec­

tiq~e entre gestion de l ' espncG et ge~tion du tecps.

La Ti),P~O:r't de l' espèce "'~ te::1!?~, depuis la fl~iloGQp:;.ie ~n-

cienne, ~ ét& ~~e préoccupstior- ~onst8~te des c~û~c~eurs : l'es­

pa~e peut-il être eovis~g6 en d9~or8 d~ teops ? Cette question

nlest pas p~TeQent théoriQue j elle est ~ussi pr~tique.

S'est pouxCluoi t.:.J."1. consensus s' est ~·c:::.;:)li pOU.T consid~rer q'l~e l' es-

p~.::e est indis80cis~blecent

de l'espsce!tenps.

1 -' ~ ~.,
.1._ .t...:._ teope ; d'où le concept ~cce9té

•
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LI espace / te~ singcl~rise une relôl.tion p~r·ticuli,3re
en ce sens que c'est,'la gestion et l'an~n~geuent de l'espace qtd

o~~r&nt les ~o~ens et lee ~truct~es de la gestion du teops.

20us cet &cl~irsge gé~~ral, l'eopsce repT~sente un enjeu

Qu'est-ce que l'espace D~2rois ?

Lo~sq~e no~s p~Tlons de l'esp2ce D2k~roiz, cous 2VOr-S en vue

tO".1te Il ~ncieWJ.e région d'\,)'. ccp- vert q'.1i v-.;, de 1. 1 ._tl'~n.tique à

dép~r~e::..:ent

Cet esp~ce Dakaroic d~p&s$e donc les li~iteD de 1~ cocaune

de D~o.r pour englober leD deux ~;,,;:,tre~ COClW.unen de 12. r~gion

ciiaai que 1es de~ COLJOun~uté,.rt:~ralêD.

L'espace ~~~rois est à la ~oiG urbzL~ et p~ri-urbain

dégrs.d& voi.re ::!Êlme rure:l.

Il constitue le c~dre de vie de milliers et de uilliers de

personnes de ~~lieüX divers, d'origines diverses, de positions

soci~les diverses et d'appar~enances et:~o - linguistiques diverses.

L1esp?ce Dakarois n'est rien d'autre que 18 projection

S~ 19 terr8in de le société 8énégelaise avec Bes valeurs, ses

ethnies et les r2pports soci~ux qui con~tituent l~ ~ase cène

de 13 sociét4.

Cet asp~ce D2.k.:;rois, comme dl r:i.lleuxo p:arto"..'.t en .·.:E'rique.

"" ~O:1:~U --.me ":,.lI'b:a-.nis~.tion récente 1 tr~s rScên·êe. ::::1.1e l'ut ini ti6e

p~r las coloniD~tears, q~ d~s ce do~;ine, co~e d~ne bien

d'~~tres oe eont tr~s peu souciés des 9rBocc~p~~ionG et des

z.spir:: tioZ).oS des popclation.s ~·..1tochto:les. Ce q....d. &Z91ique qt2e

cetta urb~is2tion ne concern~it qu'un petit r&d~t de terr~in

dGi:1omm,§ Il Pl~,tea.... " par opposi tian ~ux qw::.I'"~i.e::s 2,;,,:,tochtones.

\
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Cet ~spe~t de ~2 questio~ de ~1~0n~is3tion de D~k~~

,",insi q'.:e 1:::1 li ;:,ison -~vec 1 r exode et 16<':: dZ;g-.:erpissemen:è G

co:-..sti tue ::'lotre !jorte dl e.i.'l"'.;rs0 d~.~'l~ ce ·!::r,:::,v2.,.il de recb.erci:e ~

D~k~r : ün si~cle de co~st~~ctiort { c~2?it~e =).

!l explique d~nc ~ se~c 1~ ~o~~e ~i?ol~ris2tion de 1~ 7i0

u=b;:ine à Dco:.k::.. r entre le ?l:~.te8.;;' et lec C;..:..:~X'tie~s p.3ripb.ériq~eû t

~ipolarisati.on c~,:r;;:.ctariSBe ~x,-:r l'exict'<:21ce de contrê'..s·!::ec lliarq;..:,~c

( cl-:2pi tra II ).

Ces contr~stes u2rqués ent=e le ?l~te~u et les ql:artior~ pé­

rip~4~iq~eG, tan~ d~ point de ~r~e de 1~ rép~rtition des infras­

tructt;.Tes collectives, q12.e d'," nive~·.L'. de ;::on:::'ort, loin de 3 ' 8.­

pIani:;.'. semble 2:.:1 contraire .s 1 z.ppro:,::'ondir chaq'...l.e jot:.r d2.Vê',ntage.

r.rest ~à justenent q~e ce tro~ve l~ so~ce des i~plic~tions

socisles de 12, gesti.on et de 1.' ~l,,;,3f'_~.geQent de l'espsLce Dr-Jc.:=J.rois

( cn29itre III).

Ce s impl i c s tions soci ,,1 a G ~ons t i h.:.ent des pTO01 ~oes pour

to~tc 1~ popu1~tiou de 02k~1', q~tilc s'~gi8Gent des 9robl~~es de

l' e8~, 3vec les !':J.ptures l':r~q;"::'6ntes r::il8:is ~-'::.:sci les di:::i"icultés

q~e rencontrent les ~én~g~res q~ D'8pprovisiop~ent ~.~ ~orr-as

~·'on.ts.inee où les 'filee d' a~tente d~er..t toute 1~ ~oUTnSa 1 ou des

pro)130es de tr-s..!lSpo::t z;vec le8 di:T".ticcl t6c da l.'ë! :-~otr.::.c 1 t:::.2.iz,

Z;~CGi des probl~ces de loge3e~ts, de s6c~it3 deG 90p~lêtions,

de s~~ti et d'bygi2ne.

Cepend€nt, il ne Z~it p~s de doute que c1est ~~ je~esse

qui se trol;.ve plus viver.1ent sxpos,§e ~~z contrecoups d 1 ~"'1e t.:.ro2.­

:rls~tion p:roo19t:1G.:.tiq..:e ; puisqu 1 elle es·t ::Jen2..cée dans son deve­

nir même.

C'est ainsi qu'il :2~t couprendre la q:J.ection de la pe~te

des vale~s ~vec l'~~f~iblis3eGent de 1'~ut6rit0 et 11~roergence

de comportements déviants et O&Tgin~~ S~ sein de la je~~esse.
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r: test :::·.inci sg2.1e:2ent qL:. 1 il :f'..::-:..-.t cO:.:.1prendre le phénol:J.éne

des llen:;:'",nts de l.~ rue Il qci 11.' est p2.S nouve.;:..;,:.. oais qui p-rend

des p!'oportions inql'i.étc-.nttlS.

lUs:.::l:.::",nt cet ense~~ble de proo-:;:::L:.9:?,'tionc, Dick 0100 &c:ri t

/1 Il ..:'~,:..~t tenter d J iden·ti:fier 1.es pro::'l \..:ec p.::..rtic;,àie:r-s et

gén!:ro'L::Jt Ci,--,-e 1.' t:2'':::: :,nic~.tion rGpand, ( ••• ) le~.Is <:'E':':~07ts, le;:.r

S:":;1' les S;":T 1 1 -",,,,_.. -.""
::'len..ç..: tion dt:: i1.oJ~re des €lt.:.rplois. 8>,.:.1' 1.0 p:rog::s-s des cO:1.di tions

de vie et de l~ s~l~briti, s~r l'~2~lior~tion den logesents

2. d€jà découvert c]."c.<e leo r::-,p.?o-rts :t?t.ùlL=;ux afi'ic::::ins, 12­

301ids~ité collective et le~ s~stGces de Sécl~ita 80ci~le dont

~onctiop~1.eoe~t se dét{.riorer rapideoent et perdre l'efIic~cité

q~ 1 ils :;;v?ient :::-....: COi';..rS de gsnéT!:'cions p:;,&c0den·;;es. :~t les

pTo:>lG:.:J.es de 1 r en.:2.nce, d~ v<:.gaëlondoge e':; de l-tl p ,·.-.-r:: :,:,~~, du

chôasge t l'inquiÉtude et l'irr1so1ution d&s je~~es attirent de

pl~s en plue ll~t~~ntion des gou~e~neme~ts. On devr~it tirer

leçonD dassoci.:a8.~d~:: U1ond€: les plus ê.v.:.ncées où les 6norces

c.:.stropoles ongend~ent des si tt.~~ tions Soci2.1es t:z-s-s g:t'.2.ves. ( ••• )

Le processL:.S ct r l:Tb~t'.i~L'.tion en A::'riql:..e c;.l'1'ecte1::. str1..4cti2.Te et

lleGsenCG 3i~0 de l~ soci4tJ. (~)

r.epend"'.nt ces probl~ues ne sont p~~.:3 il'T4ve:;.'sible~

:LI su:::::'! t de bien identiFier le:::: ~.)To:Jl ~W.es et d' 8voi.:r

12. volonté dl ent:reprendre les 't:rr..nc:i'orr.::::::tiorw vent:.ec à. '.J.s."C'.2X'i';:;·~.

( 1:.) 0100 ( :8id: o:Jpo - ci t

f~) "·'-'r'· ( "(~r1\ .J J -~.;.~ "".~ ~ ....::::-.

~)olitique. " ~d.

) l1 c ontriblltion à 1", critique de llécoitouie

soci2'.les.
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(; 1 est pot;.rq'.'.oi le q:"'~B.tri~oe et de:rnier ç;2,~pitre ~e

7;s~~a en un e5s~i de propositions.

Ces propositions concernent uniq~ement l~ je~~esse, ~~is

s~tout l' en:~':-:.nce, ce stade cri tiql'.e du développetPntde IlhoCl.CJ.e.

Ce c~oix D'ex9liq~e p~r l~ délimitation de notre sujet,

not:.."'e oojecti:':' .{;·èE!.nt de ::;"sire prend:i:'e cons0ien.ce de J.~ g-r:o..viti

des prob13c:!es ~;:l v·...:e d '·~'1.vi·:; -:r à 18. rscb.eZ'c~":.e de soJ.utions :.d.sc;r-.:::.tIJ.

d ·,
~,

pro':;et l1?encun lJd<:"TJ:î. fI qai devra,:;;.· être 1::: strt:ct-:..:'.re de b::..ee

G.:::.~1.C le. 9yr::s..:ida des str\2ctu.r~s de l' od~c~tian popul..:::ire, de

1.::. jeW1.e.sse et de::: c:ports.

~11e devr~ p~endra plcce à côté des loyers de jeuneo et

LeD C.~.3.:.·~. ancombt~~t le vide l~iss$ par l'2bsence de

struct~e8 de loisirs sains niveau dez qusrtier~.

Puisse 12 dece~~ie de 18 jeunesse, VOiT la ~6~lisetion

des ll:Cenc~ Hd2:~lyi Il 1 ?el est notre sor.h.si. t le p1''':'c ardent.
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Un ~iécle d'Urb~~o~tion -

Les investig-é:tions à tZ'Lvars l'histoire et la g~ogre..p:i:'....ie de

D2k~r montrent une cS~8téTistiq~e ~ondsoent&le : D~r a~t ~~e

'iille ricente et p~r voie de con84q~encG c~:: uro~nisêtion ~st

:,:_,.:.s;,:::1 :-:-fcej::-..te. Il lJ 1 :..gi t de l' nstoir& d' t,;.n siècle. de cO!-"l~t::'t:c-

C0pe~d~nt cette constr~ction ezt i~trins~q~eoent liée à l'e~o­

de îur~l et ~U7. d$gue~pi~ce~ents de popu1~tions.

I) Aperçu eUT l' b.ictoire et L, g<f,ogr2.phie. (é)

~i du point de v~e de l'éiotoire, D~r eet une ville
,

rl')-

cen.te, 12 géogr:o.pl"1ie q--:.z:::lt à elle con.:f'irL;J.e le C8.rêlct~I'e s~r::.t;f-

giq~e de 12 position de 12 villa.

i- u~ lieu str2tsgique -

~~r est située entre le 14o~o de latit~de Nord et le

:'1(> de longitude Ct:.eGt c'est à dire à Qd-dist~nce entre le

J0° degré de l ~'. t i t ude 11ord où. COQl.:~enc e le désert et le s p~.y~

'=on clü,?t est de typa tropic3:.l avec S~. longue saison sécha

9t son nivernage ~ssez co~rt.

Les teop$r",tu.res sont ;;,;,szaz besses pendant la 52.1aon sé­

c~e s~tout ~ux e~virono de ~ceQbre - J~nvier ; t2~dis qu'~l­

les Gon:1:; Glevées an s~'.ison ='::'uuide.

Le soleil passe à Dakar à son ~~nit~ le JO j~~ilet le 13 Ao~t.

Ce sont des p8riodes <::..DGeZ c::'-::t'.des et ~S8ez ~œ:lldes.

Ju point de vue de ltétend~e, ~~kar ~e co~~ond avec 11~~­

cie~~e r2gion du C2p-Vert. ~11e D'étend de l~ Der à 110~est

jr..:.sCiU t ;;:,.LL~ licites dl..: d{pG.rtec:;.ent de ~ufisque - Bz.rgny et cou­

vre ~e supe~ficie de 552 Ko?, soit Qt28~ du territoire natio-

'_li p12.;'1. de 18. pOpul2tion, D~c,.r compte environ un ;:nil1ion cinq

cent mille h2bitents (1. 500. 000 ~ts).
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8~n~g~1) ~~t2nt d'h~bit3nts que la T~sta des vi11e~ du p~ysr prao­

q~0 d?la :?ois que l'enseub1El de.s c.::.pi to.les des r6gions.

A titre dt exe::'lpla, ~..."hi1s t 1.:. det'Zi-èoe villet 'du ::,x.yc COG.:)t0

.=nviron cGnt tr""ntel::dll<::J b.~bi tZlnts (~Je 000 !::.bts).

L~ cosposition de l~ P09ul~tion ~~t tT~S dive~Gi~ié& : p2r ex~~~le

en pranent en conytG le 11eo. de n::liss::nce du cÎle:f de o.Gn::.ge O!:l c. ;

f
\

(

(

(
1
\

tl

Il

"

de :Jt-Louis

de ,.,...,- ...
... .:::l~e.s

·de Diot.:J.~~el ·
·de LougR ·

de

~5.7 ~1
, 13,5 ~1

o "1 ,4
ur 1 1:>

7,L:· 1,

7.3 -,. ,
I~

.< l~ ,,1..... , . I-

I '1 ';.,•

9, ~ (~,
1

0 _

(6) - cf. pour l'essentiel des in:for;:.Iations "livre blanc sur l.'4,tu.­

de du plan directeur d' urbs.nisC\tion de Dz.kê'Lr". Coned-l'ïnis­

t~re de l'urb2nicstion de l'h2bitat et de l'envi~ol~~eoent

du ::::éu8gal.
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::el:J8.rq~·.e. ('e t;;;bl,e:"u établi depuis 1982 doits 1 êtl~e sensibleuent

aodi:~'i~ au reg4."fd des ÏJ1li."lenees arrivées de pop~~l::'.ti.ons à D~kar dt.!.­

.!'s.n.t IF." d1,;I'e sécberesse de , 983-198l:.•

P~r contre l~ f:'~i0Iesse de l'immigr~tion ven2~t de T~c~~co~~d~,

s'expliq:~e p~r le f~it que ces populations sont plus tentés 9~r

l' ext4rieu:.:'. ( :~u.rope en général).

/u. plan tconomiqu,e, :J0.k"'.T eût ~ c~r:ce:fo1..!r cm~:le::'ci~,.l. Le

port stl' z.&roport de D2.kË'oZ' èn donnel'l.'); Q'1..e i1.1)).5·;;: ':::.',;ion : dé31.. eZ"~

19>/0, les Gcb.~,ngec "',"'Iac 11·j)l1.rope Occi.dentsle donn<ilient des indics.-

tio~s intire~D2ntes :

( .'. .•
,
\, :?ort I.Aroport .: Total
(,

· · ·• · •
~ttr6eG ·:;orties SntrGes :orties.s· · .... • ·

•· -· ·· '. ·
9L:L.~. fr.56 T ;:: • ~6::: .. l~75 '!: 5.01.:·0 T n "':.'1" r;--. 3.220.183 r.'\

• · U.c~llG ~.... ~

• '.
.: ··· • •· • --

(

(

(

(
(

(---_..-.=..~----...;-.---~-~-:------

?out ceci confirme la situation privilégiée de D~kar que l'on

quali~ie de strat4gi.q~e, si l'on y a~oute en pl~3 sa position de

c2.rrel·our sur les routes de 11 !..tl~ntio..t:e Centr:;.le et ~·~;é=,idio!Ulele.:
D2k·.:lX ·..:S-;; à. L:_ 160 Y...!.:.l d8 l)~:ris, 5 L;.1.;·O b::. d..., H-.!~l ?o:rk 4lt di,.; -1 C OOC I=.u
cie- 'foI':~To 44,gr; k,., d-C:'~U'o d.~' J JlnQ. iltq -~t 1. C 000 k&. '(Je.:" -Si.....·'!.:.'1üy.

2 --Une ~stoire r6cente.

Lee tr1s no,::::lbr.ux giselîlents pr~i1istoriques q:.ti. ps,rs';t;el1.t 1,.

::?:resqul ile du Cap-Vert, surtO{'.t dans le~ -&nvil"o:1.:J i:::::..t&di:: tg da J1l.l-::;'-.T

at ~::t:.:::'isq,-=,e, r:>roc.vent qu.e 11 homme ;:.:, de longue df:.te f ::-:;:I(}1 té le p9.yS.

____0 _

('7) c::'. "Livre Bl:ôslc Sill:' 1'4tude du ~l2n directeur dl urb2.i1.i!::ê.·;ion

de :Jakar".

::~oned-J:::inistè.l'e de l'urbenisation dL: ::.:6nég~1 1982.
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de~ Te~~. ?/fW et des découp9.ges d~ns lec ,{cri ts des ex.:;,lo:'1r.teur.:::
'-'0

et des colonis~te~s.

~in6i O~ peut note~ q~elq~Gs ~~i~~ s~il1w~tz Q~i zont

plus ou Qoins accept6G par to~s.

Ju~q'-·"en 1753 - 1765, ce q'~~'on 2.ppelle D.::.kar se li:..titp... it

à quelqt.:..ec. vill:.-.ges de péc~eu::"$ dont ""10 :"", ::-k<me, 3eg..:e etc ••.

Ceper~d::,.nt déjà en 1 LU;. , les Portugc.is G:v::.ie~t .:_ttei~t les côtés

d;J. C2.p-Ve:rt.

·.b o:,:·..:~et, un cert,;-.in Denie D:Ii_S, '::".?ri.v~ e~ v'-'.e de L: :!?:resq\.l.' l1e,

l'av~it &ppel'e 0&p-Vert et av~it dS~2TQ~6 ~ Gor~e ( ile de

??,lr::.~) •

?e!:~d':·.nt une longue pé:'iode, qui. vr-~ de It:-6~ à 17 SJ, '''r:z:nç:3.io,

Zoll~nd2~e et !~glai* se dicp~tent le co~t:'ôle de l'i1e de

Gor~e st de l~ presqc'!le d~ ~sp-Vert.

Ceci ze:c;:. bien ,s'/;2",bli, lorscr..:.e le :::5 i.:e.i 1851, le COO=:2.n­

d.:-ï.·;:; ~Up.s;TÜH.:.I' de GorGe, le r: ~.pi t:!.i::1e de V~.iBce;;:"c., :?--rotat,

z'~8p~r~ p~T ~~ ~OTce de ~nk~r ( d'~il1e~s pend~nt tr8s

~o~gtemps, l':,c~~el1e plece de l'Id8ge~d~noe 2 ét~ dsnomu86

"place ?:t'otet" en :c4I4rence à ce ('api -!;air~e <le Vaisoe~~ ·~·r3.Ilç2.i8).

On D.ot'=.it à cette époque, une occupz,'tion jusque veTB l' ::.c­

t'l::.e11e Il !.venue du Prési.dent L2cine GtT~Y)~U en gros i.1 y 2.vai t

q~elques vi11~ges de pêcheuxc, lac zone~ d'haoitations Lebo~l

et qL-..elques constructions :k:t'opéennee.

Cette sit~~t~on ~ inspira ~n 1878, le Colonel r~sTd q~i

acriv2.it : " De'.k.::.:; est tou.jou_:.~s cr.lt."lte, 1..1 est '.:!.âGè tJ::'iste, peu

de t:lZ.isor:.s, pe:.: d'll[-..bita..,-ts, peu de cOt~el~ce, !.JS'.S d'industries l1 •
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~ 1887, ~akar est sépor~, ~dministr8tivooent de Gorée,
et eet alev4 ~u ~~~g de ~ommune idépend8n~e.

r. 1 es·c cedecre t qui con!' s. c re o:·:':ti ci elleoent 1:;,. n;;~is S2.1lce
de Dakar.

En 190?, le Gouverneur G4n.s:r::z.1 n.o~~:>a ( dont une ':\V~'.11.';2e de

Dakar porte enco~e le non) cboisit Dakar co~e ~ouvelle

C2.pi t~.le de V L. O. '. ( l:."'Tiqt:.e Occident?le :!';:,~r..ç:~i~a ).

En 19,::[; est c:;:"'éee 12.· I"'irconscription de :)clc.9.7" et dépen­

d&ncec ~vec ~~ Go~veYneur, et ceci j~squ'en 1958, Gpo~ue à

laq~elle D~k~r prit le relais de :t-Lo~is coame C~pit~le du

:=;énêg~.l.

d 1 21 ..-.rgi~se!::ent.

~n 1961, imuédi2teDent 2pr~s l'Id8pend~~ce, Dakar ~eçoit

un régine spéci~1, il,est divisé en six ( 6 ) ~rro~diDGeGentG

Dsk~r - ville, Médins, Gr~nd - Dak2.r, Yo~Z, D~go~d~~e - Pikine,

Gorée.

8~~qae ~rTondisGe~ent élit un conseil de ~uit (8) meobres

q ...~.i décigne '-!.1l. H:;..i::-e et l:.O t.d;1oint. LI erlseG:Jle cons"ti t~e le

Conseil M~~icipel de D~ax qUL 91it un M~ire st des ~djoint.

E:l 190:., l~. loi du 19 JE.nvier don.'1.e à 1'3. co::u:u.une de Dé'.k~.r

3e8 1iLl~tes ~c~uel1es : C'est à dire toute 1~ 1"&gion d~ C2p­

Ve~p ; t~oin srrondissenents vienne~t d'~jouter ~~ ~ix

exist~nts, dont ce luide Ru~isq~e.

Le 1er Juill.et 19'7.::', l.ê.. ré:forcae de l'.kdtd.nistr::tion terri to:;,it.l.e

et loc~le, restT~cture Dakar en trois circonscriptions urb~L~es :

lere C. U ~ D<::.k",Y' , 2eme C. U PikWe et Guèd.i~::Jaye, 3e C. U :

De oêc!e 1.::,. COru.::.ll:...'1.e dL: Gr;;.....~d - Dak:-.r toujours eG Viguetrr.
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En L984 : Dakar est d4coup& en trois d~partements, ~vec

troi:3 (;o!!l.!l.1tale.s, une COT.J"!lI1..:."l.~:.lt~ v.=,0:,i~"le, 1..:...'1. conseil. régional,

dàux co~u..ne-.ut4s rl1.Tôle s : D0.9,=,rtemant de Dzk~r, Dép~·.!'temertt

de Pikîne - Guédi2w~ye. ùGp~!'teQent d~ I~~~isqee - BaT~~Y.

Les trois (:omt.:unes, D::::.kar, ?ik.i;1S - Gu~di9..:ls<ve 1 R........:~isClc.e ­

B~rgny dir:;.:'ig4e ch::.ct.":-ne ger un (;or:seil ::'~'..L.'"licipz.l .:.:rZ.i1.t S~. tête

li:::-:,:>""ir:e à cospsteè:1ces limi tées d::'.:::UJ cel't·: .inG secte'.1.?fj.

Les co~unautés rur~les de ~~bikot~Le et S~~gslka~ co~s­

titGont ~vec les trois COt~unes) C9 q'~lon 2P?el1e le Connail

Déjà cette ~ultit~de de foro~l&s ~ppliquées à D~~=

symptom$tique des di~~icultés que l'on renco~tre dano le gestion

et It~mén2gement de llesp~ce D~arois, des diYficultés 12rgement

engendr~es p~r ~e ur~çnisstion r~pidA et ~rc~iq~e.

II) - Aperçu sur le pToce~s~s dIUTbaniD~tio~ -

Le !JTocessus d' urb':,niss, tian de D:'.1cLT est ~::rqus p:~:;.:' deux

~l&ments : d'~bord c'est lliLS ~b~nis~tion iciti4e ~~T les

colol1.i35. te::=s (1).

Le~r.S objecti~s ne son PQS ~oTcécent ceux des pop~etions

~~toc~tones ; e~$~ite cette u~bz.~is~tion est indi8soci~11eŒent

li&e ~ux d&guerpissecents et à ~lexode rur~le (~).

1 - U:ùe urba...'J.is2.tion Üri tiée :2::.1"' lec C::ol.oniSë:teGrS ­

Depui.s let.:.~_· inste.ll,~.tion, les Colonis.:.. te\.U's se .cont 6vect~;.és

à const"-~'.1ire l~l ville de Dr.:.k2.T à le1.'J' g-..u.,sG, Cl est cel"l l' ooje-;;

des di:t~:f6rents p1:).lls d 1urb~ni.cc~ion q',,:,' ils out ea à ini tier.

C'est en 1862, que le premi~r 91~~ directe~ d'urb~ni8~­

tion de Dakar es~ dress4 par Pinet Lapr~de, Chef de B&t3il1on

de G~nie.



2n 1901, un pl~n'd'exten~ion, le pTa~der d~ genre est

dre~s~ p~r le C~pit~ine de GJnie Degouy.

3n 1905 , un pL:n de construction Il dl Th::.aeubles ::ygi1­

niqu9D et con:'::ort;,:\ole.s" eot ·.r:r<ti; en ce !!lament les limitslJ

de l~ comcr~~e ~uivaient à peu pr0c 11~ctue11e

Lvenue l·f~lick SY, C' est à dirt;;l enviroc. .six (6) à sept (7)

ki108~tres carrés.

En 1915, ,,-p:(';s i.l.."'"2.e é?idé:rle de peste, ::::pp~r::lit 12.. 1(édin~,

Q~ ~ouve~u qu~rtieT, s?p~~é de la ville EuTopée~e par ~

Il Cordou Sanita.ire Il

C1eGt pourqDci le plèn - Di!'ecte~ d'Er~znis~tion de 1915
concern;;;:i. t le PIe te3u et 18, I·lédin3.•

Sn ].9l~6, int o:~vient un a'-!. t::'e pl.:n dire c tev.x d 1 ur:Janisa t i on

de D".k:::.r. Il est établi ps.r 1:=.. c:1isGion d 1 3.2'c~ri tectaxes urb3rüstes

C~tton - L2m~ert Lapez.

c~ pl<:.n orgô:nisai t Da.k3."'~ en Q.\..:'2.tre (L:.) zones ~

• Ut"~'0 zone l'~!:"i'''~:,+ie11e C:ric::dne et 3US'opéenne compreu.2:nt

cL1.q se(;t'~<lrs :1t1I:1&:t'otés de k à Z 1:'::1. r::;.;ppor-;; c~;;,c~ nvec lec

• B"n.s: .zor..e COWI.:l.erci;O'.~e centré-e au 0Uda du ?ort.

• Une 30~e industrie11e.

• U~ e~ce~ble de terrains, secteurs de cultures, boisements,

mines de c2rrièreG.

Ces plans d'uroanis~tion, co~e nous l'~vons d~jà L~diqué,

z,.viüent pour Ob~6Cti.::~s cajeurs de sci:is:tz;.i:ca les besoins des

cclc~isateurs.
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Cl est pou.rq'~oi ils n' ont p=~s .3;,:_~·::is:.c..41er1.t tenu coctpte

de~ caps-ci tés d '.:'ccroiSCel'ler.t q1..::.2..:..l.ti t:::. tL:'" dG 1~. vi.lla.

Ce ::l'est qu'en ~951, ~.vec 1~ ,;nhtior.. de l~ SICl,?

( Socisté Iœno~ili~re du C~p-Ve~t ) dont l'un des o~jec~i~s

6ta.i t la cO:lotruction de l.ogeC911.t::; ,9o'..:J' leo ::::âl..:::riéc, que

l'on a co~enc~ à ge~ser aux autochtones.

t_~si. en 1951, il f'u t re tem.:. 1 ~ "cz-4.z.: t i Oïl ct 1 <..:.Tganc e du

qu:.:.rtier cle dégageoent de Dagoud2":'1.e - Pikine".

~ 1960, l' O. ~i.L ,H. ( ~'O:::':7ice dec Hz.bi t?tions à Loyer

Hod~r-,$ ) vit le jow.-.

En 19é1, un ;JI.:'.;:], directe~ ù.:.t 61a:.JoT&.

Degoud~n9 - Pikine eat intégTé à l~. co~una de D~~T, et le

P~~te~~ divient une ~one ~ixte ( réside~tielle, ~~inietretive~

et co~e~ci~le ).

~ 1967, le nouve~u p1~~ directo~= d'~~~ni9~tion, sdopt4

pe.2" 1.8 G<n;.verneoe:l.t soL'Ver.:..in di.:. .stn~g::::l, .s.v.:.i t pour oojectL-:'

2 - Une ur~&nisatio~ ins4p~T~~1e de ltexode rux21 -

et dez dâguarpi8ce8ent~

L'~tude d~ proceSD~ urbani3~tion de DLker ~~it ~PP2~aitTe

deux coostz...,."'1tes qui l'ont pTo::ondJll.lent a:~rCii..:.é : il. S '.9gi t de

l'exode rur~1 et des daguerpissecentc.

~n e~fet Dakzr a conGt~~ent attiT& les pop~~tion~ de

1Ii~t~rieur, venaes cherc~er du tr~vail on tout simpleoent un

espoir de vie meilleure.

Ce phén~nonep ~ppelé exode ru~~l n1est pas recent. Il

constitue une co~st~~te q~ ~ marqü& l'évolution de 10 population

de D8.k:?-.r, c'est ce qt.:.tatteste le t~.:Jlez.<.: su.iY'~:n.t.
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l'....t'l.l1é e I{~ c..i t.:.:c.t D

1891 8 ';_r.)
::9~C, ..):

1938 ;COL" 000 "'1 'f' e-,,""

(
19L;G

1

IJ? 000 ~tc

-

1955 211~ oco ..~ -l- ~_.v,-,

~ 0nvi:::-o:l
19'/5 1.1~:3 000 ~:.ts

e:lvi:.~on

19GJ 1.500 cao ::'ts
)

t

:~,e~·.l~.r~ - de 1.9;;5 à 19'/5 soi t en ,~: C' Ans, 1 s popcl~. tion
dB D2k~r ~ ~t4 ~ultip1.i~e ~~ ~oins p~r 5,2.

C' est '..:'..", ·"ccroisseô.i.lent prodigieWt: dÛ. Ë'.'-.:X dé~le.ce~entc

Clé,csi::s de populs"tion venues de 1. r int.frie·,,:,Z'.

Dep~is ~vec llintensi:ic~tion de 1~ ~~c~eresce, ce p~~no-

:::;,~ne ~''..:_ ~e8s~ de prendre de l'Scr.:q~)1.e1.:..!'.

co.<:st'::,.nte.

~i 1. ' exodG conotitce un d4plE.ce~ent volont~iret les

dé~~eZ'pisse~ents q~ant à eux 30~t des dSpl~ce~ents ~orcéc de

pOQC'..l?:tions.

o~ expulse des h~bitants d'une zone dor-nfe pour des mo~iles

divers meis le r~sult~t est q~til .~~ut les éloigner du centye

;.troê'.in.
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D~jà e~ 19i5, ~prés un~ ~pid~cie de pccte, poU? cr4er ~e

"Co:::-don ::;a!lit~ire" on poc$d~ à de,", d~g'.J.erpi::>:::e~entG d'Lfri­

c~in.a d'où l'émergence de l~. 1·.1.6din.~.

De nombreux q~rtier~ de Dakar ont 6t~ en~i~~ecent balayés

pê~ lez d~g~erpiscecents on les retro~~e ~vec les mêmee no~s à

Guéclü:-.'l:::lye, à Pikina, un pau p~rtou.:t du:s 1~ pé:r-iphérie de

DZ.k:::.T. ?::.X'oi O$<.l.X- ci on peut ci ·ter i \del:&-in~.ne, D&ro :J.kh.3.Ile ,

Kip-C' 0 co , A:l~ncou., .Baye Ge>,indé, HDiludy ~~:, _i; te •••

:Ser::i.':'.:i.~è. Grz.notier 2J.··iX'l-:te s'ans <:mo2.ges "qt.e' entre ~ 965

et "! ~?5 q~:_{üc.: ...<eG ce~t trente ruIle (130 000) pe!"30nnes ont 4tt,

dég-.J_e:r-pie~ de ~ 0 000 9~.l'cellec des ~odo~villes de DGknytl , c' ~zt

là to~t de oê~e une i~portante popu~~tion.

l~2.::'c "[n:~:l1::.'::::.--':::; dcns ~e note piq·l2.c,.:'lte en -; 971 écrit : " la
c~pitsle ~~~1g~laise p~~aente des co~~~~ctes de pluz en plus

6e~, oa construit Gr2nd-D2ksr, prscier ex~enaion de le ville,

Y':::'G~~ endeo!:>le s:~ pe3:'c,s9ü ç.:.:.d;;.ci<:n:.c9c. ?ou::, renover de l'in­

to;;rie\..U' 1<.:'. vil1e::-.J'ric.':?ine, il :f').u:t e:ncl:.2---Gcar u.,.ï$ p2.Ttie des

: on L"1vente :::..lors :?ikL'1.9, cré.,.'. tian ex

A p2rtir de ~95~, les tr2v~vX de nivelleoent coomencent j

puis vient l'exode : ~me partie des h~bit~~tz de ch~que quar­

tier de i:édin8- est tr~nspl,-:mtée à Pi:.d.ne ( ••• ). Les percelles

concéd~es à ?ikina, sana devenir des propri~t45 ~rivées (sim­

ple perms cl' occL~per) o~:?re:tt eux "dég'..:.erpi.s Il tous les avantages

de l~ propri§t6".

~ujo~dt~~i encore, les déguerpisse~ents constituent une

ré&1.i té. Nous z,.vor...s ~ssisté tou.t derni::'rectent (1 g35) aux

dSQolutions de Grand I~édLne et de la ro~te de ~~isque.
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L9S ::':::~:Jit~.1"!"ts de :'s,ss-pcti.llote sont e!1 trai..'1. de d~~énager

S~ 12 ~o~~e de ~cfi3que.

Les te:'r~.i::s 1.::i3s45 -V::;lC(;lO::'Y!;S S'9E'O~~·~ pot=.::' 1 r essentiel

trZ.llc':·oTL1SS 6:l. ci t~s :-lLi~ en ~icap.

Cas d~g-:erpi3~.:er-lents, 9::.&~1.0\~0::1eG 30ci~.~:;.(, historiq~5-

ùent li~G à l'~0~nis~tion de 02k~rJ q~i consiztent à $loi-

g.c.e:' du centre u=i:w.Ü1. l.ec poyul.:-:tions d{,ou..TÙe::;, oi.:t:-e la ::':~.it

q~rilc ezpo~ent ceG popu1$tionc à d'i~tarmin~bleG dapl~cea9ntc

trss coute~ physique~ent et ~in~~cisre2e~t, c~r les plus pe­

tite ploblé~e~ se r4g1ent à Dak~T d~ :~it de l'2osence de

~truct~es zmrlnistratives et de serviess S~ pl~ce, constituent

s~o contaote ~ 41~ment Q~2e~ d=ns l'~ppro~ondis::;ement des

~ontx~stes ~Tq~és entre la pl~te~.~ e~ la 9&rip~érie et ren­

-·:orcàllt 1",_ r'zo.1is~tion du centre u7'b,:;"in •

.•.
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Ch2pitre II ; DSk~~ : ~ esp2ce ~osin et péxi ~b~in d8gr~dA

till9 gr'Ô',nde .-:;=.pi t: le ~.'..-".x contr<:.zt9G ll1:::.Tc::!.'_:63.

L 1 r::,~én2.geQ9nt de l'espt.ce d*:-.rois l::'.is$s z.:?p ::..:r',d tr-6 deJ;x

~o~G-ence~~le8 ~csez d~a~~q~43 d~ point de v~e d~ type d'~~~it~tion

cinsi q,~·.e celT_i dez iu.'-'r''J.stZ'.,,;.ct'-.:.X'e-s 7so.1i.s~: :l:?:te::.~ d' L:n co-

A~tre~ent dit, on ~ote ~L cecte~r ~r~~Ln et vn 5ecte~~ p4~i-ur-

8eL". ~ose 1.-::-. q;.lee;·~:!..on de lz. :::.~~r.:-.liso.tioa de.s cent::,.::!:: ,-:xij~\i!1.!j q'_'i

set prop=e à -Co:.:::: les gr:::.Z1ds centree dl..:. ';ierc nonde.

G'eat cette di~~oto~e q~i sembl~ c'~ppro~or.dir cn~q~e jOEr d'

~v~nt~e ~~ lieu de st~plJniT que nOU3 à~co~vrixonc d~lS l'6t~de

dt.:'. t1tf>k d'~~.bit.:-.:tion ou gestion spati:::1e de J.:J.cô.lr ;.,ir1ci Q'.!9 d~nG

1.:. d8<,;ouverte des in.;~r:::struct\JJ'es et leur docricili2'.tion.

=) I,~ode dl~~bitz,tion 0:: gestion sp2!t:L;le.

~ss~Jons d'~bord de voir co~ent se ~=fzente ~'occupatioc

d~ sol et le ni.ve:.:'·.':. de con:·~ort dac logeo.ents.

1- occupation du 601 et r.:.i:'"le::.t::. de con~~"'o:rt des logeElents

-: -; - occap'::tion d~ sol

C' est enco:':'€l "le livre oL;nc 3\.!r l' 4tt:.de d'.! p.l.::'n dirocteur

d ' 0.t'o::-.L'1.is::,tiot'"_ de :)2k.:.::- 1l (C) q't.:·.i nous donne l' ess6:'ltie1 des in-

fort:1c:tions.

L{;;s ceizes zones COLpos~""n-c ~ 1 c.ire de 1-::. région de :'J::;k:S:l'., co,-~vrent

'.L'"'1 -totc:J. de 53 5eC :::'::-.. L' 11.",oi te.. t Tep:i~6gente 5 330 ::::.:' t soi t ~ 0 %
de L.'\ .c\,·~::'~ce to-::-;,l.e. Les :,ctivi-tés COUVrOl'lt de lsur cot6 1 380 ho

soit :;,5 ~~.

Lee esp-:-:ces pu.1:l1ics e-::; pro-cfg~s ont :.:ne CQr!a~:C'icie de L,: 360 -'-~t

soit 8,2 ~ du tot~l.

(8) Oppo-cit
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Lee ecpz,.ceo boisé.s, ~_g::.~ico1eDf inonds.::--lss et v-:::cc~.n·~s ~o'..!v=ent

L;. ~ 930 b.2, soi t 78,.5 ~~ de 1 ~ régi on de D::,:kar •

.:..-i -1- La P""TC des logellents.

?épêrti~ser~..l; cor..:...~e 5'..:.1 t

îG,re C.:J. (9) d0p?rte:Jent de ~tk?_Z'

5;, 9L~. 'f.,.

81 750 logewents soit

dsps:!'t e:...:en t de Piki.i.îs -Gufdi 2...·I/~:'le : 5(. 503 logecen tE)

. t ':l l:: -. '< ,-1
E;o~ ././ t ~'-' /:;.

:hu) r:. u. : D~p;--..rt .A:::.",nt d...: 7ü.:~·i oq::.-, lL=gn~r

::oit -: ~ tU;J %.
~-1-;- La ~~ille des logeuent~

~I~~e ~~p-i1re g~nér~la les logecsnts sont de ~e'~ita t2ille j ce

q~d $x~liq~9 ~T~O so~ve~t, il n'exista uêue p~c ~~e co~ digne de 80~

te '..::r' .:;. l '.:.rb;;.ni r:; ~ t i 0:: d a D:~.k:::, r Il no t -e qu' à Dc.k.:::'.r 1 es l. 0 g ece:l t c c o~-

;>i~cas. ;0 -j:- des log0Cients de 1.::'. 1·bre ':.1J. ne- cOQportent q:.1'\1IlS

cet:le pi0ce .... ; à GrE....-':ld-Dc.ker, i::èdin::'~ et à 12. ?t:tte d r oie, le pour­

cent~ge ect t~à.'3 tlevf, :respec-tive~ent 30 ~~ à !~6di.n2. et Gr:::"'''ld-D~·.k,.:c

~'I A , 1.~ - t~ d' i0'". ~,,) a ~ ..:.~~ ,,9 0 e.

~ o _

( 9) c. U. : Il circon~cription urbê,ine Il : noCl donné a;...:. d~ cOL:page ~_d­

~nistr~tif de 12 rGgion àu C~p-Ve~t jusqu'à 19G5.
l ..
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.. c,
1 -t".-- Hive::::\.1 de con:.,:'ort des loge::;:enE_

Ce cTi':;">re ::>~Ts;.:et ég~lec::e~t de ds;:]ontrer 1.:.0 ill..c:lo)~ode 'tz-::'$

natte er-~tre le ;':::1çte!;;.~ st les Q'J,1rtiers p~::'ip2::.&Z'iC1'-'-as.

Le

C7st~~~ d'8v2c~~tion, l~ dicpozition de l ' électricits e~ de l'

e2.;;' cOi).T2.D.te, eS!>':-.yons de voir cocc.:ent l~s di.:":f'éTents qU["\:rtierG

de ~ekaT se p02itionnent 9~r r~pport à ceci.

95 t;::

GO 1-'

9: ,4
1-'

30 ~

0 - ,...1,
;:, !~

10 %
~D d.

1-

· ~· 01
~

0,5%

:

:

­·

··

··

99 1-

9'1 %
,39 ~

93 ,1;

56 %
100 1>

••

:
t

··

··

08 ~

0; %
95 cp
39 %

07 ~6

00 %

· 0'7 S '37· 1

07 % 3<:::v

· 16 % 77·· %· 02 60· .:•
01 cZ 17f

:

··

··

1 QUartier '/li. ~. branC;'.:COJ.ectrici t~: 3r:,nc!oc:>ent

( à l' 4goùt • "\.1. :r-ase'-' t:. dl· : . ~. --
(: • es.:'::' cou:::'2'.nte

(------------------,;---------------':------------,~--------------
(
( Pl;;,ta2,~

( l-~~din3.

( -,'
~ __k

l
E.;;:n...-::

.:':~l.-:J.1.-:;oi.::l t ::;

( G:.~.:::1.d-:::clc,_r

~
1.
(
( ;':'ic_':;J

(
1 ::: ~.t'ce dl oie
\,

lB. Il El 12'.gi t du poürcen t"'lge de L:lé:l2.ges $:.y 9.lltees diffaren t s c:ri-

t)res de con~ort.
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C]' " l::,:v.re bl::-..:."1.C SUT la pV:n directeu.::::- d 1 :"':'l"b-,~l"lis2tion de

9.:i~ovisiomla ::.:.:x :Jornes ::'on-'cz"ines. Ce pO~(';Gn'i;~,ge e~t plus

~levé d2J.'1.s 1~. ~,;c.a c. U. où il a.s·:: de 60 ~~.

?~r delà le critjre de b~se, il existe d'~utre~ crit~-

~es, p&~r~ Iasquelc nO~D ~11ons retenir deux sec1e~ent : IG

32.~la d" e 8.'i...i. e'~ 1~, c·:.1Ïsinêl.

~lexistence de 1~ s~11e d'e~u dénote d'~L cert~in nivea~

.JJ&.nS lz; r0.gion de Dsker, Jl~- cp dec logements disposent d'une

s',üle d' e::~ ;::liuen:tée e:.'l 9::t:~ cO~f/.nte, dont led ,51 "/-' d.sn.s ID

1sre r.u. , ~~ ~ clac loge~ents disposent d'une si~ple pièce

ou cl' t:.n en::lo.s :"~oeX'vé à 12, toilette ; :=:;;- %des logeQents ne

èiGposent dt t.uc'-:''l'J.e ins-t.s:l1~,tion.

37 %des logecents d~s ls r~gion disposent d'une c~­

sine int.srieu:re à l' :'-~2.~i ·~s tior:. (!-. S %d2~S l.:.!. -: .f;:re ·::: ..cr.).

/

~ 5 -4 d: i" es logecents dos logoocig±s-diopossnt

sir'~e o::'.tie ~m d:.D:' à l' sxtérie·:2.l" d'0- ::':':.tL:ant.

~;ocr-"~iTeG, OÙ SOl":.t pT0p2.r.3-C lec rep;;,s.

Poux 27 ~ das GG~~gecf lec rep~c Gont prGp~~~s dsuz l~

coUX' •

~) Typologie de l'~R~itat -

~ix types d'h::'.~it~t sont Tetenus à D2k~r

- ~,eubleG

- :;:-:2bi t~::: individt.:el type vill:;.
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- E·l?oi t'::'.t p1..::.ni..::"'i~ type soc! ~t~ i:::::;o~ili3re

~~0it2t 590nt~né rég~ieT

- ?ype vil1i.geois.

t::..ge 1e~ contTo:~stes entre 1.e pL:te:.u et lE. p4rip~é!"ie.

Le rü :.te~\.:, €'t les qu;.xtiers ~Gsidentie1.s tels que "::nn,

t:;:-es Q".1?;!'tie=s de :J;;:'.b'.T pê"r le·...!.L· type dl :::':.bi t~"'. t i~6~ble et

:;:-::::.Oi·L.t üldivi.d~91 type vilL..

CEl so!:t des zones pxivilsgi~es ~V&C

.
~-;re2.'..l de corl.~ort

La p.1::'vo~u cS~. à l~: :;'ois '.J..;.ï.~ zon(j co,:.;;-.)erci ".:'.10', éconowiq:.~& 1

~dwLÎ..ist:~cti~Je Gt r{~id8nt'::"~116.

·.··r.- Ci tés ~ic2-pt ::.L.L. 8.t p::.:rcelles 'Z,fl6ainies -

8GB troi~ <;omp082ntes ont pour tT~it co~u~ d'être d~s

Iz. r..!.Ot:v:..nce <h l' b:;,bi t~·.t p1ai'li.~i.~ type :';o(;i ~t~ irnobili ~re.

1'9,?snd:......ï.t du ',;2i t de 1'2; disp,-',rit08 des desti:2:::ttz.ires, elles

~ec1tent de grande8 diversitss ts~t du point de vue d~ sty­

le de (;o=-~st:r'\lc'~ioi:l c;p;:e dEi 1~. di::lsnsion do~ logot:lents.

;.-;:;--~ - ~:-, ;'ic"=.p (?>oci':'t.~ i:a.lobi1.i~r9 du Cs.p-Vert).

Cette :.;oci ']-;:;0 d 1 écoZlo~ie l::i.xte (-St ~.t 2.7 '1) ;.. été cré~e

en :95~ ~vec deLcr objectifs:

-; ~ :.:n~re±€mir le p8tric:oine des loge[jent~ ~dcin.ist:::",tL:s
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Depuis 1951, 1~ Sic~p a const~~it 10 513 logements s~r

crJ. totc.l de 307 h~l soit 3l.i logeuent::: / ~~.

Les types de ~ic~p vont du goge~ent éconooiqü3 à ~~ vi~le

de l~e ( eÎ SaCT& Coeur ). De plu~ en plus les logemBnts

construi ts par J..?J. Sic:~.p ne sont ?L:::: à POTt~~ 9 de ses destinélta:lilê~.

lhni ti :, -.:..x.

c~i~et4 d~ coût de ll~~bit~t,

~0$S ~e construit ~lus.

Tou.ts cette zone q:.rl longé l' ~_ven\.:_2 BoUZ'gtib:-. porte 1s

;u:;;.r·qu3 ::ICi.P ce sont notS:t:l8ent : K~:l.'~"\c, J.-G1i tif, B~o:::'z,ts,

iieri:l:ioz t Liberté, DieuppeUl. t S~cr6 Coeti:' e·j;c •••

Le niveau do· confort est ~or ::ppréci<":ble pO:';.r les

loge\il~nts, m2.is 1s. SiC2,P, cOU!'Je noi.lS le verro~s poux l'C.R.L.!:"

ont con~truit des m~isons s~s tenir co~pte des ré~lités

soç;.ioJ.ogiques p.rop:r-es à notre soci1:t.é:. 0eL:,. n \ 2. pE<S "'fu"1qué

de poser de sérieux problè~ec.

\
r - '", \T . 1 0 "::r L l'
r.:.-r-~-('. - r .J...,_ .. ; -. ( Office des =~bit2tions ~ Loyer Mod'~é ).

C'est un ét~bli$~ecent public crie cn 1960. ~on o~jecti~ est

de i~ou.rnir des log6'.M6nts con:fOT"::;~:J19s ".;:~'..::.x s ~l.8.riés des petites

c?J.tégories.

n
30n Soctivi té 9ricip:.:le corrcerno 1..~ :;:-,~gion de Dc..k.s.r où il

81.l.r l'ens9i.:1bl.e du. terri taire n;:.ti.o:"l2.le.

L'O. i-Z. L. L. .). cons trai t L:. G12,.~~tu'.) 13 :.rti e de ses 1oge:..len ts

ser dao zonez OÙ les po~ul~tion8 ont ~té dGguerpies.
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Les charges Jour les

( entre 10 000 frc et 50 000 frs) ES ooni sensiblement ~lev4s

",.u. pOLi1.t que les deTni~Z'es Ts-:-:lic:.tiol1.8 d:a 11 O.:·I.L.l~. '&ch.:.pp&nt

~~ posoibilit4s ~in~ncièreD d~ ces destin~t2ires initiaux.

La liste d'~ttente de l'O.~.L.ji. ~2it plus de ~2 COO

de!!l<ê,ndeurs et s"è'.llongE'l ch?q:..·.e jou::, d':::v2:nt2.ge dt:. ::'·:..1t de

11 ~~ccentu8.tion de 1·2'. crise du logeDer..t.

~-2-3 - Les Parcelles ~Gsainies

Cl est 1! une de.s deTni~X'e~ opér::::tior..s de :Sü2m::'i:::::ltion de

1r~a~itst d~ns 1~ rfgion de Dsk:~r.

crest tk.11. projet de la Bê,nc!,-.'..s j,~o-'-1.di;;.la.

La direction des Parcelles ~-_ss::iniec eet lli~e u...-.:i t& c.utonooe "s:.u

sein de l' 0 • ::1. L • L

L:1.itiê.leuen t le ;;:JTOjGt st::1 t de lL.. 000 p5'.rcelles St:..::'

L:oo ::'G:, destin2eEl ,:,ux peti tG s·:::.1.:.~ri6G ( S1.2.TtOê2~ de L, :::'0::1(.:,:10:1

~):..:b1ique ), ~,;;"'.is il 2: é·~é r{d~i t à 10 500 p:.rcellac r>'.;x

1:. qu.:::.tT.i0':1.e tr.:::..ncb.e 2.yan"t ét8 reconve-:cti~ e::1 op0r:.tion. ~ .. ..,.
~-_. J.J .1 ..•

Les ~2rcel1ec ~cs~inies con3tit~ent to~te ~ette zone

pompriS8 entre le Golf, C2u~éréne et le St~de de l'J~iti8.

311es ne se dictinguent p~s trop de l'~2bit~t régelier :

lotissement d~~ectueŒ~ absence d'4c1Qir~ge public, tr~e peu

de ro~te.3.

~viron 100 000 personnes vivent ~cx p~Tcel1es ascainies

dE~S des conditions d'h:rgi1ne, de p=otection 3a~it2ire et de

sécurita préc~ires : pas de salle da cinfoa, un uniq~e co~~iss~-

ri~t de police, p~s de ~~ison de jeunes, pas de teTT2in èe Sport,

une seule ligne de tr&nsport Sotr~c.
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?-3- Lee g~~rt10ts>EériohériquG~.

C0 30nt lcc zo~aD ès ll~o~it&t spontau3 ~{~~liJ~, Gpont~nf . ir-

:"::"'1. ;:.anir'H"<.":::! de lotiss6uent et de vi<::bilis·:.;;ion. ?".r contre l'::-~;.-

oi. .:;;:" t s ~)on tzns co~e 11 be.bi t ~ t de ty:;>e vi1.1-:-cgeoiceansti t 'len"t

des :>idonvilles.

~...~lon ::~r~"hiQc. Je.11 (., 0) Il ce2. bidonvilles ::O:1t de::> zO:J.cs d r h;::~­

~it~t S?Ont2nG, d4pourvuez de l'essGntiel t~~t ô,~ pl~n dao éq~i­

p~ru.ent$ que de 11 in :;·r.s.structure de p~oduc-(;io~"l et de services •••

Ce sont de v6Tit~bles ceintures de ~iç8re8 dépouxvuec du ~i-

L! 11.:,-.Di t.:;-..t d~.ns ces bidonvilles est dense, to~:f:':u, surpe;.x"lJ ;

l~ densit~ ~yoisine d~s :ois le trJc critique Ge~il des GOO 2&bi-

Les m~isons sont ~~ites à p~rt~r de G~ts~iels de r4cupération :

bois, c2rton, zing rouillé, I~orce.s.ux de s~c de ~~te, bidons redrez-

s~s, pneus usés etc •..

Il est donc inutile de dire que c'est là que ~o~c rencont~ons 1~

nive~u de con~ort le plus c~t~strophiQue : c~:.nb~es 4tro~te8 o~

s'ent8.ssent pâle {;~êle pz.rsnts et en.i:'::2üs, ~":;.cence de s?lle de 'jé).i.n,

les rep-",s $or..t ce:.isin.4s d.s.ns Le:'. co~, l' ~le(;tri:::""'ic'?tion publiq<.:e

:::ont:.:.ir~es "e:~t problGtu:7. tique.

Ber~ê;.rd Gr?.l"lotier note dl ailJ.e:.'.1's : " on conSO::'lliie Jl;6 li tres

dIe5.U p2.r j ou.:;.~ et p:2r habi t.2n t à .,';;·.nn-..::'é s iden::: e, contre C, L: litt'ec

L:. ? 1 0 , L:_ ;:"1 1, 1:.. deD D, 9, 1 0 L~:i 1 9DL:- •



~u pl~n de 11~ygiène, les ;en.tr~es déversant les e:.ux

- 3~· -

>usees d:.:::ns

les rues 199 trens:ormant en v~rit~~lss bo~r~iers.

Dans ces q~artiers p'ript~riquos, on note l'existEnce de toi­

lettes yubliques s~u81etti~ues et ~~l entreten~es.

(;e t7;:>e d 1 :":~.:::d t;).t se ::,etrot.:.ve 0g~;le::lent d:.....'J.s ce ql.'. 1 on ::-.ppelle le

r~ '"" Ver'~ """''''''''1 ( r-~ '''g'''lk-' m ,....- m~"'~lo'" ~'1. ..... ~ kot "'ne e'~ c ),_ C;"..J- .... _ ~ r.:.. l"''':'''._.l ~ ....~ fi"):... v...... _ 1 ~~ -' :.J..L.._.~.... \.r. ... •

Conclusion.

çet te 4-tude de la gestion sps. ti 0.10 con:,:i:rce donc. l~ reCù2"cr­

q~e de ;_~E.rc Verni'0re selon l~q~elle " 1,:,. '~:ôpiJ';';üe '·:;:18g::-.19.i.se

o :-::~:::- El de s cO~'l t r ::.8 t e ~ de 91 '.1.9 en pl ~:s L:.~.::'~FJ.,:fs ; ?L:. te:.:.l ct 1 l:lI1 c 0-

t0, ~ ~~din<l et bidonvilles z:..tXpeupl ~s de l' L<.:trs ll
•

~n eflet le pl~t&2U et les q~artierG r6sidentielc s'oppo-

loigne d~ centre urb~in, 11h~jit~t ne cesse de se d6gr~der.

C 1 est po·~q~oi. on pe~~ dire S2ns ricq~e de se tromper que 1 1 ec_

p::_ce d=.k;'\X'ois n' est P~' s ilO!:10g:3ne ; il est L:.Y'b e. in • l!1-s.is ég:o.leiD.a-nt

il est péri-urbain d$gr-:dé.

Cle~t cet ~spect de 1'urb~nis~tio~ de ù2k2T q~e V~ confi:::-mer

l'$t~de des i~Zrastructuxes ~ollectives.

II) "'Jne in~g21e ::cC;pz.:rti tion. de s &quiO€lttE:l1.ts colle ctLfs •

Le s é q \;.ipemen t 8 co~le c t i~~ S :-€lnvoient C.'LUJ: di::'1' ére.."'1. tes s trllc­

t~res destin§€s à It~s~ge des pop~2tions et ceci à des fins di-

ve:cses.

::'U 1 i1!3 S ':::gisDent des .iQ,1.Ùpe8ents gér"~:Cê.;;.x (s[.::litaires, touris­

tiques, tr2nspo~ts etc •.. ) o~ spécifiqueuent destLnés à la jeu­

nesse, on note une inég:?le r~ps:rtition entre le pl~te,;.·..!. et le

reste de Dalœ.r.

____0 _

(11) - cit4 p~r Ibra~im2~~11 - oP90-cit

'ff·E.ss-?2.il10te : iJidonville e~ e:x:ti!'~ction p~,r déguerpisse-
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1- Les ~q~ipewent3 Génér~ux.

1-1- ·~c!:..:.i.'.;)er.Jente 8.s.ai t::.ires •

D8lc=-.T ::'0:.};,1e : ci~q (5) ~'lOpi~~UXf cL:~ (5) ce:l·::.:;.~e5 de s~.n-

tl, 73 ~oste~ de ô~~t4, ;1 ~~ternit~s p~~liq~e~ et privées, ~C

CG. tr s de ?1:::!: (centre de prot~c-:io:: !.:.i..:.:te::"l"<.311e et i~l'2..<""ltiJ.e).

_..~8 :.:o:;.::li. -:.:,L:,X ont t:.l..e VOC2. tian Ito.tion~le et sont ci t;'::'Gn tOI..:.S d::'ns

L. .; 1:~e C. U •

Les centres de sZ..nté cov.prenne~t :

- Pildr'_E< - Gt.:Adia \·/2.Ye : L~. ::.3 de c ius 90l.iT l:.7';-. 000 ::: ons l:.1. t :';,.ll t oS

(c:d:t::r-e de 1979)

:~u::ü:q"-'.e - B-;\rgny .: : w..9decir'_ ?o~ ~ '.J 000 conscl t-:.ntz.

- 2 ~olJcliniq~es ~unicip21e3 : 1 ~4deci~ po~r 56 000

·t~, on z. par exemp1e

?1~tes.~ : 3 u:-'.i tés ( i 7 co::: :::.ts/u11.i t.S), ; ·.édin-:. : J lL"1.i­

.,~:::::;. L' ~qt.:.ipelilent de ces centres est .so'...!....rr:m~;; déTisoire.

- I::.:stitt.:t de :'?4di;:,trie zocL~le de :?ikine : -;:'! e8p10yés dont

:::~·decin p6di:. tT:a pou:,:, JD 376 consd -:~.::;"~!l.

- ':'er-ofica, d t :':.ygi~ns so::::i.:1e de L.6din:,:. : 90 eoploY8s dont

:~~it (8) ~~decins et ci~q (5) denti~tes nO~T ~C3 6Jo con~u1tant~.

- :':-:arvice d':~ygi},.ne de J'~2din~

::.:.§deCDï.Z pottr ~ Y/ J conc<:.l t~.ntc .

~-~- ::·r~nsports-routeB.

'Jo..: point de vue des ~::.&n:ô·.ge8, on note ''':'''1.e c·:.r&?lCe des Doye:-.c de

~~~Z.l spor~ :

c;:.'; 8 1..:.:. 1 :;'1'e C ~ u. : 7 )~ di::Jposent d t ~e ~.roi tl!Te et :3, 5 )~ d r~ cy­

clo::1ote:JX ; dsns 1:). ':o3;:1e C. u. 7 ~~ disposent dt u..ï.e voiture et ?, 5

~ d'un cyclo~ote~ ; d~ns 1~ 3~8e C.v. 5 ~ disposent d'une voit~­

:::c 1 ;:,10:'$ q~e Î 15 %dl .....:..."1 cyclOl:loteUT.

'}-:ô' ê!::lquête r&cente ~ rfvélé que d:.:ns les de:lX preGli ~res circons­

.. ::' i1tions il y ;. -::!::.s.qu.e jot:2" urL Di1.1ion de d.~pl;;:,ce.t:..1ents à pied et



- 36 -

U-'rl millio:l de déple.ceoents ~otoris6s.

Les moti'':s de dépl;:cer~e.nt sont St,;;2'to'-=.t

- ~omicile - tr~v~il

Dooicile - école

- Domicile - a~tres uotifs.

Le p~rc en service est ainsi no~6

v~~iC:l:ls - 37 ~Oo ; :Sus 20tT~.~ t [;30

tç~i : 2 JOC (licencec) ; de~ TOUGS

c.<;·.r::;; :"" :.pides

9 ,::OC.

1.. ti tre dl exer.iple :

"".: Bus 0otre.c . ~.- ~..""'l-C'! rapides.....~.:: . .:. 0

Do:::ucile - tr<:'.v::dl . 9:- 000 (?G % 3~1 000 (-::1 ,-1.. \ . - . /::-

Do!'.rlcile 6cole : 1 ?-9 000 (37 ~ 19 000 ClO d,
1-

DODici1.e 8utres : 1 29 000 C~7 ~ 1 ;'i.: 000 /-'9 d,
,0 1-

QU2.nt aux routes, il :t8.at signaler q~ 1 à ::>.2.rt q1.:.elques €Ç2,r'~des

2rt0:::'GS telles qc.e· L='G1ine . G'L:.~ye, i.~,,;lic~ ~:y, 1)i2.1 Diop, G-énér:.l

Je G~~lle, !xsen~l. L'~utoro~te, Do~gi~~ et 12 ~~tion21e q~i

conduit vers ~u~isque. nous 3VO~S ~~~~ire ~ de petites routes

t:;,~~s 6troites, tr.'.<s engoi'gées o';; l.~ pL.tp:=::C't dt.~ teops tr::Os U12.1

entretenues. L~ ~0me C.U. et 12 J~~e C.U. regorge~t svxtout de

pistes et de ruelles.

Le pro:ol ~naa de 1 c. voi ri e consti t,,:e -":''1e 9:i.~& 0 C cUl? 3. tion.

L lé.ü.to::'o~te, conçL,e cotg:.:e voie d' ::'.cc 2S r-';..pide 2.'.J. centre-ville

poUT les tr~v~illeurs de Piki~e-Guèdi~"~ye et ~u~isque ~&it

1 'o~jet d' er.Jbo\.!.teill.~ges c<ons t:;'~0S à C::lt<.se de son t::,o'1. sonr..elilent

à plusie~~s nive~ux.

1-3- ~guipements touristi9~eo et ~~tre3.

L'éq'-2ipe2.i.ent touristiq:...:.e se co~1.ceD.t::-e d.?:ns Is. ~ :;re c. U.

26 :':'~otels a.u pl."te&l.-":<' contre ;: à i~8din:;., ~ à ?:ui'isque, ? à Ugor.

Il en est de roê~e po~ les ~utres ~quipe~entc : le pl~te~-..::. ~st

le siàge du p~12i6 de jur.;tice, c::.t~ gouv<?Tne.aent, de 1 t ~.dininistrê~­

tion centr&le, l~ c~serne milit~ire centr~l~, ~ ~osnis~a~a~e,

/
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~ sur li comuiss~ri~tB et postee de poli~e}, 5 bur2~UX dé pos­

tes (su::- 1l.). L~ g:r::::nde Losqu.éa et 1:0', c;c,t:1.4dr::;,l.e sont da.."'ls 1.::

1::::re C,U.

2) ?ol.:ipe:!1ents en :f.::tveur de 1::. J eU.l1.3Sse •

.-. ~ ~. t'd' . ~
,,-~- _,qlU')e~erJ. s 6: UC2·;::J..'~S.

:·):'.kar ::.~ef:.Toupe 1::: q~:?.si tot?li ts. des -seolas d1.1 ,J,(,ni-g::.l :

,U niYe~u du pxsscol~ire : il existe ~uit (8) st2blic­
7

~e~:le:1t8 pr4Dcol.::.ires publics ( c.:--tii':;·:re de ~ 980) dont ds~ns l.~

~u nivê2u de l'enzeignement prim~ire an 1980, on not~it

-.25 sen élsves pour ?O~·O clê'.sses.

" ..8 t ~L'Z de 8 coL~ri. té- ,2;': si t de t 5::', J 1- d :nc ls. 12::'0 ~. U., 39 ::

d2.nB le. ?: ~me ,~. D. et 4·7 1> dans 1:. J see C. D,

.... ~
_.'...1.. l'on conoid3re troiS cl~sses POQT 1000 h~~it~nts comme

/
~

( :-.u"?rtiers
(,
~

(
!

~ ~~ ...... ? .-
~5r. -' ~'. , r.

i ':' l· ., C ; .h ~ 6;." .
~

~ , ... """1..":
~ , L:.". :;>.,,: 75

:
69 :36 2., ~ 58

·368 ·35 1 .... 69. , ' ..
··19 889 2. 39

..

• ""'1 +. ~., .... __ "".J

Hbre de : :!';:'::~ec­

:C128806 sti! ôo
:p~0~iques:Yénp~r

:po'~ 1000:clpnS6

----~-:--------~:------

ti::

, :

s l-fu::-e de 's
cl".èsses

. 1 18.9•

,)") l!.

..
33'7

1 Ji:.

--.._~ ...~--- ...

20:

! 555

606

401

~ersonnel

..

,
T-S;-

t ,~ .~t.l •..
- - tI .J •

c.u.

/.-'::::'o-t2.1
}'=~.l.J.

~ r~·o·~ Z! l,

(~ikine
(GuIier
\ ':~ ,') t [',1

(
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~u niveau de l'enseignement secondsire : la r4gion de

~2k~r co~pte sept (7) gr~nè s lyc4e~ dont ~inq (5) sont 3i-

et un seul pOUr 13 3~Qe r..U.

Ces 6ts.ol~ssements regroupent iL:. Si J ~n-':vec.

o~ note aussi une trent~ù~e de petit~ coll~ges de noinG da ~QO

cond2i:::"es.

.... r..-.:,. l'live$.u l'e::;sentiel de.::;

é cales de lortl.S. tion y c021pris l' w'1.ive:rci -~.~.

2-~ :'~qui-oenant$ S90rti~c.

:':Jsk::;...r camp te sept ( 7) grc:nds st :;,.dec et un nom.bre liï:J.i-

té da ·cerr.3.ins ;ôcwén:z.gbs et cl 1 8.irec de jeux eur deG terr2.ins

v.z.gv..,es.

à titre d'ezeople

?

1

:

··

··

·"1

:

:

:

··
··

(..
( (uartiers '::t~des

( :

(--------------~------:-------~-~:_--~-------------
(
( ::lnteau

~ :rédina

1

~J..l _

::::.:'ln.

G-r3.nd ~aks.r

(
( r'ic.s.p

( ':..~:hi.s.roye

~ G-uédi::".Ha.ye

~ :;'2:':isque

( 3"_:i~gny

~
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;:)

( )
(secteu~s a ~tades : ~ rTa~c : ~erx~insl'

1
: : ~&nag~s ~ v~~~es. . .---------":--------:----------:---------

( 1ère c.u. : l,t ? 7
( ':

(----
( '.

..,' ,-. . u. '.I<,,~oe ,

(--
{ , :
(Jerne c.u.:
{ ....:..:_~_---:... ___::.. ..L.

11.~. notons enfin qu'i~ e~i~te des inct211~tions sportives

universitaires et scol~ireG j de ~ê~e q~'il y ~ dez aire3 de

j e:ux dr-.ns pr e sq~e tOl:.S les viIl ~ges de 1 ,,", l:.l ::.".nlieue de 12. :3 :';[;2e

c. U. p$.r eX8i:lple à Eamcilor, -I61'ln, ~§ni Bir~m HdâO etc ....

2-3- 3quipemant de loisir et ct.~.l"~UTe.

D8k~!' coopte sept centres cc1t~e18 dont six étrangers et ~3

=211e8 de cinima, troi3 C. D. ~. P. ~. et Eix (6) foyaro de jeu­

nGg existent ég~lement d~~s l~ région,

Le ?l~teau concentre sept (7) s~lles de cinéQ~ alors q~e des

zones comr.'1e Guédi2.'IJaye, 33,r~y, PG:.:rcel1~8 s.ss8.inies en sont

. d4pol:rvues.

Conclusion.

(' 1 est dans ce cadre déc:ti t ~i-dess'J.s q:..:.e se meut 19. popu­

l~tion. Un te~ c~dre a~ssi dés&q~i~i~r~ d~r.c son occupation et

d~~s le répartition de ses i~~ra3~T~ct~res debase, est ~écessai­

rement SOüTce de pro~l~~es, de dirficultés ; c'est là qulil Zaut

cherc~er les SOl:.bC8Sêcents r~el~ des i~plications sociales que nous

nous proposons de passer en revue.
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Les i~plicâtion3 ~ociales de la gestion et

de l' '~lP;fnageGient de 11_e.sl:laCe dak<;.,rois.

Les donnéen import~~teD q~e nons Qvons recueillies s~ cha­

pitre précfdent indiquent illle tend~nce générale d~s l'urhani­

sstion de ~ak8.r : c'est ~~e ur:)~is~~ion dés4quilibr&e. Ce ds­
a€qu~~ibre se just~fie a~t2nt 2~ nive&~ de l'occ~pation du sol

de 1~ r~p2rtition des in~r~stîuct~es collectives qu'à celui de

12. conception et de li). rés,lis;:;,tion des. habi tations pl~i:t'3es.

D' où no tr e z.f'::~irm2. tion selon l<:q1.-:e110 : l' urbO-'1.i El a ti on de ;)aksr

est prob16m~tiqGe.

Çe c~ractGre proQlém8tiq~e de l'2wén2gement et de la gestion de

l'espace dakarois est à l~ ;J~se dtimcenses problèQ6s Qui. ~a po­

sent à l';. popuLo~tion généraIs L1:?i~ s~tout à celle ~abit~...~t 1:0-.

périp;,:.~rie, en partic:..ùier à l~. j~\1Ile.sGe.

L,ds ce q:û e~t tro;.;,o12.:î'l; d2_i.C ce~vte situËctiol1., c' e;;t que les

CO:ltr::di ç tions El t 1 El s di i':t:l cultss, loin de ~ r é.pls.::rir , ser..1:Jlent

slappro!ondir ch~que jour d~v2nt~ge.

I) 1...",l.;::;cr : illle t.:.l"0211.ise.tion 'i)Toblsill3.tique

L 1 urbanis2tion de l'espace d~karois est problém2tique et

cela se situe à plusieurs nive~ux : social, sociologique, éco­

nomique e~c ••.

=1 serait ~rroné de prétendre f~ire un to~r d'horizon de ~Ien­

semble des prob10mes dens le cadre de ce mémoire.

~~s lors nous ne pouvons que décrire q~elq~es 2spects qui nous

p.2.rD.issent :~olldË:ment~~LtX :

1- Des pro~l&mes sociologiques •

....... ~ reg~rd de l' urb9.1lisati011 d,e l'espe.ce dE.karois, essayons

de poser quelques problomes ~sce2 ~arqués.

- Lu premier cher

12 vie soci21e à Dskar

il :i Lut so~ligner lE; :Jipolc.risé'.tion de

!.:>ipol~riDé\tio!l entre det.:Y- secteu:rz ,~ssez
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Le pl~teau consentT9 l'essentiel des ce~vices et das i~ras­

t~uctu~es Go~lectives e~ détriment des q~~r~i9rs pt~i~~Jriqces

qui so~t r0d~it~ à de Gi~nle cit~s dortoires. Cette situution

o~lige les pop:.:.l')..tions à de::; d~pl,).ce:::e:1.tG ir~cess;~n·ès.

dàs lors :::ette bipoJ.,;.risstion POUsü39 est sot.:::'ce de ~cl tir;>les

p::tobl8~es•

-En séc.ond lieu : il y z; que le;; b.t:bit.z.tion.s pl~ni.:fi~es

d~~s leUT conception ~o~e dans leur ex~cution donnent l'impres­

8ioo d'être le T~it da gens qui ignorent tout·des nabitudes de

vie, et des moeurs sociales propres à notes société.

Sinon comment expliquer l'étroitesce qu~si-inte~aole de ces mai­

sons? Il s y ajoute que de petits dét8ils q~i ont leer importance

ent ~eUTt& la sensibilité des :ut~s ~oc~tsires 1 toile·ttes à

cot~ de aa porte d'entrée, cuisine int~grée, t~èc peu de cham­

bres etc •••

:Je plus on __ oublié ls O)out ique du ;::u'd.ue, en opt-0.n t po ur les

lllaga.sins à g:r-ende sUl~:f~ce 0

~ur ~ pl~n'p1us génér~l, on note l'~0cence d'esp2ces ré­

servés. T!"GS souvent on (;,. ,:_:t:-'~ire à des q1J.artiers où n'axis te at1­

cun espace que ce soit pour les aires deje~, les m~Li~e6tations

puoliq~es ou même les espaces verte.

S'est 12 c~s p~r execple aux parcelles ~s~~iniec où presq~e to~t

.3.3t& construit.

C'est aussi le cas de cert2ins q~~rti0rs de D~~r.

~ignclons enfin ce qui nous par~it être une difriculté de

t~il1e : à l:~~sence des ~ires de je~f s'ajoute l'~bDence d'Ln­

~ra~tructuxcs de loisirs et de culture. ~ar ezecple, aux parcel­

les ~ss2i~ies pOUT une pop~~tion ~velu4e à pràc de 100 000 habi­

tants, on note l'absence de centre ct1lturel, il n'existe pas de

salle de ciném~, ~il n y a p~s un seul terr~in de footb~ll ou de

ba ket, cela pose des probl8~es.Çuoll0s geuvent être les rëisons

à une telle situ~tion~?
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2) - Le~ r:3.isons ct '·..me ~~e1.1e G i tu~ -ti.on -

Nos invastigstions multiple::;; à tT~verz les doc~~~~tt ~c=its

et ~gslem9nt à t~~vsr~ les questions ~~e nous :.vons poc~es

.?:.~ z..L:to::.~it6s c0l:1p4ta~te,') en m':.tiàrE! dl :.:.r'.J2.n.islrle i"lOUS ·~onduisent

à ~eci j

d:l-'1.S ')ien des C 2.6, :-~ot&..C'...:..ler..-;; en ce qct concern.e les qucortiers

de Dak~r, l' 8.tI:én9.geL..er..t n r ~~ 9:~D prs· céds l' occl..:.pction dl" sol.

-);r:!:-$ dL:·ticile, où l.ec popc.l2.tiorHJ :::.e CO~ê.t 41:;:.:o1.i&s CO\...l.!:;S elles

pO'-.lv~ient.

plUS q\l9 cela de~2'nde b€\2.1'::CO~p de ;noyenc fin2..."1cie:r:::.

C'est pourq·.,.toi 19. qc:'-$stion des ,:.irec: de .:: eux. de,':) ecpc.cec

r~Gerv~c a 8ta so~ven~ n0g1igée.

?o) ~ Pour ce q~ est des ~~artiers d'~20it~t 91~ni~i4,

des e:':'i'orts ont été :'.'aite. ...~ 1 est f.insi qu'il existe une grille

d l 2Dlénage:::tent q'...:i dBterc..il1.e les in:":C'istruc'i::l.:xes néces,'Jaires

pou= un nombre de m2ison do~é o~ po~~ ~~e popQ1~tion donnée.

CI est ~insi p:'~::::- exemp1.e que l.es tê,oleat:.X suiv:;;.n:t~ nl:1UG

donnent des indic~tion3 8~~ les su=~~ce~ réservées d~~s le

c~dre des amsn:?gements de D±::.r.
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une superficie de 2, 5 ~~.
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ii2.is là ég21emant il. 7 z. des p:'o~1.Jae::::;

Et lorsque le docut,ent est ~dopt&, o~ indiq~e a~ cours

CO~ifent~ d'~m C.~.~. ( Conseil ~~gio~~l oe ~6veloppe8ent )

les teTr~dns qui. son:; alloc.é.s à t~l O~ tel h~nitore.

J_ p:.rtir de (;e douent il Ë"..pp.-rtie~:. <:"u ; ..i:d.st·0:ra en question,

Cr, souvent, les 1·1initi-rec nB :.tont p-:::s l.et:.r

t~CP8. Ce qui 2 po~~ cons6quence, d3C qu'~~ prool0~es d'eop2ce

ze pose, O~ wême d~e q~e q~elq~l:~, ou ~e 8oci&t~ import~nte

~·.n ~:codv.it \..L"": doscier, on e8'(; pO::";& à l~i 2. tt:ribuer G"l terr:::in

D;;,ns le c~.c ;'>1'40is de 1:. j e~esse e",; des spor·c.'3, Cl est

é::au"!en-~ le cr:s t 8lo:.'s que l. r aménageme:at ct 1 ~ne ;::"ire de jeux de

del:.l.<e::1.de .9"?:-5 be::.l.:cot:.p de l'lo/ens.

- Il sly sjoute qt:.e qu~nd le ter~~in est 2ménûgz par des

?:iv~s, ce ~ui les interesse le 9l~s c'est d'~voir le ~~ximum de

")n loger:.ents;

JO) - :-m troici~L:J.e li.eu, il y :;.. l.aD spéÇl\l~tionD ::o:l.ci ~res

Les terr::=:üls ~ tant ::..llou.és et no::. iSC1:;: t::-icclén, tX08

• .),.:'."lé)::"~ 1 Ol"l retllJouve f:ur un ecp8ce :;:,éoerv3, des gen.s qui. ::;' inzt;;.l-

12L~ ~vec des p~piers en bonne e~ dUJ rQr~e. D3S lors il devien~

cli:C:,~icile de lec expulser.
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Cel.2. eoSt le :rait de spéccl2.te1..~.rl;; '11:.i ne recclent dev::.i1t

rien. CI eût poGX'quoi la kLT"J.i t·h..... e de 11 u:cb~nicI:1e 0. ?ris ~e

œesure ~ssez importante ~ll.ant d~~s le Gene de l~ pr~Garvstion

den esp~cec T0servés.

C'est ~insi q~e désoxm~in lOTsqc'un terr~in est ~llo~$ à

L:..'1. Einist3re ~:-' f,. on argâÀisr.19- .q\i.6l.,éo-nciuè.l' 1') ;.._i~::.i.;.;.t.'~..) 'dô. l""

l...l:r"-y,':li,:;:.:::) d~Ll\o.n.dera·"à ~O· q.0.r.i'1 '.$Oi:t .:~*l·.tl"i:eu1.,~ à son ',:)~né::î-

cLdr0. C'e18 90T:'.ettl':'. de lc.::.ttcT ~ontX'e L:" D9é.:d?tio~î.

LS.intenant il ::~....:dr2'. qV.e leD bén~ti.ci2i:res SI org::.nisent

pou~ llaœln~ger dans dos d'18ic ~~ison~bles.

Po~ ce q~i est del~ cont~ainte dlesp~~es, il y 3 q~1

~~jot.:.:"dr!:iL:i à ;)~k.:o.r et de plus en pluo, l'esp!".ce se ~'>:dt r::.re.

D'où l~ ~ecessité de 0ien ge~e~ l'acp~.ce encore dispor~ble.

4 0 ) - L'on retiendr~ ~g~lecent cette critiqu3 feite ~u

L'Ï,..îi t3:re de 1,;. Jet.:neass et des ':POTto et à ses e.ge~,-ts d0cent:t':'.-

lieéc : le ~~îqae de réact~on.

Zn e::'fat, à ch~;Cl·_,e ::oio q'~'. r -.;n l)l::o::. rl r :..G&n,:;.ge2ent €let en cours.

lOG diî::Grent3 r.linistz,Tes font des d-as?ndes.

c'est ainsi que le lilioit3re de 18. s2~té, .=·uive.nt son plê:n

cl 1 éq1,.;.ipement, 2 ~t:;,,:üi U,.'1.e Il Pyrê'.oide S~:l.t3.ire Il, et cb.;;.qe.e :fois

q L: 1 il Y D. '..'-1'1 ~;:nén8.ge.o.er~ t ct' €le Pi? CEl, il pr~s ente une del'as.nde pour

~ poste de santé, ~ ~opit8.~ ou un centre de 8~té.

De oême le Ministère de l'&d~CBtio~ n~tion~le, pr&sente

touj ours une c1e~.nde pour 1:,ll école :91'il::1201.re, l:..'1.e ~ te::"nelle 1

1.<..."1 coll'bge etc.·..

Quant au llinist1re de l~ je~es~e, gén~r~lement il n'y ~

~e contente d'allouer s~ivant l~ grille, un terT8Ln de sports

qui d' ailleurs l~ plup<:,rt d-.l te~9s 11. 1 est pas û!U~n:,g~.
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Donc ce qu'il y a lie\; de _:·2.ire Cl es t que le j"lini.:J t 3re

de ~~ jG~~eBBe et des sports ~it un pl~~ d'~q~ipaments à la b~se

et q;.l'à ci:.~que :::'ois qu'il y 8, '':.:1 i:.l:.:inf.gemeZlt en. cO"L"..rs, il ~'::"$$e

t:..."'1e de~ôi.:.'1de orgc:cIentée.

Il v::. de soi q'..19 ce!:. =",,:;:i80n~ ~ve.....1..c~ec et oien d' ;:;.~:tre:; ne

CO;:lstitL:en't q<;.lune jl..:.3ti:ticstion à u...'1. :>,.it J.cc~oL;.nt et q:-.::..i c:rtv.e
g

l'oeil lr~glon~rction Ds~a:roice e~t d~s4q~ilibr~e. LU point

q::e ls villa ;:::,u.j ol.:!'d r ::ui éto'..l.:..:"':ê'e. :.<::1 y s. ·...lXl€! p,4nu:rie d' e5:p.êcca:::

ve;:-ts 1 d' in:trê.,gtruct'2Xec de jet:.X, de ~pect.:.clecJ de loisir::: et

da c~tur~ ( telles que les centre~ cu1ture13 ou les bibliot~8­

q'~\,~s pll:Oli.qc.es).

certe~ l:n éJt~t;Jent essentiel du c.:>;dre de vi~ l'. 1:1"si~, qu~nd il

n'est p,:,s con,str~..:i.t d2.n.s an envi::,onn€l1.:!.e:lt col:<.é:::-ent et vivi:fiant,

on risq;..'.e d' o1.:lteni;;: des r{s;~ù.tilts d..gr:;<::~tZ"'aux. C:at enVi~Ol'L1'1.eü1ent

est easentiellell1ent consti tet P?:: IGS in.fr:?B.tr~ctures co~l.:::::-:i?.:?lD

l~cvoies et r&sea~ divers),10~ ecp2cec vert,s et les services.

C 1 ~st cel~ le pro!)l~l.:1e de :::J2.k:'.T. Le logement est construit

d2lns .....:n espe.ee hennétiquement conrr'cr'..1.i t. L&me d3.ns les ci·tés cl' h~­

~it~t p1cni~ié, le pro~19ille de~eUTe.

r::ette situ.s-tion est 'pTé2udici~ble à. bien des ";gards aux popu1é.­

tio~s, o~is ,surtout à 12 je~~esse q~d ~ certes ~esoin dr~tude et

de t~3.v~il J~iD ~ussi qui ~ besoin de loisir$ s~L~G po~ son

91ein ép~ouissement.

-'_ c1é:f2.'~-t dl L"'1.:fre:s tructures adsq;;.a tl!-\ contre V utroi teose

intenable des ~aioons, il n y ~ qce 1~ Tue.

C1est po~~q~oi les r~es et les ruelles ne déoemplissent pes. Par­

tout on sl assoit devant las ~~isonc. Il Iaut ~tiliser l~ route

( er- barrant la circulation) pour org~Licer le s~b~r, le taneoer;
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les ch;,;:,nts religieux.

Il :fdut qL:e les en::"::-nts et plus p~'~ciG~ment les ::.dolescents

se J.iVTent à tL'"l tr~v~il de :fein-ceD pe::,pstuelles et TitXll-"aes

~vec les vz.i.::.icules pou::, jot::.er al: :'ootà:;;11 dE.i1.S 1:;, ~ue.

le daveloppeTtent de ca~portements atvi2.l.'lts et ~z·.rginç,üX ':1""-:' sei::

de 12. jeunesse.

TI) De gl'z-ves di:C:icult~s pOUT 1,;:. l~e!...1.neDse.

L2 gestion et l'~n0n~geoent de l'e~p~,ce d2kQrois consti­

t~ent une préoccu9~tion réelle pour l'encemble des popu12tions

de 1'0, rGgior...

Sn e:~et, il ne ?E.it p~G de doute q~e les pro~lèmeG de 1~ Sb~

curit~, de l' hygi8ne et de la s-;:-:nt.~ pl"éocct:.pent tout un. Cl'l::;lC~••

r.ol:J.r~ent peut-il en être ;?L..·;;:i.... e::.tent, si p:.r exemple le uoo-

bre d'agents publics ch2rgés de veiller à 12 séc~~it3 et à l'or-

clre ne COUvre:lt :l~êti:e p~..is l':'. lZi.;'.rge d I C'.-t1. c.gent pou!' _000 '~.z:bit.::.nts

co~e c'est le C?;:3 p::œ exe::.üple Z,ë.:X p:.:.:ccell.es :;"ss2.il"lie:=; où d2.ns

t::ne cit~ m~.l .{,clqiJ.~ée, s~jette don~ ?:_l vol. et ~_'-L brige,ndage, une

seu1e :"':'::''1.i. t ~ de police (un COl11l.UiSSf:irL::t) existe your environ

de 1. 1 in.sU::':-':isz..:~ce des dispens~ires et de 1.euj,,~s sc]~-.ipet!ents, los

uoyens de nettoiement publics.

Haus ne p2.sserons pF~S sous sile:lce le:J p:;.~ob18t::.es de transports,

da logement, r.J.2.is .::.:..lssi ce qu \1 i.l. est CO::è.-:rentt ct' ,,"pp-eler 1ec t:~a:.:...;

418.ti see 8 r..'~ ..) ..: du p~_énO!1l.3ne de s dég'<.::.ez-pi ss-er:.:én"l:: oS de POPL"..!· tions.
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L' ;..u'::'2.nis,::,tion de !),;,.k3;.T est i.nsépa~âble des dégueTpisse-

r1entc de popcl~tion . OT ces d<::gue:z-pise;e::.:entc consti tuent une

h~~tiee pè~cen~~te pour les 909u1~t~one.d'oà ll~ppa:t'ition et

le d~veloppe~el'lt~goIJon~,pieàtellac c.!.'.".8 : :2:,9.7' ;1'.11~. (;:.tten­

dre :Jieu.), ~:::s·;.c1o·c.l.ér~e (d0p1<'<cez-vo·.:~:3, ,aoignez-vous), DL~L;l8.­

gt.:.en:-:~9 ( 1:::. p '" ix e c t c'!ei11 'e.:.:".~e), :: '.: t ';':~'~ ct e noms clOlliï.0 :3 à des

:~on.deoen.t de tot:.t un :H:.~t cl' e:.:;pri t ; c' eet 13. pcycI1.oSC du.

lendeiJ.cL'l LtlC e:r~ -:.in.

Sepand~~t d~LG le ced~e de ce tr2vail, noue vou1ons nous

li~ta~ tOQt si~p1ement à ét_dier les TépercuoDions da cet

ensemble de p~~occ~p~tionG au .s9i~ de·l~ jeune.s~e.

~~e l'on nous co~p:renne Dien, ces :)l'obl~u'3n ne sont p~:::
,

spe-

ci:.;'iq\'~9::: ~:...::x. jel.:nes ; me.is ces de:rnie~~s sont plus vive:::ent

to~c2és et constituent dr~il1euro le noeud de notTe inc~rsion

d~~s ca d02~ine de lQ geDtion et de ll~o$nagement de l'e~-

Les je~nes tr~v~illeurs conoe non tnav~il1e~rsf les

j e.:.nes Dcol~,i;:~e6 ;::Oiill"de les non ocols:ires ~ ress entent ;:;;':c plus

;.1~:_:t )?oir:.t les répercusDions d' une- erb2,nis~tion .?robl(;!ll~ti-

1 -: De.9 p:,,~o0L3mes cl '):..ygi;"neet da s-.:.nt(i -

L' orge.nis-.:' tio!: mondLüe de 1~. cantS (O. i'~.:-- .) :. d0-

c:::"~té le Got dl o::,dz-e "1.<': s2:~l.±é po:,;.!' to~s en 1 r;;.-;n ;;:: 000".

c: t est .là une percpective lou:.b.le à lz.qt.::.elle le ::-,,;·?nsg;s.l ::.

sousc~it. Sepend~~t 2C r~gcxd des réc~tsts et des Qoyens

mis en oeuvre, il Y a des inter:rog~tions qui surgisDent.
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Li'. région de ib.k3.1" compte en tout deux ce:n.treG de pl,di~ltrie

socL:l.e { ::J2.k.?:r et Pikine } 20 ? .i,_:. I. ( Centre de :'l.'otec-Cio~ M~~tar­

nelle at L"l:;::::-,nti1.e ), ll..'1. centre Li.1adico ~-coL:.i:::,e 9'~ ',:I1 centre uâdico

aporti:f.

Il V2\ de soi que cel:?, eût tr2:ls incu:i..'l'isc::.nt aU 0g?rd ~.:':..J~ besoins de:::

j eWle8 dont le notnbre -r:ug'.!lente Cb:8.que j OLT d' 2.v?n·~.-;,.ge.

:')e plus 1~ cheret6 des médicaments et 1~ qi.'..2.si-d~ni..l.e::lent de ces

instsll&tions S2nit2ires t mais 2.usci 1~ progrescion de 1~ 9riv~ti~2-

tion de 1& s2.nté posent des prob1èoes ~,ux jeunec, ~'0St à dire a:uc

en:-:'~::1.ts ( surtout d3s11.éri tés ) et .?:::.x z.dolescer..ts qt:i constituent les

coucheo les plu.s exposées, à se ':"'2ire soigner G~_-t~i teL'"!en t et d<:11G de

bonnes conditions.

Certes le t::,.u..x de mortal.i té im':'é!.ntile Ge baissé msis l'oree e81: de

reco~~~itre que les dangers so~t toujours là ; or la jeunaese qui

consti tue 1::. ::'orce mont~~nte, l'espoir de la nation doit être vigo~-

re~sement préservée a~ 91'1% de n'importe q~e1 32~~i~ice.

ct est t.ti."!.e je~nesse :.:"'orte, saine, bien entrete!:i.:e SU~ le plan

s:::'~1.itaire Q.~i :p8'..,-t se lancer à l' .heure o..c-:ue11e :e'.c..~ long-..;:os Jt:.tden, à

l'explor.::"tion des ;:":-:-.u:tes sp~:0res de la science ·s·:; de L:. tec:l.uolog1e,

terrain oà SQ ~~nent les luttes d'~4g~~onie entra lac PUiSC2UC8S et oà

13 C~n& g;:.l doi t '2; Cc jder pour Sc. propre survie 9 t ~r"l'l clsV01o::-pe::'ler t, :·i~.....'::.8

::.:158i à 1 1 2.CCO!".1p1issement des i~enses tâc:J.es. de conctr'!.lctio:'l. et d' ~di··

:ficz.tion de lE. .::ociété ::,:snég.s.l:dse de dem~i.n : Il LenIJ_.n2. il.~ corpo'!'e
!

.::z,.!lO Il ( un e3~)I'it s:::.in è.,D.ns un corps sain) se10n le :':'lroverb~ 10:-.-(;1n.

C'est po~xq~oi il est neceos~ire non seu1eroent que les centres de z~nt,~

sp4ciG1is3s d~~s If~ protection de la jeunesse soient ~u1tipli(~ ~~is

~ucsi et su~tout qU'ilssoient bien 8quipés.

Le prob16:ne de 1 1':'lygi3ne est 1ié à celui. de 1.2: s~.lu6ritd. et de

1~ propret~ des q~artiers.

Dë:.k2r .: Con..l.ïU, il Y a que1ques temps 'l.'.n'c) insal \..'.~")rité débordante.

C'est pourquûi c1est un devoir pressent d t 2.pprendre âL:X jeu..t1.e3 les r~­

g1es rudimen~2ires de I l hygisne et de la propreté.
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LI §duc=.tion senit~ire et l"lygi3ni.que doit :;.ller 3g!?;.le.::!ent déO'-..t1:J le

ser..s de 1::. prévention - cOi:Ee dit 1 l ",.d.::.ge : Il il vaut ~ieuz: pr.~ve­

nir que gv.érir l'

?) :les prob1.:-~e5 d' emolois : 19 c:<orne.ge.

Lo<. 'evnesse urb~ine de D~JQ,T eet lourdement :fr2.ppoe par le pro­

~10me du cbomcge. Cette question de 12 possibilit~ dl8cq~érir un

emploi r~mllii~r~te~r est èggT~v~e p2!' l'exode m~ssi~ de je~~eD ve­

;'1;;.S de l' i:ltér1eur ch:. pc"ys, ql.:i viel'l_l1.ent grossir le ~arclJ.0 de t:,<.. ­

v::.il. i:s.is elle est (~gé'.1.ement .:.ggr::::.vée p:?!!' 11 in2.déqaation e::ltre 1:'.

:~'oro2tion scolé'.ire et 11 eop101. cl 1 OÙ le prob1014e de le. pro:,: essionne.­

lis~tion et de 1~ prépro~essio~~1~lis~tiondes jeunes sco1.ai~es.

:3';11e est en:fin <:~gg:r'o.vée p.o,x le:. so;;,s-estiill€.tion dont certe:i.ns méti.ers

0'-1 certaines proi'ession<J ont 'f~"it 1.' objet jasqu 1 à ce jour de 1;:;\

p:'.:i:'t de l&: je'..:.n,esse \..:.rbc.ine, r.Atiers qui o:d; ét·f acca.,9G.rés p.sr lez

ttrs:ngers pot.:r l'essentiel: petit co~erca, trs.v.~i.il de boutic;.'.:ier

etc ...

Le proal\~e de 11e~ploi ~S~ deven~ tr~c préoccup~~t surtout à l\~e~­

.!'e OÙ .l'on pz.rle dl<. c:;:"o;:::O.ge dez diplol:1~s de l" 0:lceignement ~t.:p:!,-

:cieur. Or le t:=:'ê!vé.il réww'!.0::'~.·:::th::""':" :'::·:=.i t p~ rtie dec droits l'ond::.-

ment~L~ de la je~Le8Ge de ~êoe q~e l~ ~colsrité et la loisir D3in.

Il ce t::'O\lve q:J.e 1 \ eC3'2.ce d'?zêirois du f':l.i t de ::;;;. t:roic,s2.nce d0~O-

gr"~phiq;,,ze i'u.l.gu..ro.nte n r:=-. pas trouv& une z,dGq~:=.":::ion et Ul1.e b-::roo-

nisetion e~tre 11augment~tion d~ no~bre de demandeurs d'eü910i et

les emplois e~~ectivement o~~erts d~ ~ait de llaccroi~se~ent des ri~

c:J.esses, du COI;;lij1erce , de l' inc1uc"trie, des ai'i'; ..i-res.

Ce hys.tcs, loin de s' :':.pl:;;,:li:!' semble s' appro:fondir ch~.qu.e jou:'

dqv::'..ntËge. : insi le C...::ot.1~ge p~end des proportions 2,1.arm2...Tltes. Poux

ct en convaincre, il. nI est p.?s sc?erl'~u de '=-~iX'e t.'..n tour da:::ts les

q~artier5 popu1~ires de l~ b~1ie~e e.~ heures de t~av8i1 et 11o~

d&couvI'irE. :Pacilel:lent qu'un l~ombre grê.n.discant de jeunes, d'e.ges

dive~s, sont dans les m~isons en train de tourner les po~ces et de

B T enm..'y·r (ette situation V::.i3se li;:4.."e co'U:;.~s à toute possibili tf; de

dsviations et de tent~tionD Q21z~ines.
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3- Des probls-mes de t:i:""'1S1:>orrt.û et c:~i~e du logeoent.

Le t:i:"21ls-port consti 'tue W:1S i?réocc·<.!p~.tion constélnte pOU,,"(' les

popu1~tionz de l~ région de D31~~~. L~ jew~eGce, tr2v2,il1e~8e co:~,e

scolaire subit au ?lu~ Ds~t ?oint leG contrecoup8 de ~e p~0~On0!le.

Leo problèoec du tr~nsport dtcoL~entr~ de de'~ f~cteQ~8 :

1 0 ) Dfune part, il y "". ql".e 1'0. configc.ra"tion de l~: rJgion, (d~­

c,:4i te ~u chapitre II) lz.isee ~pp~r.r.':..itre un~ bipol<:.ris3."tion de la

vie sociË.le et ,fcono!.:.lique. sn e:~:2et nO",!:;) nvons dt t:.n cots Uo.'"1.3 con-

centration quasi-tot~le des éq~ipementD sanitaires, scol~ires, su­

périeures et universit~ire~, des i~Trastructt~es industrielles, 000-

merciales et z.dministrettives ; de 1 t 2~lJ.tre des cités-do.:.rtoires.

~3S lors, il :?.:s.u.'t t:e dépl2.cer const'"":~'lLnent non Deulement pour 2:l1er

trav~iller ou 3pprendra D~is 4gslement pOl~ des 4fZsires co~'er-

ciaIes, .~dtninistratives ou. -S\,·t::-es.

L'~bsence de d4centralis~tion pous~4e des services est donc :c~cteux

dtellourdissement du trGnsport d~ns 18 r~gion.

2°} Il Y :::. d' s:utre p2.rt q~e lé\ Sot~Ë"c (société dee tr411.8'po!,·l:;~

en_~ C~~!Il du c2.p-vez-t) depuis SE. cr.:&G~tioJ.."l il' ê. pZ.s 2__~g.:1ent0 son p~:~cr-
d·~~to~us. Ox cette soci~té ~, e~ ?r1~C1pe, le ~onopo1~ du tr~~n-

:;>ort dalï.lJ Ja.kc:=,. :-~eul.s, cee S.L:to~U.D pauven -::: acc4der 2.1..: centre-ville.

en Z:Ol:;1::-re insu::·~:is· nt, r..:-:".Ü:; d<2 :fai t de cert.;)ines COl'lt::"3.inte,<;; ne Cl-ont

p?.s trè::> opérs..ti.o:mel.s (CirC_lits d6lir:itb ne peroettant p2.:'o: à t"'.J.ï

;;:(CC3S S<"1.X lieux de trz..vail tels que le centre-ville, 1. t'i--niveT!.lit4.

le port e-te ••• ) ; ::?:osence de :C'2cilit.§.s "'.drdnistrctive::; tellec que

les c::o.rtes de transpor-:;s Cll": 1 \1tiIisen t c·artains U8€1gers de 18. ~)otr,--~c).

vé.ill.eurs nI ont PêLS une m;z:.rge de Sf!:noeuvre élê.rgi.e en mt;:ti3:i:.~e de

!noyens de transport. TouE,; sont o~)lig~s de se rabattre sur la :-;o'trec.

Le spect2cle dJsolent const~té d~5 les rues de Dakar, ~ux ~len­

tours des arrêts de ~us-~ot~ac est tout sinpleoent acc~bl~nt s des
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enfants et des ado~escents 2ggripes 3UX portes deo bus, ou se 11­

VT~nt à dec courses pOüXsuites ~~ec lec ~us s~~c:'~rg~s qui dépassent

les ~rrêts etc •••

Ces conditions de transports constitue~t cens conteste ~~e entr~ve

à 1.' S-:';:'ic;;,cit{ de l?, JOQ1esse : P0-:"\T (?,lJ:e:r ;;'.l:. tr'~v3_il à l' l:eure, il

-;~~t oe lever à des ~eures i~possi'1es ; po~r rentrer m~~ger à uidi

ot: à 1 g ~et:_Tes; il ·f'z.u.t anticiper Sl:.X lec heures de deccente.

Le transport hante!:1ê;;le ~e sOill!:.!eil et le ::cepos de:J travailleurs et

dec .sl·i"es.

~ux ~ Qutre pl~n, le logemeu~ constitue ég~leuent une p~~oc­

cL:pJ:::ion. !. ce propos, voilà ce q~ll eU di t, Il:C.' eCQ'Slis~e dü. P:JU ~OO: 11 •

_ Il La crise ,:.igt.:.~ du loge;:len"l: soeL:..1 d2:~e de -; 973 ~.vec 1.' D.r:J:"'êt du

~in~ncement ~CC2 et il f2udr2it ~~e ~éelle vo1ont4 politiq~a da 1~.

?srt de gouvernement pour y ~2ire fsce.

L'2abit~t s90nt~n6 irrG~~ier prend des propo~tions inquitt~nteQ

po~x 12 ~êitrise du sol.

L~. deQ""nde en logements et e:l terr::J.ino astimport,;:.nte et tnse.tio­

:;:'Z'.i 'èe. Le,!; progrc.r:.mes '?ctl!els lai,!;sent 12.."le c:::.t~gori.e cl' insol.vables

estiné:::: à 3 'ft Il :f's;u'C un salaire mini,r::n.lc net de 120 000 i'rê:.IlCB C.i"_

pour prétend~e 2U logement ~1~nifi4 le moL~s c~er ••• ". (1~)

Ls chérets d~ logement est lié3 non seulenent à ls raret~ dac ~in2n­

cer.::!.ents r..12,is égz..le':lOnt à 1~, :l'3.USSe des prix des oatériaL:'x de cons­

tr'..lction et ~ussi eu non recours Z:'..!X mat~Ti2.'~·.% lècC"ux' et .à.' ...ln mé­

thode de la terre stabilisée ql:i ~ :'ai t ses r,)l~euves ailleurs.

Cette crise du logement à Dê~sr est aggravée p~r las spéc~l~tions S~~

les loyers.

Les ta~~ de location de m~ison sont trop élev0s st ruinent les reve-

nus des m4nages.

Lu.';ou..rd 1 ::'ui, à DakG'_T, la pr-9occup~:tion Iile~ ·i;r~vaille"l.:.Ts, surtoct des

j eu..Tles, c' e:::;.."t de trouve.ri.tm. logic:,' :~ 1 Slc-t· è. - ai:..~') 'UZl lioc quoléin ~i~

tbit oà on peut s'abr~ter avec S~ ~a3ille.

____0 _

(1;') Il :.:"scr:.:isse du p1un directeur d' t::;;'o::o:nisction ;001 note expli-
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C'eat ce qui explique 13 r~é0 ~ur le~ terres du dooaine public

s~ns a~cune garantie fia01e.

L'~~bitat pl~ni~i~ est bloq~é depuis quel~~es çr~LéeE. C'eG~ ~insi

cr,-e l' ('. I:.L.~~:. et l;;. 3ic:;.p sont d.30ord.:5es 9::'= les del~~n.des de ~oge:::e:n::

qt=_i s ':;.ccw:1Ulent, ~lors q1..ï.e 1'~ ,?er.spective de le~ satis::'aire s' ,;1.0ign3

c~~~~e jo~r d'av~nt~ge.

L f '..l!1a des implic2.tions nociê;les de l~~ ges§ion et de l' 8.n.sn:?gemen'è d0

l' espace :)~arois, 1 ~ p1u.s doulot::.:re::.se est certeo la grave crieG cor;:le

ou c~ize des v~leUTs qui savit 2~ sein de ~otre jeunesse t~b~ine.

Cet-::e crise est l'exp::-e3sion dl t:"..'"1.e p::co:2'onde ulUtation socie.le :.:tYC-"1t

pour cibles pi"incipales le. f'~mille Ëfricai.ne et L::. jeunesse.

~snc ~~ ouvrnge cons&cré à l~ q~estion de l'u~benisation, Dick

0100 .&c1"i t : " il ··~aut tenteT d' identi:fiel' les problàl:les p~rticcli,e::rs

et g9n~h~~.;,.~ Clu.e l'~::>~.nie-~tion répand, ( •• ,) leurs e:;:~:::~ets, leu: f'o::.~:';)

dl i::>ll'2.. C t 5;-21' le S El tru;:; t u:re 9 tJ:'21.di t ionnell e s de 1.;,-, vi e ::~;.mili;::,1 e ( ••• )

on c. dé,~à dt§cot~:vert que les r~.ppo:r{:s :r:·::;.clli2.:".x: afric::.ins, la. solid::.ri té

collective et les syctemes de séc~ité ooc12..le, dont les a~ric~ins

.3.vz-,iaut Ilb..:=.:>ih:de de ce venter, voie.nt leur :?onctionneoent se dc;t1­

rio:"':rr,,,.pidement et :?erd:.'·e 11 e1'i'i,:;:;,.(;i"1;6' q:.:' ils ~.vaient 0;:':. cot:Xc deo

g4néJ.~-ê;tions précGdenteo ( ••• ) le ~n'oce3s;_1S ct' u:rb':.nis~.tion en j~:fri-ciue

,.:::('ecte la structu::,e et l'essence .uêœe de 1::-, soci·it~ Il - (13)

C'est incontect.;blern.ent url résu>":l~~ dê8 divers p1'obl2.·lUes qui <::.:f·~e"~-

tant 1::. ;::·::.oil1e et ~rt~:nt Il l:s~ s-!,:;t"'ctL:re e·c l'eoeenee de nos socik:;.jc".

Cette crise des v~leur8 ~ pour cOnGéq~9nce, entre s~tres :

l' ,z.i'::'9.ibl.isser;,ent voi.re l'éclG.ter:len::; de 11 ::.uto-:....·i-té O'2.is ég.s:.1e:'1ent le

déyeloppeutcnt à l..me l~.:rge éc~e11e de COOL?Ortements dJvi.a.."ï.t~ et ~2gi-

(1.3) Dick 0100 : If L' ur~anise.tion, ses p:::-oblzmes sociStuz et ses

c.onséquence : ~es el':::'ets de l'urbanise.-cion Il Paris 19'71
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1~ - 1. - Perte des v"'leur~ et ,;.:~~·"·ib1.i~~ec3nt de 1.' auto!'i té

P1e.eietlTs stl...:lctureD sociz.les ont pOL:::' rci::::.si.on &ït"tre z\1.:"tres de r4~.­

1i5er 1~ social.isation des en':'~:nts ; c 1 e~t à dire d '.~ssu:::'er leuT

~d~c~tion en l.eu~ inc~lqt:~nt les ~~ai~res do vivre, d~ se cornpo~tèr,

d'~gir et de x~i:re, propres 2U ~oUP& soci~l.

L::. :f:ir~-=~li té de cet;;e .::lction est de pe:rne-st:~e '-me intégr..: tion l:..;;;.rLi1o~..deu:Je

da l' en:,,'~nt et p1-ntË':rd de l' z.dolescent et de l. t z.d~~l te dsu"'ls 1e group0·.

D~~G 1es soci4t~s t~aditionnelles, ~e sont lac cl.~sseG d'fge, ls

:.'2:0111e et le grot:.pe soci':-.le -cot:.t e::tier à t:r.;.verc ài:t~:'0rentosS"\;~::':c­

t~res qui asscT~ie~t cette soci~is~ti~~.

L·.l...~ot'.:'d '::'::':~i, ci 1.' éco1.e en tant <;1"..'.' inz'ci tt..tion p::::.rticige des g:r;.~d9::;

r:·~r....-:ct;UI.'ec de socLüizçtion da c.êne ql'!.e 1eD ~::;:::oci?tionc diverc~c)

~o~ce es~ de rcconn~itre tout de ~êoe q~e c'est l~ ~a=ille qui &ssura

le Tole cent~el d~~s cij p:rocesaus.

L~::;r'::.i::;ci:::.,:-·~.:.:.i :fo:-.:.tde la i'Zlillille 1~ structt~re centr.s.1e de Goci:;:.li-

s~.ti.on sont divp.rses :

- il Y 2 to~t d ' 2bord q~e l'enf~nt p~sse en principe pl.us de temps en

~~mille q~'à l'~cole

- il s' .... joute à ceL: que L:. :;:~C':.miJ.le, st:ô:nt l'expression en miniat~e

de L ... soci4té glo1)2:1ê rec~le, plus qt:e tou.t au:tre cadre, les vs.leuxs

propres _~ groupe socisl ; 1~ famille ect une üùcro - société.

- ~l'in, c'est presq:.1.e une évidence ql::.e de di.::,e que la :f'amille,

d;,.~ :~'ai t de 12'. Lorce de 1;3. p':?,rentè et de la cOl'1.s2.ngtünité, jouit cl 1 un

prestige tout 9~rticulier et par voie de cono~q~ence dét~ent une ~v.to­

ri t4 incê.1'née p?<r le cheJ.~ de famille.

Or, .jus teiZlent, c' eet ce dernier acpect de L'. c.r:.lestion qui s'est

l~rgement e~~rite SOUG l'eîret indt:it de l'urb~~is~tion et d'~~tre~

~:'~cteu..rs•

Dn e~let. 11~~d~pendance ~ccrue des jew~es vie à vis de 1~ r~li11ef

indépendance d f en :.:>:re::l.ier lieu ",,,lX pOGsieil.i tés l:2atérie1.les ~L'!.to-

nomee, à l'écletement des r8~illec du fait de l'$troitesse dec ~~i­

sons ( on ne trouve ces grandes os.isono '1 amiliale.c que d2-'I'lS l.es

vill2.ges tels que Yo~~, C~Dbé~éne et dans cert~ins qucrtierc qui

g&rdent encore leur ancienne conZigcr~tion ) ont :?ll~i d'entamer l'a~­

to:r.i té du cl:ei' de :famil.le.
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Ce deTnier qui, j&dis était détanteu~ supr~~e de 1 I autorit§,

jot.:isG2.nt du respect total de Ë&Qu...'1. B t pouvant orienter la vie d"

l'lOUS ooservons e.1..:jo'::.l....d 'l"ltd, regro~::ements dict<S~ su.rto·_,-t par des

r~~"l~~eD de S1...:rvie :f~ce à 1& criee pe:rsist::.nts, L. !lotJ.on de. :i'.':1fôlill.e

a~ senè large tend à dicp~r2itre 90Ul~ l2icoer pl.~ce à de petits

re~~oupe~.ents de type :f2.lnille nuclG,Z,i::..... e oè De développent des i'o:rn:ec

CI est pourqaili, il se développe à une vi tec;.;e vertigineu:ilê sous l'in-

i'luence deo nl'6di.:.c ( .. . '1' . .
~~al.O Tp ~~'J.M~on
- ....~ , ..... J ~ Y l-"_ - t cin:k.1:::' ••• ) des v~.l~urc nouv(l!1.1-eG

q~i s01t de pares import~tions de modes de vi~ 8tr~~gerz.

Dés lors il ni est p:as superf'lt.:. de diX'e que dEns une grande

8~joX'it9 de ces petites 7~milles sa d&velopp~ et se ~or~e C~ type

ct' homr.ile nouvea:.. qui ne cesse d' :ir..ql.âéter.

Ce type d' homme nouveC".u est 6tr.::::nger à l' o.u·:;O:Y'i té parentule.

Voilà pourquoi, nous pe:c::::is·:;or.:.s à cToi:ra qt.'.e 11 Gcl'E'.te!.:.lent des

:;:';_~ùl19s, le ::::~oTcelleDent des p:;-,rcellen et ptm.·~~::.1.t l~ p2.rcellis ::J..~ion

de l'_.:.:tori té ont po:::r conséqüe!'l.<:e r>l€:je'..::!'e ·1' E.:f::ciblisseoent notoire

Cette question de l'af~aiblissement de lla~torit$ p~rent~le, se

r1percute à l'acole où le m~itre, le pro2es~euT ne jomi~ plus de so~

.~~to~it0 q~e lui con~ér2it son r8ng et le privi18ge du S~VOiT~

~lles se répercute vg~le~ent à d'autreG nive;:\~ de l~ vie soci~le et

consti t .....'.El ps:r cons0c.l.';.;:ent une source de préoc'G:.pction pour les ~)~Te~

et !:lares de :f~rnilles, les BXltori tés reli.gieu.se::>, et cont:.:::.ù ~res et

las po~voirs publics.

~ - 2 - Pe~te des valeurs et d~velo?peoent de com~oTtem2nts

d~viants et 111~rgin2u.x -

~a porte des valeurs entr2ine ou f~vorise le développament de compor-

tenents déviants et ill~rgina~.

L~ jeunesse ürbaine conn~it un dévelo9pe~erut inq~iétc~t du nombre

de davi:::-,nts et de ;nc.rginaux.
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~e Q;~ ~ose ~e pl~s dlinq~i6tude ~13Ct q~e cet~e ~end~~ce g2gne de

plu~ en pll:.s les en:Z'2I1.ts de '0;...[3 ê:ge, les ,je:...::..nec g~rçons co~e 1es

jel.:..t'lEl.s ::'·illes.

Les enq:2éte13 l:3ené6s ~'::1~ 1<:: Il r eV'-.:.6 D':-::.w.r·::-. (l::.-.~::>ie:r're) Il 8'-'_1' le:::: q'c2es­

tions de je-~~esse, s~~tout S~~ les ~ro~l~nec de d~ogue do~~ent des

vénile à 1;;. ::::;:"i:::.ii19.l~ t·{ en posD?nt D~";" le ~.o21di tislile J 1.::: toxic:;:'o-

~2nie et 12 prostitution.

- Ls. délil1q-r..::.~nce juvénile conn:;,it à l'~:èet1re·7.c-::;:.2e11e de gr8VeG

victi~~es et à 1~, pTo:~onde<..:r ct>:. j:.L---.1.

~rig~~d~ge, de tr2~ic de drogue etc •••

- Le d{ïTeloYge~1ent g:r'z..:.:..dins:::..t de l' è.'8'_~ge de 1::: drog-o.:e et de

1 r 2.1cool ; ~~:is 2.1258i lô, diveTci ti des drog-\.·_ss L'.tiliséec et L<Jï.:..='

degré de destr1..1,ctio:t : renL!:'~e o;~ Jl€i...ünze ll Ch9Z les en:fê.nts, '..1së:ge

Le s jeunes sou:.":::!, ;:.n-t de t roub~ e;:; vS y c:'-d Cl :"-98 du ~'3.i t de l' U~ 2,gS de

1:: drogt.::.e :::'ont légion daZls lec bo,pi t?ê.'.X te~s q-..:.e celui. de t1::i.S'.roye

- On 2 nots depui~ q~e1q~es t9~pS, tille pouss~e de 12 cTimin~­

lité et d~ b:".:ndi tis!:Je à D~kê.r. :a n y :;0. q...: 1 à voir les nombret:Œ: c~.c

de cTir..ié.s qui p,s,ssent devé'.nt la "Cour d 1 ~':.3siseu e:t les rév812..\;~on3

q:...:~~:;i-q'...:otidiennes du t1Soleil" su:::' ~ec VOID dont lé'. perZection à

l'i'.:!.?ge dé ce qui se p.o-.sse sur ~e::; éC!'2J:1.8 de Cin:'w..:. ou de 1::-... tél.{;-

vision n2.tionale, i:J,,::.ntent le so~eil dec 2?c~ici~lec :9o~Jul:;'.tior~c

q-:.;;,:;,nt à l'J. 32c'~'_rité de leUTs bienc s-t da le:.:.:c- vie ~:lêr=e.

- Le d0vel.oppel:.:lent inqüiét~;c1; de l.é:. procti t 'l.-:;i on est t:..:'1e PT0-

OCC1.:.pz. tio~1. e!1. ce sen8 qu 1 e~le to'..:\~:-_e f.L.in ten81-t 1 e.s j sunes :fillec

de bz.<> 2.ge (mine'l'::res :t'2..:ffls-es rE.l' le:::. ~,geI'.t.G de 3Ureté d:::._.c lec, :.)2.1'G

etc .. ,,)
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les ';;:""'ot tcirs) ~t 11 o:ii'iciel.:.X" (qui. voue arrô'tent à c:2ê.q:.:.e coin de ree

pour dGID2ndeT genti~ent !OO f~s on pour vo~c p~~Genter '~e oxdon­

nênce) dé9~süent toct entendeaent.

'!'oc..:: ces é1~oel1.ts et tar.l.t cl' .aut~,"e8 con~tituent dsc "d~cb.ets de

II \lI':::2..r:.i",~tioa" •

Le diveloppeme11.t de!; cor::::portarnentz d·~vi:·..i.1.tc e'~ !:::..:.rgin:=.u.."t: C.U sein de

1~ 2e~nesse, SUTto~t 1~ jew~esse d&s~1~it~B doit être ~.~alyzé en

Tappor·t z~"ec L;· f!7~.ve criüe éconooique qi.~e con.n.ait le ;)eY3, le dé­

veloppeaent du c~oMage. llinad~,pt~tion de 1'4001e, lec conflits co­

CÜ.lQ:C à l'i.11.t4rieu:c dez r'lén8.ges (polyg3J.:..lie, en:?s,~ce ds.sbéri t4e, ••• )

l'i~~l~ence nég2tive dec o8di~s, w~i9 2~csi et surtout l~ perte des

vsleurs st 1Ia~~aibliGsement de 1rautorit~.

C 1 es'~ pOUTC1'-!.oi plu9 q·~;.e tout ",'..:.tre pro::>1·~~e, les tr2:.vailleUTs so­

û1~~~, en plus de ce q~ se ~eit 2~jourdl~~i doivent ang~ger rLso~

11.1.C:l.9nt L:, :::.~~tt:.i11e en v~e de 12_ pr6!:erv."'.tion de 12_ 2ev.nes~e q'...è.i doit

être ;>lus ss.ine et 91l:;.6 vigo\.:.TGuse 90:"::c~ "".::::·':~Tonter l~ cO'-".Z-ds-velop-

5- liLas eni'G'.nts de 1.2. T~e.

Lec ~3.t2X don.t sOlÛ:fre la jeunesse 2.t: cain de 1. 1 ~.ggloCl6:;:,:;·;:ion dc..k",-

roise, not~~ent CçUX d~crits ci-dessus, ont poUr fondeoent entre

~e6 jeQ~es sont const~~ent d~n8 les rues ( en dehO~$ dec heurec de

cl~soes pour ceux qui ~~udient).

Or, 12 r~e nléduq~e p~~, elle déprave e~ créant de nouvea~ co~por-

te~ents c~ez llenIant.

Il Les en::t.:...nts de 1.z: rue ll , ce nI e!Jt don":: p::s le titre d!;;n rOC12n ou

d'un o~vTage quelconque, c'est lé Iîuit dtQ~e observ~tion de la r68-

lité de vie des jeunes, SUTtO~t des en~ont8 d~~s 1~ région de 02k~r.

~ssayons de donner les l~~r~ZestBtions observées de ce phéno~àne et

dlen dagager quelques caUS88 ?
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- L~ pX'eoi~re D.x""li:rest2.tion et q:.::.i concerne ~;,;;xto~-I; l.ac jev.­

neo qci '-;t~dient, c' est q-...:.e les jo;,rrs i'ériéo, ils Eanotit'.::ant de

petitec ~~ndes q~ pour s'~sgeoir dev~nt les m2ioons et pill~iler,

(l'_d pElUX ci~cu.ler d2'.n5 les 2.rt~rez €ië-sCl<l.ô,:::,t:i.er. de 12 villa.

Lss jeunes ne sont j~m::.is d;,.ns 1eO Cz.iBonc.

- "~nsui te, 2.l'..X n.eures de descente, cO!:il.lêie de repon, l.es rues

sont trar.s::oTtt',-$es 6:l tarX';."'.inG de j S\1X, de l·ootg.:.!! en Dê~rtic;,.:.lie=.

C' est à un viri té.ble je'-~. de :':eL1te~ in-cer!::Jinz..:.>les que ces jeu..'1.sz SEI

livl"ent f:.vec les pscs~nts, les v&~icdec o<..~ lée c21·~c:b.es.

Ce spectscle· est ~cc;é..'b12nt dans l!?s :c'U&G de 1~ L4din;;-., des FLL,

à ::' L'.'<·i sÇlue Col!lt!.1e à :,?ikine.

Les ch~:;':':'~:'etU"s qui de$cenden t d:;-.nn caD qt:ar';;ier.s., su:rtov.t les taxi­

men vive:lt tin v1"2.i c2.1v'?ire. ::n ::'.-.l::t cl.::.XO:L"1.e;' à Cb:!qL:6 i.nst:'::"''1.t.

- !3n::"in, il. nous a· .§t~ donné de :::Ol1.st.:?,ter q:..t l at.:x 8.l.antOl:.rs d'95

ü<::.rc:J.és, s;:..:r l.e.s pL:.ges, cOl2:l.C!la ~\'ù" ::.1entours des lieux de m:;:ni:te~­

t2tionz ou d2ns les quelqGes poches i~c.:':;itses de 12. in.nl.ieue da

D::kt.T, il y ::.01. nowbre ir;.tpor-t~.r..t de jet.:.ne:::, 9:".L~ :)stits ~ol~pes

q';.i ci.rculen.t se-.r'~S ::;.rrêt, si. ce n. 1 est pOu.::' ~ ..ller ::lw:'Lger et revE!.::11r,

CeG ~~":.:Ù::est·::tion.s ne sont pc..z dei) :C:.its iso16s i.)2.:"~ ci ys.r là •. :c:

contT-S.i:.:-a ce .sont d.~z Lo.i te g6:lér~ux q-.::.i ze d·:Lt"ode.:2.t à l' ~cllel1e

de toute 1::. r§Gion.

Po~rquoi cette Yréq~entction da ln ~~e ?
'-'

e3 raiconû Gont multipleG :

- :1. y ~ tout d'çboxd que l'&troiteG~e des ~isons (~bscence

d'une co~) conduit l$S enÎ2nts denc l~ r~e à 1~ recnerc~e de lieL~~

de jeGZ.

8eule la Tue o:E':fre un espace. LeoS en:.:'~-lt8 :ito'J::"':fent d2!n::J lea mz.i:::ono.

L'apgel de le, rue est irr6zie:tiblc pour les Jeunen du :fsi t de ll,s_

troiteoSze de l~ D~ison oÙ lan 2d~tec ét2bliss~lt leur h0g~monie.

- :'~n second lieu, on peut relever 11 insc:.:::::is2.nce des -ê_irez de

jeux et l'absence de lieux de distr~ction$ o~t~e qT~e les alentourn

des $t~das, des salles de cinéD2 etc •..

8i l'on convient que le jeu :.:'8.i t partie intégT2.nte de l'univers

des en:f~~ts, on cocprend le grsnd vide 12issé p~= l'absence de lie~

de distractions conven~blec po~ lee enr~nts.



- 60 -

Ceci ne .justi:fie d'ë:.c.tant plu.s que 12. fragilité de llen:i~""1t L-l­

diq-:..:.e q'...:' il est plue sG~ge de ne p~,s 11 eXdoc-~r à cert3.irtlBet;entz.-

tians. Lorsque nous p~r~ons de lie~ d& distractions ?our les en­

~ants ( car c'eGt surtout llenf~t q~'i1 I~~t pr33erver ) nous e~­

tendons des str'-:.ctu..res spaci:':iqy..e::> OÙ l' 8n:':;z..nt pel:.t à 13. fois .::e

distr:::l.ire, s' instrdre et se :::'oX'w.er à 1.' ê.;~ri des diversez tent$.-

tions de 12 r"!.le. Cl es':: le seul. 2-oyen d-9 lutte:c 0:!~Xic;::'.cece~t con­

tre lac u$.~.:.v::·.ioe3 ·::'r&q:,,:;,entation~.

rOWL;.e on le voi t donc, 1 ' .::1 te::'·n~..tive de .Lé, :r~e cJ.~ée des prob1.0nJsS

2.déq-::.z,t pour 83.ir:. teni.r les jeunes, en p<:.::,ticulier les enfc.11.to dans

de ~onnes soudttions d'évolution.

6 - Le loisir sain ; ~~ pro~130e cr~ci~l/

ilLe oot "10i8i1" ll
' vient du l.:·.ti...."1. "lice..;:'81) qui v0ut dire il $01;

per~s, il est 10i$i~le. C'est don~ ,~~ é~é~t d&nc leq~el il est pe~-

~G de f::ire :::;e q~ 1 0 7). veut. ,'-_--..:tr~,Je:"~t di ~, c' ec-: ili-: eCr,Jz.c<9 de tec::..ps

néc:ess<=.ire pOL<.r :i:<:'..ire guelq-;;,e c::':.o.-:;e à E:o:::~.ice~.

Cepenè?r~t dan:'J tO:1te sociét4: org2..nicse, I.e Ioici:r- ni e:'Jt p::,c 2.L~cci

v~g~e qu'on 90~r~it le ?enser i sino~ il pe~t cond~:r-e à des tr~verc.

:~n ce sens on oppoce à cs Dodo de loisir d~co1"do~~é ce q~lil eet

convenu dl~ppeler le loisir c~i~.

-;'.ue lion ::lOi..':,S cO"lprenne bien : il ne Si .:.gi'i:: Ps.c de r6gir.lenter le

tewps libre des jeunes. Il ne e'sgit p~s non plus de ~evenir sur

les li~ertéD Lndiyid~~lles et col1ec~ives.

L~.is ::::"'oTce est de recon..'1€'.i tre ql"..' il ·::·a·c.'.~ tout de uên::e une orien­

tation générale, tr2s souple, .:.cse2 larg3 pOUT permettre l'expres­

Sion w~tiple des désir~ et des ~S9iYations des jeunes.

l.utrel1.lent dit il :fs.ut c!'6er le cz:dxe g~~~rZ>.l ,?xopice à l'expression

des loisi::cs.

Ce ~adre gé~ér~l, pour ne p3S être dest~uctaur doit ~llien~e~ à 12

~'~tur9 et à l'éducation en vue d'w~ plein ép~no~isssment uor~l,

physique et intellectuel du jeune.

C1est cela que nous ~ppelons la ~oisir sain.
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Sur ce p10n, 11~gelo~~ration D~~~oisa, d~ point de VUé de son

.;.:::éne:geDent et de 6:::' GOGtion., 8s:is s~to~t du point de vue de la

gestion dt'~ t ec:.ps libre et de l' esp:;;~e / z.er:.:.ps :::œ.1.t::'e v.ne gr~.nde lsc-"':"'''G

=1 existe certes des ~oi.tes de ds.nce, et des sz.llec de cinGL:la, L"1~.ic

t~,tion pour le g:r~nd nouora.

J. ti ire d' e::r..snple nous not erans qL:6 po"..:.:.r 1 r es;?;:-.ca géog::- :.p::':-'i.cr~·.e des

p~~ce113c 2zc~inies, soit une pop~~tiOll de 100 000 ~~0i~~ntc do~t

boite de dË~~ce. Cleet là Q~ ~~qua gr~va.

Ls.ic p~.:;:' delà les boites de dance a-t les salles de ciné.::22., i.l noua

sec.ble o::n:>ortt.:.-I"l de sigrl;:~leT ct 1 .sutras wz·nq,:.J.8L:1entc à 11 e:r.:;;.ression du

loisir s~in : ~'eot l'absence de centrez culturels et de bibliot23q~0D

sept oentr~s cü1turels dont six 6t~~ngers.

::; l2.git::s~.nt de bi::>liotb.àques publiques, elles sont qwasi-i:1exiGt21'l'1: lI?
Cepe:!d2.nt le Tale de ce3 deux str"t..:.;:;tt:r-aG d~.:ls l~: J'or!::~t.ion dl :"1.1'le

je:..mense s2.ine - ., est ~eCOlli"'l.l!. de tous.

D.:ô..''1.s ::ne cD:l:f31'enCe publique tenue à D~k~r on '_"Jvrier 19û5,

I.I.!ê.dane HG.t'y ~Joack, m.s:.i tre de con:tèrernce à l' t.:niverGi té oin..-'1.esot'?'. [l.:;.x

:<:1;;;\ te Unit d' j..r.:ériq116 dL! Nord 2. q'-.12.IL?i ~ 12 u::'il::lio-tbGque p'l",:Jliq·..!.€l

d' '..~.:.ive:!"sité du pou!,)le rI en ré~érence :::',u. ;:ole q::.e celle-ci ~ jO'.lS

d211s le d~velop~eme:1t cocio-écono~que de son paye et à trcvers 16

~onde.

Voilà pourq~oi il est necens2ire de d6~inir une poli-~iq~e ~iblio­

t~~c&i~e n3tion~le en vue d'oI~rir ~~ j0~ec des c2dre~ plus ~d0q~~2±~

de loisir s~in p~rceque ~orw~teur et 6ducati~.

Conclt:sion •

Lu gestion et 11~~énage~ent de l'e~pece Dak~rois constituent une

véritable pTéoccupation pour la jeunesse.
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Des problèues 6nor~es li1s à mïe'UTb~isstion 2~~rchique et

d~séq~librée se poseut ~vjou=d'h~ ~vec 2ccuit6.

i,~is ces probl~Beo et cas di~~icu1t&s n9 sont 9a~ ~Jiin&bles.

Ils ne sont p~s i~réversibles.

Il existe des ~oyens pour ~~ire ~~ce, ci et seulement zi no~s iden-

ti:~'ions 1. r ':.21pl.eè.i.T des d4gE.. t8 1~ h9cas$ité de leur ~ppliq~er des

~kh'D"'J a.rb f/,<oje, cr dl.4A<4{~
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Ce c~2pitre r&s~e un ensaoble de ?ropooitions ~on8idérés com­

we po~v~nt perwett~e de 9~llier en p~rtie à cert~ineG ioplicstions

sociales de lz~ gestion et de l' ':;'24n:::.gement de l'esp::ce dC.k:?TOis·.

COQPe on peut le voir, elles ne concernent q~e les je~ec et

en p~::,ticulier les en:':'e.nts. ~eü.X :r~.i60:1.C à c8tte 1i!:J.it"?tion. D' ~'jord

les pro~l~::aes q~i se posent du ::~s.it d' une '~~::-·.:J::-.n.is::;,tio:l probl~cs~-ti-

que sont l1.om!)rel..'.x. Il se1"2.i t erZ'oné de pT6tend:~€i laD solutionneT

tocs dons le co:dre de cette lUonogT2..p1::ie. Ile 2.p.gelleLlt des <:'.c·êio!ls

vigol:..I'er:.ses des :';Jov.voirs pl).~lics d:-.flS le ;:;:,':".d:e d' une 9011 tiq"ù.e de

dévelo9pe~ent ~~o2in plus a2rmonieuse, plus coh0r~nte et qui se sOü­

cie plus des PT30~C~pçtions et des aspir~tions d~ pl~s g~~nd nos~~e,

nesse coneti ti.:.e nob.'e ;>~40CCL:.p8.tion.;;11e e:::t :oU centra de notre pro-

pOlU' t:.rl.0 lz.rgo p.2.:cè s' eng;;.;ger d2..l:ls l~:. "Voie cl' Uo."1.0 prfs€I:rve-.tion de

l ' ~lJ::ue!lt le plus :':",-i:'le, le plus eX90G~ $'C qui pOill't2J1.t concti tee

1~ ~i~ce 2z,itre~ce dans tout procec8uz de développeoent Bouci&ux de

80~'2. ;:veni:::, c".io non anglus dans 12 qUd"i::idiennet,~. C' est pou.Tq'-~oi 1.'

essentiel cl08 Pl'opo.sitions tO~:1.en·:: auto;:.:r. dec problèmes des ;::irt9z

de jeux 3t de l~ no~ve11e Dtruct'~e d'enc~dre8ent des je~"1.es à ?ro­

Clo;.lvoir à 8 ?voir les "Penctl!i.: lld3.',Jyi Il •

Déjà de t.i.8.ni'~re spontanée 1 les l;;:,rges (.]2.58eD de pop'-..ù.r:'.tion:::

ont :r43gi ..-:::1les ~·,lOntrent l.eurs désirs et leurs aspire.tians €Ir. ~.-

ti~re de logûaents. :n1e se sont eng;;;::g4es dZ'.ns un v:M3te ~H·oces.st::s
~

de ~::ln~-'pr:-C':' -:;:':;')l$ociologiquen .'

I) L'initi~tive créetrice des pooul6tions : les Téinterprét~tio~~

sociologiq<.::.es

Cormençons don:: p~r ce t te ci t 0.ti on de Mere .ter in Il c z.:ll.el' s d' .1-

tudes :'_:~':o:'icQ.ine8" : 'lL~ ville est .~ tiliéc. de poscible:::: constru.c-

tians 80ci""les no<!.ves ou de systlkJ~tiq2.eo :céinteTprit~'i:;io.:J.~ d' or­

g::"'""1is:-.tiona e:'::.cierl..iles ( ••• ). La ville -eGt le Z'~sul-t.:.t de l' &~e!"·­

gel1.ce de rspports soci:a;.:x S9fciTiques. Il (~:))

_____0 _

CJ) ey~=ic:.r (p) i~1. Il cà2liers dl 0tude::: 1 .:fric<::.ine::: li :-'::..riD -: 9?3 •
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Cette 9~x~se xé3uoe à bien des Gg~rdc le p~oceosus en COUTS à

D;;:k~r, un l.t:.rge processy~'.s de rein-te::·p:cét.~tion,<:; .Jo~io1ogiC1uee :::.11::..::~,,;;

dûD5 le sen. do Ir. xast:--uctLU'c.tio:-.:. des logeL.1entz cl 1~ç.hi t~t pL:.ni-

pouv;;-.l.1.t ;.J1."el'ldre en c~:.'!.rge 13. solid::',:;:-i t& et l' entr' ;::.ide socL.:cle.

des :.l~SGec.

1 - Rectxuct~2tion des 1o$~wentc -

~ans le c~apitre co~sacr6 S~ 9ro0l0~e~ 00cio1ogiq~es q~e sO~2ve

l' u.=~~is~.tion de D2.k9!' 1 .?10l::S :'.vons ;::::.is l' -:ccent S'..11" l' étroi tasse des

~$iSOn3, l'ins~~~is2nce des ch~ubres, l'~bs8nce de l~ boutique d~

~.)C:_'.Te et 1. 1 e;upL3.ceae:lt pa'!..:. cor.:.r..:ode ~,--.x V·-.:..9S de nos t~2d.itians, des

toilettes et de L: cdsine d~·.ns ce:!,·ç.-.ineD ;:";:,iso~s d' ils:.bi t2t pl~ni:~'i.4.

tian de ~ond en co~ble des logecents ~.~ poi~t que dans certain3 C~OI

les Gt.::.~uct;":'l'es ini tL".les, 1. 1 .:,.rclb.! tect1.::.::-e ini ti::le O~~ t cocp1.0 '!;e;~ent

diB92,r:~s

(;' est :.L-:si qri.e d-'.ns les ci t.as d 1 ?::..~\:)i -:; :.t pL~.n.i.:'i8 on note ;

- Uue l:Uodi:::'ic:,.tion 2.J.l~nt so'..:vent d:.na le .senG du t~:':IlG:rsre de 1-,;_

c'--.i.sine 2. 1. 1 ez:teTie~ du Ds.. tir.:.ent c9n"~:::'$.1 J 't_o'-'-'1.dj.c q'-.te les toile'c'i;es

sont r~q~~~k d2nn un lieu pl~c sloigni de l'oeil d~ vi~ite~~.

,
..i

De w.:,ni8.çe ganéT;;lle, le noe.vGl eSDl.?cecent das toilet'tec rGTJ 'J.d; - .........

cleux 1à L:. p:ailooo~)hie du " S'lJ'I."'J.':"'.LVu c' en t à dir.e préserver 10: digni-

-t~ lîi.lLl::.ine.

2.101"S qi2e lec c;nciennes toilettes .st:.bi8sent le r..lêi:i;e sort ou to,-,t

sioplement devie~~er.t ur_ csgasin.

Le g~r~ge ~ 'g~1.e~ent subi des translor~~tionc.
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C' 6::::t einsi que d.~.n.G lee Sic~.p où cette struct'Qr9 _, at; g~n8ré'--

lic~e, ~ t esc~ntie1 des gç.rz.g83 cervent ê.'-ijourd '~-~ui de ~z.119 de cotlt:.lr~ t

dt 2.t-eliers diver,s ou de boutiques de D.2;llTe, [;, ils ne. sont -;la::: tr~ns­

Yor~as en cha~bres s~ppl&Q€nt~ires. Seci sf~xpliq~e p~r le I2it q~e

ces g&rRges ne Gant d'~ucune cti~it~ pour les h~bitantG qui so~t des

12i9sent p29 entrvvGir 13 p08sibilit~ d'e~q~4rir ~~ v6hicu1e.

D' s::>ord pc:.rceq1': 1 elle est à 1:?è c.:es:rre des petites bourses et, R:. rt~nt

des petits ~ctats m~ic ~u~si ?z.rceque ~e ~~~ra d~ coin :~ait des prêts,

donne des produits à c;!"~di t j usq'U. 1 à 1;;', ::'i2"l dt:. r:.;ois, LL'1.8 113:..,..:tiq-;ls

coursnte chez be2uco~p de c~e~s de :'3~11e ~:t"~occ~pés p~r les d~~es

retom:Ass de le:. crise qu:io..':'~t tot.~le~e11.t :·~d--.;.it son po~voir d r ?cl:z:.t.

Cas pratiquee g~n'r&li8~eS o~t c03pl~tement tr2ns?orD~ 1= ?hysiono2ie

dec . "- '
c~l.~S.

~nlé~ ~:;>pel1en-t de 1:>. p·"'.rt des pTo:uot.e'~·.TD d 11-::-::..bit0.t pL'~ni::<'ii ~e

yro:for:èe ::;:"~:~lexion pour ctieux col19T -.=;.':.:r.: "jecoL."1.Z st 2'.'-lX 2.D;:>ir,,,tions

Des ,?!::.6nOw2.nes nOUV9:.ux et tr~s divsr8i:?i,~,'3 de solid::.ri té ::>oci'::.l~.

Il ser2it inte~e8s2nt de ~Iy CO~S2~CTer ?o~ lec 2n~lyseT ?l~s à ~ond

et voir les pos9ibilit~s d'action qu'ils oi·~rent. Cependant danG la

c2dre de ca tr2v2il nous ess2yerons dten f~ire un r~pide Durvol.

- Les "1!:.1 Bot 0..YIl de ·f'eQ.L.les ~ sont ~or::'..breux et ouI ti:,:'ormés. E1.1..

génér~l ilG ?onctionnent sur 1& 02se de cotis2tion8 ~ensuelles ou à

lloccasion de c4~0monies. Leur o')jetiZ est d'ap~orter un so~tien à

un ~e~bre necessit~ à l'occasmon de Q~?t~illes, de m~riages, ou d~cGs.

- Les regroupements de ressortissantD : à D~~r comme d~~8 toute

l,~ b~n1.ieue on retroLève une :C'lorz.ison d' 2.r;Doci~,tions de ressorti$C2_·,tc

de vill[.:.ges oa de ville de l' L"1.térieur exem~:>1e : "as8ocis.tion des

:!"9ssortiss&nts du :foi..:.1.ado~l1, IIZ:SS0ci2tion des jeunes origi.r..2ires de
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Leux obje<;ti:f eGt de constituer à l'int0rie:..r.r de D~Ë.r, une

chaL~e de solidarité à l'occasion de csr4monies ~ais ég~le~ent

d'entrepre~dre ~~tant que possible des ~ctionD en direction du vil1~ge

d'origine.

C'est einsi que sur l~ b~se de cotis~tion , en esseia d'équiper 1~

mz.terni té d\.1 vill:l.ge, de re~~lerc;:"er dac tonds poU.J.~ construire l' é-eols

du vill~ge etc ••.

Ces regroupeoents ess~ient mène de ?~ojeter cur le terr~in 13 coh~­

bi t.::.. tion vilL::~geoise. Crest s.insi Q..:.e d::-,21.s 1~. b2:~ieue de D;:üc,r 1 .';"'::7.

p,;.rcelles ~ssc..inies, à Pikine OL: à C-l.:_sdL..:.I3.ye on retro\.1VS tOl.:t à X::::ci·~

deo ilots ~3bités p~r des ressortiS9?nts dl~~ ~ê~e vill~ge o~ d'~~

rnê:.le lon.:.- linguistique.

Cette l'OT,,-,e de (;olid::lri t{, devr:.i t àtTe i..:.ie0.X identi:;--iGe et

t.lê",a sot4tGnu.e.

- I..-a.:; 2800ci2 tions de II r ·1sidents n : L l '~';'1.e de::; :::·or::.-,es le~ ;.-:l1u:.: 7l0",l­

velles et lac 91~s dynërrique~ des str~ct~x~D de solid~TitJ li6es ~

lr~~2n~gement de ~~~r est c~nB co~t0Gte les ~~coci~tiono de rtsidents.

On les retrO;J.ve surtout d3.ns les citée à br..bi. tet :?l2-lLi:ti.s. c' eût

~inDi Y2.r exec:ple qu'on =.: 1\ LI QC:Joci'.tion de~ r,~cidents de Libert,~

V , 11 LI Zlssaci:;,tion .::les rasidents de :_~.L.i-: GZ'-:-.nd LédiuG " etc •••

Ces 2Gsoci~tions sont svxtO!~t des geou?ea de défense des intsrêts

des résidents dlace à la :=:iCfP o~ à lrO.:-~.L.L. 2'est pourq'.1oi elles

SB limitent à des revendic~tions diverses; revendicctions ~llant

Aurtout dans le sens d'un blocage d;J. ta~ des loye~s, ~u respect

par l~ ~ic~p du prirtc1pO de nettoie~ent des cité~ etc •••

Cependsnt il est neceosaire aujourdrh~ d'eng~ger ces associ~tions

d~s l~ perspec~ive d1une plus gr~de responsaoilisatio2 en en :f~i­

s~~t des structures drautog$stio~ des cits~ pour lutter contre la

e·~~~rité,. pOL~ l'entr~tie~ des logements et ~~ construction des

in~rastr~ctures collectives.

Les Qssociz tions sportives et cclt~el1es (J... ~:. c.) : ce sont

de5 structuree:: de jeunes à l r ~.che~o\.:. du q\.:.-è,r·tieT. :"':'o\U' 1\ esser:.."ciel

elles sont li~itées d8us 1~ pratiq~e cportive p~rtic~i0reoent du

footb21l navst~ne.
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C'est·pendant cette p~riode, d~s vzc~nces qu'elles étalent toute

leur ~orce, leur c~p~cit8 de mobilis~tio~ des jeunes et leur c~9~ci­

t·i d' ini t i ê: t i va, d' où leur :forc e ct'.~U.t o::-:or:.:i a et d' ind{pendance •

Ceyend~nt ces associztions laiss2es à elles seules. vivotent le

teaps d'~m matc~, d'tme éli~n~tio~ pour ~ttendre l'aru~ée pToc~~i~e.

0=, il ne J~it p~s de doute que ce 30nt de v4rit~bles $tructux6s de

base dont les c~p~citGS sont loin d'être uises à l'6~reuve.
ph:c

C'est pOUTq~oi il est necessaire d'eng~ge~ q~a p~r le pe.ss§

y":;~ion ~.~.'..tou;:' de ces stru.ctures pO'..:!.T voir les voiez et: moyens cl' en:f~i.l'a

des strt:ctl.':e3 ;?;'3TU'?.11entas de l'éd:";'(;:'·.tion. de 1.::-. :~'ol"tl!.:.tion et de 1:.

1~ liberts d'associ~tion ~ecolli~ue 9~x l~, cons~itLtion.

CO~C9 on le voit donc, les popu1s,tions à. div:=xc rJ.ve~,ux et d& !:.'":;;:ni3T3

Dpont2l1.&e ont X'4 <:.gi , l'ace à l' UTc3.Xli.s~tion de D~z,r et les probl·k.~~s

qu1elle 8o~1&ve, com:ir~~nt ~in8i ll~:::ir~~tion selon l~q~elle lec

~~_sse.s >S:ê'.vent ce qu 1 ellesveulent et trou.vent to<.:.jours les ::loyevs de

~'::=.ire :':2c:e :::...:x .?robl8!.l1&S et aux difIicuJ. ts,n.

~l reste qu'il ~~~t les enc~dreT et lec soute~ir pour 91~s d'ef~ic~­

cités et de perform~nces.

Il est §g~le~Gnt possible'~ouT les pouvoirs publics d'eng~ger rézolu­

oent des ~~tions utiles pour ~aire I~ce s~ problàoes de l'urb~is~tion.

D<:::.ns ce sens et en rel~tion E.vec les pTo!l1'2i:les de la ,jet::...·'H3sse

L'-J'::'2.ine de Dck:E:.T, certaines mesures à co·_~t terme ou même dans l' io­

~édi9t et d'autres dans le ~oyen et/oL le long terme pe~vent être

envisagées.

II - Dea actions l.::.rgentes en ::2.ve';2X de 12. je-messe -

Les Lmplic~tions sociales au sein de l~ je~essa de l~ gestion et da

ll~én~.ge~ent de l'es~~ce Dak~roi8 sont do~~ sultlples et v~ri{;ez.

L2. @e~_e5se ~~b~ine DQk~roise est I?2PpL~ de plein ~o~et PQr 1$0

port I.i:~·,i.s c.ussi et s~rtout elle s'..:.oit -..me crie~ !..::o.r2·,le Oil crise deo

v31e~œ3 d'une ~pleur sous pr$cGdent.
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Le p~GnoG~n~ des epJants de l~ r~e 80 d8velo?pe t~diz que le loi­

sir sain de~eQ~0 ~~ sein de lr2gg10~ération d~2roice un problacs

creci21 à Zo~utionner. Certe8 ces prob10~es ne sont p~z splciriques

à l'esp::o, c e d2.k?roi S file eont 1 e s 8.:: 'XZ '::: ommune de 11 u.rbanie~ti on da'"1s

le tiers-u:.onde, en L:?rique, en f.sie et p2..rticcli~ret:lent en i..mériqL'.e

L~tine ; cependo.nt ilE: coneti tuent cr;. oDstr,cle rsel à II ép?.no~iese-

cent de 13 jeunesse,

Sle~t po~q~oi ilf~ut ccerc~er des Bolutions originales propren à

Ch3QUè p''''.:-,re, ,''-=. risque de no,-,-s rép.{·ter f il ::2.:.;.t signder que tOL:S

C9S 9ro~1~~es ne peuyent p~s trouver le,~G solc.tions dans 1& CaèTG

de cet~e ~or~.graphie, Il sl~git to~t sinpleme~t d'une contri~ution

~ll8rrt d~nG ce sens.

Ces prOGl~DeS dem~~dent des ~cxions culti:'o~~es et oultidimension­

nelles q~e les pouvoirs 9u~lics ont l~ ch8rge d'entreprendre.

Cepend2.n·;; noas es~~yons de dég2.ger de~ f.i:AeS de rS:tlexion &lL::nt

d~s le ce~s dl~ctions i~édi~ts à port~e de ~ai~ et d'actionc à

ooyen et! OL:: long ter:'lê dans le c~,.dre d' Wl plen. g,§n~r~l de ll.::tte

~2nD lli~~di~t il est possible de pr9ndTe quelquGs ~aG'~eG

:J0nctuelleG, Il Si :::.git ;,Jour 1 t esce:tti$l de se.suras z,doini.strativeo

ré21is2blec p~T le l~nistGre del~ je~~ecse et den Sports et les C~­

dres tr~vsill~ut sur le terr~in.

1-1 - GO:l.5UJ.. t2tion obligSltoire du 1'1 nistere de 1s.. je:.messe

e't C1.es snorts SUI' tous l~.'J probl,1oéS d' 21[;]éna.gsment,

~!.in ~ti.0re dl urb3nis;:.tion, il existe des structures de ConC9T­

tstion entre les di::~érents p~rten~ires soci~~ intéressés p~r le

pro::>lzlûe de l' 2cl~n2.gement urb~in. Hotls en citerons les deux plus

- Il Y "" tout dl a.bord la Il con~ei1 nZl.tion21 de l' :Irb2niso::e ll •

~ette st:r"..:.ctuTe 9rèsidée par le i·.:.inistre .de 1.' u:r';:;2l1.iSm0 rogroupe

des '~Tt~~~ires so~iuux L~téress~s par 11~D4n2geoeut ~trbain. s1le SG

réuni t ~pi::=od:_qt'.~Œ:ent su:, convoc.'ô:.tion du 1..inilJtre de l' urb<:cnis::Je
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direct&L~S dl~03nisation.
r

Ces r4unions sont t:r-èciréguli-bres ~t p9.r~~oif.; le "conseil n.z.tion~l

Le Linj;6t~~rede la jeWlas:::e et des sport::: n' ;:PP3.rtiant pê.G à cette

Gtr~ct~e q~~~d bia~ mêwe il est intéreso4 ~u ~luc h~Gt point ?2r

le~ 9rob10~ec d'2wén~gemant de l'espace. C'est là une 12Cd18 gT3ve

qu'il convient de c02lbler r.::.pidet..J.ent.

- :-nsu.i te il ".f 2, le Il coai tr4 r1Jgion:.... l de l' .....'.Xb.:..ni,sne Il pr!? sidé

p8r le go~veTne~r de 1~ r6gion~

Ce cotdt§ se riu.nit en COaitb :r~giO:l:;·_l de développel:lent (C.:::.D.) et

ex~ine les problb~es dlurb~nis~tion.

L coté de ses struct~es, il y a acinten~t en atc~~iswe de consul-

t~tion oblig~toiTe de cert~ins org8nismes.

C' est aL~si qu'.:.vc·nt l'adoption et la:. signat~e PÇ.T 1& l-.!in:llstre de

l'~baniBme de tout projet d13~~nage~ent, des oTgü~isqes co~e l~

::enaltec, l~ :'ones, le ;:înistère de l'l1Ydr~uliq;.:e etc ••• sont obli­

g~toireaent cons~téz. Ils do~ent leurs ~vis q~i sont pTis en

:b1core ..:.rte .':'ois le 1.~inistGre de 1~, jeunesse n 1 G;pp~:;:,tier:t p~,c à cet­

te derni\:re c::.:t:~gorie. Voilà ~ourquoi nou::; estiwons, d~ f~it de

;' (/) :;:'c.e 1.e i :inist~:re de 12. jeunesse et des sporte soit inol1.:.

p2rcri les org~~is~es dont l~ consultation et l'~vis sont r5ndu8 0-

blig<:ioires aVênt tout '9rojet d' s.oénagetLlent.

Ceci peruettr-:-. 2.:.:, i~i!list~:l:'e de la jeu-'1.esse et des sports de veiller

à 1~ prise en Gherge des préocc~9~tions des je~~es en c8ti2ra d1es­

p~ces de jeux, de terrains de sports Gtc ••• d~s le~ plans d ' 2wén3-

geClent pl~s encore qu'il n'est ::~it e.'1.jot:.xd'!2\.ü.

Le l~irU;et·:?re de 1-::'. jeu...J.esse devr3., dful.S cette pe:'spectiv9 i::voir

L'.n pl~.n cohérent et ll."1. prOgTa~le centré'.l en ~ti3res d' infrastruc­

tures desti~éeB à la jeunesse.
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Certes on ~L-"-:; répliqu.er en dis~t q:.lG cette p:'8rogz-tive de CO.:l­

su1tation o~lig~toi~e n'e~t p~s n~ce2ssire dans ~a xe~ure où des

i~nistores ne bsné~iciant 9~s de ce pouvoi~ tels q~e l~ z~ntt ou

l'éd~cation nation~le parviennent à i~ire prendre en charge le~rs

der:J.z..ndes.

doivent deveniT une 9.r~OCcup~tion cènt.r~le à 1'~e~~0 ~ctuelle 9t

qu t il s' é..gi t de po~Yoirs et de poid3 à donner Zoe i:i.ni.Et~rc d~ l,:.

:'~ç Co 11 ir:qoTt:~~lce requise.

2°) ::..,-tégT2:' systét.13.tiqc.cr..:ent et f'orw.ellel:Jent le Linist\re de

l~ jeunesse et è.es r,.;ports dLns Ille c0.<18e11 :l2.t.io~al de llur~.?.ni:JLie".

Ce..:::i ~rr,",ettJ:';.? -="C; !,~inist.'h·e de l~ jeunesse et des sport8 d'exercer

~L ~eill~ur sl~vi des dossiers de 13 j0une~se en ~ti3re d'urbanisee.

Î-~- ~o~rr une politigue de conservation et d'entretien

d'esP2ces de jeux.

ti p2.r l~. je~esse est la récL:pérê.xion poux l' h~bi te.tion d 1 ~"'1ciens

espsces de jeè!X. Cel.E. est extrêment gr~we d2.:lS l~ mesure OÙ les

espc.ces do

contT2i:re.

jeo:: d&~à inuf:':·iz:;·..nts ecu lièu d 1 2.~410nter, dÜlinuent

Clest ainsi q~e plusieurs espaces q~ servaient de ter~~ins de ~oot­

~~ll, de terr2i~ de lutte traditionnelle, de lieu d'org~û~sction

~o~jours e~t-il q~e l~ diDparition d' un esp~ce de ~eux constitce

1. titre d'exe~ple8 on peut citer: le terr~in OÙ l'école privée

Ui~Ldi'o,Je :':~1111 à Usine ~ réalisé ~on extension et qui a :f~.i t l' obj et

d 1~e viv& ·~enzioi.'l entre les ecq'-!o?reux8 et lt"l jet:neDse sngoisoée

p~r l~ perte de s~nunique terrain de sports.
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Il ::I~;;: :f:-,11~ pOtu' rigler 1$ 9To~1~llle qé2Ç) ales 2.gentr:: da ~·.5c'l.rité

coient :::zobiliG~s ~'.L~ I:..eu.1"-3o/~,l!, P0;,ll' ,z-otGger 1.2. cOl~otr~ction ; :._

entre Lérinz., Xe'_,=y et ColoiJ.:.:,ne, q~"..i

le développeme;~_t du ~('ootb~ll. &'1; Z". per<::ic l'éclosio.n. de gr"'''.:ldes ve­

dettes ~ ét4 tr~s~o~ro~ e~ ~co1e scienti~ique ~aees exem?le~ ~o~­

so~ent dzn~ 11~gglo~Jr~tion d2k~roise.

G'est à cette rc~triction d~s eGpsceo d~ jeu~ q~lil convient de ~et-

?o~'J' cel:::~ le Linist i,:.~e de L:. ,jeenE-,S.:::e et des :JpOl~ts se doi':; d 1 :{l~-

oorar ~e ~t=~tégie cl~i~e, cohérente et ~udaci9~oe. ~roio direc-

~ions pemvent être reter-~es

~o _ Détecter de~ espaces de j9~~ : c'est ~m tr~v~il qmi peut

~t::'e ..::o~:fi.9 :-"~...x (;8.dreD de jeu..'1.e.sse et Dports ~voluant G'.lT le terrz.in

(8e::vice8dtp~,rtainent~,-..:zet :;:-~gio:1.~'.:x) el,- rGl.2. tion 2,vec lec ~,s.soci'?-

Il a~t d~jà trop t~rd. Il ~~~t entreprendxa d~s D~inten~nt le8

: eT to~s las ecpacac de jeLZ à l'éc~el1e de l~ région, de c~erc~er en

Tel::'.tion Z',vec le C:::.d2ct:ce, le~ statut jUlfl-d:i.qü.e et ct 1 ontTeprendre

~1~ction de conserv~tion.

?O - Conservè~ les eop~ces de jeux f ~e ~oic le statut j~i­

\.'!::,~l~e dL~ t err~.i.."1. C01Lrl.'''';', de:..:x 2ctions sont possibles

S'il s'3.git dtun terTz.in dt.: dom.~ine pub!i.:;, non réserv4,

:-)tition ; Cl es"t à diTe :tz,1:!'e :': ttT'i.buer le -terrË'..:!..n à le:. j ev....L3SS8 et

.'.'.::x. sports dE'.n.o le c~dx~ d l ,-'~ pl~ gén0.ral d' éq'..rlp~l!lent.

- 8'i1 s'cgit dt~ terrain privé, envisager lec possibilit&s

_.e ~2chet~T en cocpt~~t 3~X les ooyens p~bli.cs et priv~s en ra-

.!_. t~.:)r :lvse les ~ssoci~tio~c et :aouve:i!.ants de jel..:Uesse de 1,_ localité.
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3 0 :jntrete~ir 185 ecp2.ces de je~ : les espaces èe jeux 2t~

tri~~~a à l~ ~e~~es~G doivent être ~$n~g§s r~pidement. Cel~ ne de-

ve:10nts de je:.:.:nes p-8t:vent ;:'e::::..:.coup :=.ppo:cter danc ce c2dre.

Cette t~iple dGQ2.rc~e à 11éc~elle de région doit être ip~nterro~pue.

p~ceo de je~x sout inexist~nts, il ~~~t ég~lement envis~ger de d5tec-

teX' dec ·:~rr::.L"ls inOC;CUp&D st d 1e!1g:2.ge:~ :t.eIC e:nent 1~. 9Toc4d'..'.;."8 de les

;. - ::-~a lnec~es à f2.oyen et! 0-';' lo~-:g ·~e::'::.les -

tiers où il ~Iexiste ~~c~ asp2ce libr8J où tout 3 4t) b~ti.

L~ ~~2nce sur le dS~2i de ré~lis~t~on à moyen et long termes

O~ à moy~~ terme ou encore à long ter8e vient du ~~it qu'il ~Q~-

drs rec~ercher les fin~nceQents ce qùi constitue une c~ose di~?i-

cils e~ cett9 9~riode de rec63cion Gco~ooiq~e.

etes':'; pO-.:..I'Cr...:'.' oi la q'..:e stio:l. du dél2.i n' eet pss ::'ormel1e.

~estruc~~~1 multiplier, et rapprocher les centres

d'enc~drenent des je~~ec.

volue s:..: j.:i.....""list~:\.~e de 19. Jeu.:.'15SSe et des Spo:-ts, reléve de plusiet'-rs

so-.::i;·üe p:::rtici.?~mt ct 1 ..me cette t~c~e pST llentr~mi<?

des ~ro~cts socio-Gcono~iq~ec O~ des centras celturels ; cepsnd~~t

1.e :.:.ini.st'~.re de 1::::.. Je",.h"1.9CSe e-: des :~pO"Ttc dell:0'..:re 1:::. str::.cture C6:l­

tr21e d~nc l~ conception et 1~ r~~lis~tion des structuree d1encndro-
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Pou.:r 1:::. r62.1ise.tion de SB. rossion, le Linist~re de L>. jeLL'1.9SSe et

des sports s'~ppuie 8~r ~~ cert~in nOffi0re de centres dont le rôle

axp1icit9 est 1Ienc~d~e~ent do~ jeunes. Cüelù Gont ces centres?

~ 0) les seTvices r4gionn<:'.1.l.X de L:. jeU!..ï.esse et des sports :

structures dé~entr~lis~As du léiPJstère, ile ont po~ rôle: l'im­

pulsion, la coordin~tion et 19. directio~ de l!ense~)la des struc­

tures et des sctivitts de l~ je~masse as nive~~ ~&gional, d~s le

c2d:-a de la politique gé~ér~le d0~inie p~.~ l&s po~voirs 9L01i~s et

codL~i6e p~.:i~ les tex·ces régleuentni.res.

Les services régionaux de l~ jew.-;.essa st dec sports sou=':'i'rent de

~e~~co~p de pro~18mes dont les plùs 8aill~~~tù : perso~el ~éd~it

et lif.:.i ti ;. ir..c::;>~·isz'.J.1.ce notoire de .:::oyen.::: logisticuec (Cioyens' ds

d&pl::"ce:.llent 1 l-:lOyens Gle'J.01es ~déq;.:r:,.tc ; D.oye:18 p&dsgogiques etc .•• ).

Cette ,si t·":'~.tio~1. de q<.:..z.;:;i. d9nU8L:.;ant des se:r-vices rsgiotl.::i.1..'.X de le

';e'~'1s!coe et des i::portc 1 d6ploT~,-ble à pI1.":'8 d':.:....~ '~i-:;re au :;:-eg",rd des

cocditiono de tr~v2il I~itec à d'&ut~e~ servicac de ui~e ct8tUt,

est <.:'..i.1. :::'~cteur tr~s lied t~ ti:::~ (1:::,11s ~2 r{~.lisation des objecti:?,s

.20) Les centres

ti ( C ..... -:<' 1) r' )Vê .. _"' •. ..1,..:. e--'.

départecrent~ux dt6duc~tion popul3ire et spor­

cri es pe.r decret nO 7l~-856 du 16 Loût 1 9'll~,

lec r,.n.:~.p.~. dont le champ d'3Ctivit6 ~ouvrc le départe~ent,

ont une mission en trois volets : "_L' orgE~nis2tion à l! intension

des jeunes et des adultes d'activités sportives, socia-éducatives

et socio-économiques ; - La ,v~~g~Tis~tion et le déve1oppe~ent d~

ôport de ~~Gse, de loisirs et de compétition d3ns l~ pluridiscipli­

narit6 et l~t ~ogestion 2vec les aGaoci~tions et les org~nis~es s­

portiIs de la localité; -La ~or~Ltion des cadres bénévoles des

ï~o~ve~ents et zGsocistians de jaunesse, d'{dDc~tion populaire et

sporti.ve Il (il;)

___o__~

(~L;) Decret nO 7l;.-856 du. 16 /_oût 1971;, portzu"J.t créz..tion et org<.=.­

::-riss. 'cion des centres départet:ent?XiX dl ·:Sd:.lc:::tiDi"l popu1.sira et

s90rtive , articl$ 2 ~~difi6.



c~tte mibsior: cl'S1.irement dé.finie, ::2,1 t du. :::::;:;?8, \.L.'"1.e strt:ctUJ.'e cen-

Pour ce :f~ire trois stru~tures sont cré4es : le conseiL de gestion,

la co~seil d'$~~~tion et 1~ coop$r~tive.

i..t..:.jo'-Cd 1 ~\.2.i, s.pr~z q~'-elqu.es c.n..."lées d r exp:&:.~i::1e:::t.=-.·~ion, le bil.::.n ne

~'l.O-":'G GGt!"01e p~.s tr:':'s posi ti:::' d2.ns l~ :..i...9s!..:.Xe où L. plt:,p;:,rt des

C~2?~ sont to~bGC d~r-s l~ 14th~rgie et l~ c~rginslis~.~ion.

drement des ~oave~ents et ËSGocietions de je~es.

~o~~ent le personnel est r4duit à trois ;~~it4B dont ~~ directe~r,

s'il nl~8t to~t simpleoent r3duit 2~ directe~r (co~e c'ent 13 c~s

à '!'s.~:>::,co'::.l'ld.:;, 8:1 r oût 1985).

- LI insu.:f:':'is2w."1ce voire le manque de :~oyenc logistiq'.:,es : c.l.ssi

bien les moyen~ pédagogiques que les coyenc de d9pl~ceoents ~dé­

c..d~q:.:.;;.tc :..:~ont cr';,lellement défoiJ..t pou:;:, 1::. co',:verture de tout U,:1

dép.:.rten:ent.

- L1z.ttentisOle des cadres du 0.D.3.?S. en 1'2~Bence de 00-

yens de d6p13ceoents, lss ce.d.res dl;, ;:e?C sont réduits à t:..'l8 si-

t'~tion dl~ttentisce par r~pport 2~~ jeLnes ; c'est à dira quI ils

~ttendent q~e les jeunes viennent les tro~ver, slors Q~e l'inver39

ser2.i t Douhei tz.

de 1:; plup:::.rt de,s S.:::;',,:':.:!?:;. : Du point de -";':9 de ~3-u:r cor:ception

co:.:lt:le du c~oix de 1.e~s lie:..a ct 1 icpl'2l..l1.t:: -:ion, 1e$ CD..;::?~~ ~o\.:s don­

nent :.::l2.ti '~re à X'2:i'1.écl-.ir. Houz revisndZ'ons zl.:rl:=::. conception C-L-'l ,99l:.

91~s loin, c~is 2tt2rdons-nous ~'l p~u S~~ le li9~ d'i~pl~~t~tioD.

~e 1.ie1.2. dri~pl~8~tion est une question Zond~~3nt21e. IJ. est c~l­

cd& en Zonctioa de 18 pop'0.1;:,tion visie, d;..~ d-s.gri de concentr2tio~

de 12 P09ul~.tion ci~l.e, de3 ~~bit~deB, de3tend~~cec g6nérÇ.l&c de

l~ popu13tion visée et des objecti~s poursuivis.

C 1 est en pren8nt en compte l'ensemble dG ces p~r~~tTes quele lieu

d'i~plsnt~tion e~t choisi et à partir de ce ~ooent il y a de fortes

ch~ces que les objecti~s puissent être atteintG.
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L98 lieux d ' iGplantetion des C.D.:~.P.8. dOi~~ent l'i~prezGio~ d'avoir

6t6 choisis a~ petit bonheur l~ ch~nce, c'est à dire selon l'esp2ce

dispo~~le o~ selon les estim~tionG deG ~ge~ts de l'~~~ni~Qe et

de l'l'l::bit<::.t. :Ji:lon comment expliquer 1~ liell dlirr;pl.~'7"J.t:,tion d~

D'3~tre part, ~~ plarL de 1.~ conception, l'on ~ penc& que le

gig2.n·:;icos da l' ouv!"2.ge à ll.:.i s::eul. pouve.i t lui don..ner 132,. diusnsion

d6p:?:rte!Ilentale, c'est une erreux :t::.tal.e. ?OUT l'essentiel, le

C.D.~.P.~. n'existe que pour les je~~es d~ lieu d'i8pl~rrtation ; les

;:utres Gant exc1'...'..s du l'ait de 1'1 éloigne:uent : exemples : C:>3P:= de

~~~isqt:e qui ni existe q'-!.e pOUX' les jeœles de 'Z'hio!::J.o, Dioko'.ll, j':9dine

1.;;; G j aunes de î·~érin;::, Tn.i2c.lTl<bne, Gouye Lo'..::ide ignorer"- t même son (

ezistenca à plus ::or±e raison sa L'lission ; le CD~?~~ de :JfJ.c~T-

?12teau n'existe q~e pour les jeunes de la Gueule ~ ,
l,~pee •••

3(1) Les ::oyers des j aunes et de ~a cu~ ture C'. J . C) cette

ctructure d'5d~c~tion B~ort~ve et popul~:ira a po~ ch~mp d t 2ctivit1

10 circonscription UXb2L~G ou rur~le.

LG ~oyer des jG'xnes o~ do la culture q~i occupo le bas de l'éch31.-

~G p~rmi les stTuct~Tes d"ncadra~ant d3 18 jeunGSC$ 2 po·~ ~ssion

~ntre çutres : la ~or8~tion et l'in;'or~~tion des j~ili~es en vue de

p~r±iciger à l'4oergence dr~ge~ts du dévelOPP90e~t ~ptec à relever

les dt:iG de toutes sortee. Il doit 2~soi pre~dre en ch~rge l'or-

gëiJllis~ti.ol1. des loisirs S8.ins 1 dec spor-:';s s·c ~~. vüg:;-.xi.:::;::Lio:'l

de la ccl ture popu.1z;ire.

~e Ioyer des je~~ec et de 1~ culture du rai~ de S~ si~~~tion géo­

Z.!'Ë:p:t.ique devrz:it jouer U-11. rôle d' é'.vant-g~rde d~s 1.' enc.:::dra':1ent dec

jCwLeG j cepe~d&~t ceci reste un pro~et à =é~liser.

~ue di~e de cet enseü ble de structures ?

Ces 8tr~ctures co~~~issent des difficultés d~ 1uit de 12 complexitf

de l'sm~iguité et de la taille dsmesurément gr~~de de leur ~ission

~lune p~Tt, et d'a~tre part de IQ gr:ndeur de leur c~~~p d'2ct~vi­

té qu 1 elles ne parviennent p~s ~ couvrir d~ fait d~ Qenq~e de po­

yens 2<~t.8.nt pour 1el...:r rés.l.:i.sation que laur :fonctionneoent,.
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de

fr~str~ctcres qui flottent sv~ d~ vide CSy à 1~ DZDe il n'ys rien.

Pour notre p::-czot, no~'.s estiuon9 qi..le: les CJ:ï::E',~ dev::.ient constitue::'

l:n ~.:..bouti.seet;len·~ d'un p:r.ocessus d' encl?dre~ent des j e\J...:.""l€:s qd pE'.r-

tant de la b~se c'est à dire dL quqrtier.

Cette dé~~rche sur~it po~ ~vant~ge ~~~eLT de ser~er pl~s ~r3s 2~

j e\.."":';"68, ,<::_'cX ~scoci;. tions de je :;.nes, 2.'-:X :::'5pi1"8 tians e t p:;:,éocc~p~-

tio~s deo ~e~;,.es. Voilà po~q~oi, S~~G re~i0r ni les CD3?~, ~i les

foyers de je'~ec, cec st~~ctures do~t lec liwite~ et 103 ;~i~leS3e~

d0CO~&nt e~ p~rtie des conditions ~istoriq,-:~s d'ic91~nt~~ion, no~c

esti~ons qce 1! 0E1centiel des e2':foTts dec pol.:voirc p'-'.clics et dec

:fo~ces vives d~ P2YS doivent all0r d~,ns le sene de le. ré21i32tion

:i'n ce sens"les pe!1c~ 1Jd8.~,.yi Il consti tu.ent :.me noù.ovelle percpectiv9

et ~e nouvelle option dan~ l'enc~dre~ent des jeunes. Ils consti­

t~ent égele&ent un espoir qu~nt à ~~e s~ine occup~tio~ des jeunes

et 1~ r8slin2tio~ de loisirs s~ins, forü~te~c et éduce.ti~s.

2-1-:- npancu:::.l Nd.?wyi" : une nouvelle struct",lxe '?.u ser,rice

de 191 :je°.,;nssse.

Po~ Tépond~e à 12 nécessité d 1 '2n ençsdreu~~t Tepproch~ et de q~~­

lité da 1:3:. j e'J....'"lesse à l' 0 cbelon le pl.u.o b~s à: ssvoir le qu~rtier,

il icporte de réaliser letlI'.lencur-..l lld:;:J(yi tl •

CIez t t..:..'1. cei'}.t~e de petite diuension, r9 :l.li.s 201 e à 2s.ibles coups

~ina....ciers. Le "?encUJ:l lJd~-;!yi" se situe al? nive;;;;.l du qt.:arti er tel

qt:e dé:::~ini dzns Ill' :'~sqLd.sse du P12D directetL~ ct' urb.:misce 2001 de

:Jdcar Il c'est à dire pour LLTle popuL~tion 6val"<..:~e entr!':! 10 000 et

~?. DOC :l2,bi tant s •

'-./~. ré 3.1isa:tion Décessi terz.

Le Il ?énc:.lJ.:.). Hd2"':JYi Il 00 t 3 urtouu de G t in~ 2.L'..X en1'~.nte en ce cer..::; q;..:' il

perwet d'of~rir à ces derniers, ~~e ~1ternQtive 82ir-e à 1~ r~e.

'~ ef:et cl~st un lieu co~un que de dire qutil Y2 ~e liaison

·~~,;roite entre gestion de l'esp2.ce ot {r:Jstion du te(!1ps ;
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en ce sens ~ue la ge~tion de l'0~9~ce/t90p~ est paer ~~e bonne

p.':'.rt :èonc tian do l' urb.s...-.u.s~tio!'~. G= f c' os t p:::rceçL:.0 l'urb2.J.1.is:.:.-

gestion de l.eur teups libre q-c:.e las jeunes, p-:.:i:"tic::..li::re:..:.ent 1s:::
son

en:!:'an t s se r-etro~ven t d:::.ns 1. :~:::',-,e ;;,"'Ie Ov coroll.s-ire de ::;18:.:x et de

destru.ction •

. G' est ce vide que le "?encuw. Nd;;·.~.'yi Il p::'0tend co::ùbler en o::i'r2,-,"lt

2.~ sn:Csn-;;c des str:.;.ctu.rec de 10isir8 Z:.dz.ptéer; ::~ exigences di..:

E..lOc::ent. =:n ce Genz le "'?enc~ lTd~è·-'yi 1\ to.n.t dê\J:l.s sz. struct-,.:r:::.tion

son fonctionnement q~e son ~inanca~8r.t et sa réalisation se pr4­

sente enr-ptuxe de 18it 3vec les struct~es qci l'ont p~écéd~ s~r

le ter=,s.:in.

r1?e1'lC'-'-P-1 lTdt.i'lyi Il : str,-:çt2t'?tion et :fonction.l1.eoen.t.

L2. st:ruct:..:.r::,~d.on et le :':onctior>..rLerz:.ent dt:. lt penc1..l.O Nd"ô'lHyi Il

doivent ::-épondre à deux ob.1ectL"':e r.E,-je·~-rs : sioplicité et D.d:éqL::~-

tion. Lvee leo besoins et J.z. situation de ~ 1 éCr8[;~te û1ajori tr& de8

Voilà pou.:rq-.:.oi le Clode de stl'i...:ctUJ:'ê'.-::;io:"l et de :~onction...1'1ew.ent c:.:.i-

VE,nt est :ce-cenu :

ni~rlser laD coups.

:il co.~p::'e!1dr:z·. de'.l.Y. C o-J.les : L..ne g::-::-nde s ·".lle de j 9~X et de :;pect2.­

cl~s, ~~e biblimtü~q~e publiq~e ; lliî col1ecti~ de toilette3 0t le

bureéu du ge3',;ionnt.ire.
1

- :.'0..1 pl~~n du :fonctiOl1.:.~eL~ent : le Il ~encu~ l;daHyi Il oS truct'..:re

:.)lac'~e SO"o..lS L-, tutelle du l::.iniGt8re de 1.: .jcu,"1SSG€ et des cport::::

devr.~ bGnl:ricier du so~tien de8 l(inict0rez de 12 c~ture et de 11

éducz:tioD. Ih.tiomüe t2.rJ.t ~u pl~....;. s~.téTiel qu 1 <:'.t.:. pl::.n de 12 dot2.­

tion en personnel. !_ titre d'exenple l~ gestion de l~ bibliotc0-

qt.~e néces!::iter~ ~ ~ge.!lt de L,. c:..~t:.2Xe :':'Orü1.8 à cet e:t:iet s'Pc •••

C'est pourquoi un comit4 de gestion cou~renant entre autres les

représent2nts des a8soci~tions de jeunes devr2 être ~D sur pied

f'.vec 12 participation des repI' ~sentC'.nts des î·î;.,rist~res impliqt:.és.
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IL ~er~it interesc~t d~~ lo~c, cO~9te tenu de l~ citu~tion

oêlt&xielle des js;]","1.&S que le:::; Il:?erlCUl7i lTd2.li.'yi ll trouvent les Doyens

q~ leur p@roettent de ~onctio~ler correctement j~Dq~'à ;2 bG~a~

$~'.: t-:OJ...1îS et d' o'..1vrir ses po:.:'tas 1$ ;:)iCl..S.r1.cc.e et l~s j o'·;.:ts :férl f:s.

C'est là un so~ci de ~e lsicser ~~c~ne ~lacà é~ vide et à 1~ rue.

- Lo:. r1~lisation des "?er.c1-Xl ITd:::.:!yi" q·,~.:::::!.t à ~.11e ee 2eZ'~ de

D.l~"""1.i.i:,;;:,e o:,iginS'.le. Il -; Z". ~:.ne pT",tiq~:.a tr-~s CO!lJ.;.ue de l' 'Z'.(k1il'~i[l"l;r.. ­

tion qd consiste to'...\jo\.U"s d;":] q·...:'il s's.git de constrl'..c"tion, à

leJ.1.cer ;.:!.n appel d' o~:::i.~es ~~:.2X SOCi8';~S de 1::,. pl. 800-.

Ici, 1~ d423Tcbe devr~ être di·~~~re~te.

Il S' 2giTC- de com.9ter Sl'-I' 1·;:. r..loji1i1L.tio~ des r.Jot.::.vet:lents 2·t ",_scoci~­

tions de jeunes pour ::~ol:l'nir 1:-;. J:::~.L: d' oa·.2Vl"e ~ecessê.ire à 12,

r-9é:liss. tion d;.; Il Pe:lcU!::.1 lJd::l",.ryi u. l'o~_'.:' p:.:;:''-.....P~~L=C_S er tL.'"1. pa,,'.. :::9 q....:i 80

-~':.i t en ::"T7.nce, 1 T. l~é31~3 o;;.tion de s n~~en~-'.:.::.:. l-fd2';1:fi 11 dsvr,_ se :.'::..i:'s

so::..tJ la ,..:od,~le des -T.D',P.1I {r:.'r<::..v:.::.:x: d"Jtilit~ :?u:Jliqu-s). C'est donc

dt.:.. q~srtier devra peroett=-e 12. conG·;;:r:.:ction d;.:. t1]?enct.!l:.:! Ud.;;;~"1Yi".

Cette d4w~rche n1est p~s tr~s ~tandue Z.:.: 8tnJg~1 et al1s l~iGoe

Dceptiq~e bien des gsns; ~~iG ~o~c pe~~o~8 q~e C ' 33t r~21i8~ole si

Li. j e:.l.:.î.~SGe eet ~ien zensii)ilisi9 et bie::1 infor~i,e t ci elle est

conv2L1cae qu'elle tr~vaille pOUT con 9=opre co~pte exclusiZ, q~'elle

ni est ni w.2IÙpal.~e, ni eG~ri.gç,dée e-~ ql).e son tZ'3.vail ne ::JeTa p2G

~&c~p~rè à de~ Iins politicie~~es.

L'on ~ co~t~~e de dire q~e l'~t~t ne pe~t p~s to~t ~aire, ce12 est vrai,

l-:Ldnten:?nt il Si agi t d 1 &V:':.ncel~ cl! '-'.I1 c::::'?,n d2.::J.s 1eB mét~odec et les

p.Tocéd$s visant à traduire dsn~ leG T~its cette a~~ir~~tion.

L0 q:.lsstion du j~in:..ncem.ent est S9.ns contente 1 le pro013~e le plus

i~portant dont 19. solt.::.tion co~ditio~e l~, Yi2~ilité d~ projet.

Po:n le 'fin9,ncerJent 1 on 8..i.::=~ reco,,-.=s :E.'.;.Jt deux sou:cces trG.'.di tion­

~elles q~e sont le fin9nce~9~t punlic et le rin~ce~ent privé.

Cette q~estion ne devrait p~B poser bea~coi.~p de pro~l~oe$ en ce ee~s

qu 1 Wl Il Penc"r1 Nd~l,)yiIl ne dess~de 92.S s.e::·-.:.cot:.D de r·.:oyens. Bn reCOT:;­

vrG"lnt à lz. participz-.tioZf- p~_ysiq-..:e dec je<:-'"1.e.s, on yeut réaliDer '_:.?l

"?e:1.c;.:m lJd2.~-lyill, de:.D!: s~lle.::;, \..'1.:" :~~.:'-=e:':.''':' et un collectiI de tDil.êttG~

C"..J..r ~e super:.:'icie de 300 ~. 2vec ci..:.'lq (.5) ra'11ions de ~;'r::llC.J C .:~;' .. ~ ...

( 5.000.000 ~rE ).
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'- Le ~illance~9nt public Droven~nt des ~o~voirs p~blics Ber~

12. SO·.·~ce princips.l& de ::i'.~~"i..caGer-~. 1_ ce ?J:'OpOC, W'le ~~i.~d-9 de 1,,:.

co.::at.is.3ion Gcono;:riq~e et COCi2.1.9 des 1J':..;:;iO::8 :Jn.ies ::,,sv.2le :

Il !),;-c:.1.8 l.ê: pl:.-.ps!'t des 9'::,Y~ 8r:'.. voie de d6vslol:>pe;:.;ent, l~c ;:.dcini~±::'~.­

tiO:"1.8 ( ce!ltr,;:les, régi.ons.l.:':lc 3'; l.oc2.1es ) cOJ.î3ti-c'..:i.ar.:~ 1.~. 8o'..::ce

1& plt.:~ il:::;ort E;.nte de :ti.z:U1.Cû.'::\,9U'Ç de l! ::J.';;.0i 't2-:::ion et dec :?rogr~Jes

ét&.bliD le::: g:-('Q~DeC

,
l"d 01. e et lec çl~sse::;COQ1.exes :;Jo u:..~ a revenu

woy.smnes Il (15)

POUT leu.r pe.rt les r~unicip=:\li t88 q:.ü t:irer..t des ressources cl'.:.. sport,

devront ag,:,lsl:.18nt ~~.. ire '.U1. C:f:::OTt po·..'.:r' p.2.I',ciciper :?IL progrs.c::;iè des

"PencULl Hde-,/yi Il •

- S:.:.r :m ~utre pl~, il. :"z::.::d2'': s! o-dreccer 2.'.:.x sot.:rces de

-":ins-"lceG1€mt pxivé telles q ....-.9 .1' Jl:C~:CO, 11 UlTIr:::-::.' et le l'andD

d ' 4qctpement des H:;:ti.ons Unies. ;:;e ~or::.ds eTee p~x 1~ résolution

;~G6 de lç 21ewe sesGion de l'~s~e~blée g4n~r21e des ITations Unies

2cco~de des dons et p::,êts, en p~~~ic~lier dec prêts sa~s ~térêt

ou à ~sible intérêt et à long terce.

Le ~ê09 on pe~t solliciter les ~idec de ll/.gence de coop6~~tion

ct.::l:t<.:.r'elle et techniq \-'.6 ( j .• ç •C. '!'. ), d'- "':'oudo ci. 1 aide s·t de

coopéxation (' -_.0.) etc; ..•

de 1::: c:;.11a de je ...~ et de spect:::.c19G etc •••

de trouver

de dég2.ger le :?encun Hd:;>.'<;lyi âe 1::_ Ct:.:;1::'g3 ezcl-:J,sive des pouvoir.:;

pc:bli.cs ; (2.ide de S inu....rrl cip8.1i t6:::.: e,': de l' ~ tat) •

::o·.lS cet 5cloaiT2ge un st~tut ~u=,idiq:..,e con~'oroe à cette orientZ-.tion

devr 2. ê t:re 312.0 ortf pour les Il ?en CL:=::; nd~,: ,yi li •

(15) n,,'inz.ncecent de 11 JCt~it[~tior-" et des services col1.ecti:f·E; dE'.US

les p3.ys en voie de dével.oppacent Il i)sp2.T-CeUlSn t des a:7:'::2ir9s 6cono-

~iques et SOCi~1.5C dos N~tions Uniac. - ~re~ York 1968 - P 35
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Se si tuent ~':J.. 02S de l' &c:lel1.a p:::-.:i:d :Les ~er'~-tTec cl' enc;:,è\.r&r.len::; des

j a t.:.ne 8, lee "?encu::.: lTd:;:.:I:;ri Il C or.:'.pl \. t e:7. t :-:.z,rc.:.oni e,,;,ceraen.t 1 ~ PJT::.cide

de 1 ,'Ô. j eu..'1.B~se et des sport.

~ a-?"i.~et, j usq~: 1 à pré s ent, à l' i~ve~~S'~ de l",. 9yrsr:lide :;:; :oiÙ té.il" a 0 __-,

d5 V?, pyr:i-::::ide scol<:.ire, q~i ont tOI;.-;;es da'..::Jr des !'s-pond.':":'lt:::: :::1..: ~::"ve:.~:'

le pl~s ~~s A s~voir le g~~rti3r ou l~ v~ll~ga, celle d~te de 1:.

L\.ljourd' l::.ct or~ peut dire q:.::.! ~l y! :'.:"':'1';;'. q\.C.;Z.tr-e ::>!;:t'.2~t'-W..~eo : le

service r&gion.~l de lz. ja-..:messe s';; deo spo::,ts ( nive:,'...:. ::'&&'i0:12,1),

le :foj1or dec jelUJ.es et de 18

c<J..l ture ( :.". J • C.) ( nive:ô.u 2.rro~diose21e!l:i; et COfilJ:;;lu.....~~té Z'~al€: ), 10

~6nCLl.Ll lJd.:,.uyi ( 2.1..'. nivet"'.n du qu~:rti~:r' ).

Les relz.tions entre leD 8.D.2.:?:::: et les :~oyers des jeUI"_es et de la.

C '..u tu=:-e :::.ve c la l:'>enc l..llr:. Nd;;., ''li doi.ven t &: t.re de.s rel:::. t ions de t 'J.te 1~C:l •

p-:.c être tout Bi:Z!ple~e.J.1.t ~:"Le q-:..".e::::tion t~:00TiqL',e de puxe Logique et

~~.ire c1"oire à l~. solwtiO:l de '~():2B 1$ S p:;:,o~l \""eG; -:.:), contr~.i:-s,

cel::: devr2.i t inciter à tJne T';:::'l.axion ~)TO 2ondepour dég2ger t:.J,."3 pol.i-

tiqce co~~re~te de rfp2rtition dec t~cbe$ et dez missions respectives

de l~ je~~esse et des sports.

Il ~::.c.dr:üt tout Dntreprer;.d:re po·...:..r q'.1e tO-:"-.t.z:s ç.jQ .u.t):':..t*~~.::mï..:.nt

d'2c(;aeil •

.2-1-,5 : Il Penc\.1.8 Hd~T{i" - C--S;n.§:;ê:.liQ,;;,tiou -

Les Il Pencu;::. Hd:-"'lyi 11 sont conçt:..c et :;:d'-".pJ.;és à l' 0s,?2.Ce j)2kt;:r'ois.

m suiv&nt le GC:::'~8:. di.recte~ d' t.'n Il :?encu;:. Hda-.1yi Il ::>O~ la 000 à

1.2. 000 ~-:ç;,bitznts et en 4vi. t;;~nt le c::::Cev::~~clleDen.t entre U'l 1l"?6nc~

Hd::n'Jyi Il et un ~:'. J . C. ot:.. \."èl1 ....-..; l""'I -.... ':;' r~
',J' • ...-' • _ -'.1 .. _ • .i. , on devrait 2:voir d:::.n:: l'eo-

p3.ce Dak,;..ro:is, su.iV81.t les ZOï~e::; d.e concc:<!tr2,tion, pr~c d'une

centi.:ine de structUX'es. Le choiz de leq lieu d' imr,>12.>.:.tBtion devr~it

~2ire l'objet dlét~de$ et de recbe~cl:ec ~9Tieuses.
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touteo les g-.!'Z'r~des "il1es du p::qs 1 not?.l:i.i!;ent les c3.pi t,,:l.e~ =-égion",,­

les dont llexte~sion et le développe~snt à l'i~8ge des ville de

Tè.i ~s, K--s.cl?ck etc ••• dev:c~dt d4bo\.lc!:&r s-;;.r des problèues idel1tiq'-2.es

C' est pourq::...'..oi dores et déjà, il est possi~le de retefl...ir 10 principe

de 1.2, g8n':;r:êl li. 5 '.3.ti on des Pencw::: Hd2."\lyi S'J..T l' 9 tendu.e d'...' ?~,ys.

D~~G cette ?eTspective, il est iuport~~t d'e~vis~ger les mod~lit&s

d 1 :.'d::.pt~.tioD. cl 1 un PenC'..ll,' Hd::,-.!yi .D 0 '..::::- C0?q;....,e vilLsge Ülport?l'lt, ci 1 en

3t~dier les sp6ci~icitéG, lao Dodec de :onctio~~eoent de w~~i~rs

à en ~::.~ire de véri t2.bles str-..:.ct:.:.::;:,es dl icpuJ.sion de le. lê1oi:Jilisatior_

~- - ? ~Uelles solv.ti.onc pOt:..:é' l.es qU2rtiers s~s 3cp2ces

disl)Oniblec

l~ r~~lisation des FencŒ~ Ud~~yi ne devrs~t p~c poser

p-:- ..r l~c cervices de l t urb:?:ni:'Joe.

_.iD le p::'o~l\:.:e est r-.ô..1.tre:::lent plue difi'icil.e s' 2<gicse-nt des C,tu'2.r-

tiers ~Dciens où l'espace libre 11'existe pl~s.

C'est pO'~Quoi no~s estimons q~'il y ~ là un probl~Qe à SU~8onter.

Il S' c:.gi t da s2voir co~ent :(~.ire 90-~--= ir.:.:.pl ?D.ter le Il ?anc;.lQ IT' d2.V7Ji Il

dar~s de tE:ls q:l.z.rtieTB - _:~<.:.t - il louer de8 Qati.Qents ? :C'~,'Jt - il

t &E';:; ~T d·~ racr~eter des ter:t'~.in.s ? ~<.'..ella S solutio:1..

Il est incontesta,ble q'.',s c' set là -:.1...ï.e question qui. der:.k.-...nderz:

~e~~co~~ d'~~~gi~&tio~s. Yo'.~ ~otre p2::,t, coopte ten~ de l'iopoTt2,ce

d:~ "?encL!.U l·fd$.''dyi" ï10US ne pensons P:;;'G qt:t il f:o..:L11e er.. priver

ce::tsins ~~rtieTS dQ D~2r. ~l s'~git de trouVST les mOY9hs de O~
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- Conclusion -

C'est w.n lieu coaal.!!l dl :::.::'.r·irc..:er q·..::.e 1:. je;.:naese concti tue 1.' z;.v~miT

de 18 ~~tion, p~r con$éq~e~t ~illê co~c~e coci~l.e à encadrer, à pro­

téger e;:} vue de 1.00. prép2re:-- <::\oT2.le::1ent et Dê.tériell.el:..1ent à 8.ssU41er

lac c::"::::rges de diree:tion et de t:lo'~eL:iX da 1::, l:J.tte pour le d0"leloppe­

mSI!t. 1<::-li s ::racannaitr e 1 e c~,::';. c t ::':..~e prir.c ipiel de c -a -: te :;,:f-:'ir::-.1Z. tio:1.

ne doit p;.ô.,s cO::lsister :''-!l.iqc.eoent en :..LTl8 q<..:estion tl-Aoriq;.1€l de ?\.U's­

t~oriq~e D~jette à tous les dévelo9pa~ects extraV2.g8nts ; plutôt

::;el~·~ dev~:'ô'.it cond:..:ire à ''':''J.e ceTie de ues.:res pré~tiq:.:es qui Be

t::>;.d:.ri~ent concr:·te081'1t Dl:r 1e taT::,s.in p2.r l·.~< ré2,lis!:.tion des co.r!.-

ditio~s o0jectives et subje~tives aptes à ge::':~ettre à l~ jg~~e~~e

de jocer son rôle.

p~r~~ ces ~es~'~s, celles Te12tivec à 11~b~nisatio~ doiveût tenir

u,,'ï rôle :?ond2(o.ent:.'l1. ~l.lec cont ici ;.'_ ce~t::re de notre prtocc'L:.D ::tion.

~;onde, l~ ja~~esse conGtit~e l'~cT~G~~te u~joTité de la P09ul~tion.

~~ G6nsg~l, ~eo 9tetistiq~es, ~2lgT6 la~ C2r~ctGre ~o~ire donnent

dec indicatio~D interess~~tes SUT l'i~90rt~~ce n'~4riq~e grandicc~~te

des ,je~ec. I~insi our une popul.ation Bv::..1.UGe à six mllion d'I;~.é.::JitSî.ts,

~es je~~es repr&sentent plus de la coiti4, précis$ment cinqusote

t~Oi8 pOl~ cent ( 53 % ).
L~s je~nes ~gGS de lS & ~l ~~~s dowinent d~~~s ce lot.

e r eot là un :,to~t de taille qu' il :f?,;;.dr2 préserver :fermement d"3l:lEJ

L: pe!'specti-ve des enjeux ~cltipleG 2ctuel.s et fut-:..:rs.

Les estiD~tions wontrent qul~u ta~ de croiss~ce d&mogr~p~ique

~ctuel estimé entre ~,8 et ;19 ~, le 3énég&1 conptera en l'3n

; oeo, c'est à dire d~s moins de qcin2e ~~~ées, dix million

dI22~it~~ts ( 10.000.000 ~ts ) e~ en 1 1 2u ZO~5, il y aur~ environ

vingt ~illion de persor~es ( 20.000.000 ~to ).

Ce ser3 ~~e population co~poa4e po~r lreSDe~tiel de je~m$~ qui. si

~eS tendances autuel.les se 80.intie:~ant viend~~ grossir l'~ggLo~6-
,-

:;:,z.tion :Jak<::.roise et e.ccroi tre, senci::>ls;;J.ent, si. l'on y l)rend g~-:rde,

1~ i~enses prob18ae~ que rencontTe cette cit&.
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/.u~o'...:.!'d 1 nui, L::. C2.pi t::~le d~ ::;~nGg..:..l C!ci couvre 5.52 ~, so:- t

0,28 1 dl.: territo:tre nZ\~ion~~ con-::entre enviDon 1.500.COO :",::~i·::.,~:,:t8

soi t plu::: de .?O j~ de 1;:, PO)\J..l:"tion tot·,'.le d''': PS'.Y8.,
D2.k<:'.:"'" qd c:ow-pte environ L:....'"l Di~cle d' ,):7...:i.::::;tencs ~. CO::'-":'lC. '-1.:."1.6' t..~~02..:.-u.-

~~tion probl~matique l tout point de vue. Son d~velop~ecent 2 ~.~~

:::"'clg'..lTant.

Cette u.;:"!;)2.n.isc~ti.on "Si ét4 ici tiGS p2.r l.e.s coloniE::;::ts'.1I';) qct d.::.n::; ce

dOG~ine (;o~e d~·.ns bien d 1 =~u.trec, ont e:1 des p:6éo~c':.D2.tionc q;,;:i

nl~t~ient p~s forc~œent ce1135 des ~~tochtones.

Eoilà pourquoi Ge'~ le Pl$te2L ~ pû réelleueut b~nélicier de cotte

l~banis~tion. Le ~l~te~u 4t~it conçu co~9 ~e 2o~e réci.den~iel1e,

.:'O:ldi:::- \~~2,q:1e jot.:..:' dâv~.nt$ge et q'..;.i tz-ouvent le~r ::·ondeu.:;,ent d8...."'ls

11 i:-..6g.:üe r4p:.rti tion des oq'.:.ipecentc col1ecti::'s et le type dl bs:';)i-

t~tions q~e l'on trouve dans les zones ~espec~ives.

Le pl~te2~ et p~~ Gxtension l~~ l 9re C.J co~centTe l'essan~iel do~

iL:J,.'<;,S t:ri.:.ct;,,:,'.Tes 5$.:li t;;lires ( b.ppi -::o.::..x ), t.:J."1.iversit~iTes et dl e:::,;ei­

~e~ent st~èrie~, ro~ti~res, ~oteli~z-ec, 168 Ge~t cent=es c~lt~~$lG

::le 12. rsgion, leD Gc!,,'llpec.:.ents spo:.-ti::s et de loisirs.

Let') typas d 11-:2.bi ta·ti.ons q;;,::.e l'on trouve ~:.:. p12.te.;.<.l ( Ü.ll.'.:.El:.l:ü-es,

Q~bit~t pl~nilié, vil1~ ), diiférent de cell.es q~e Ito~ trouve

dE21S 12 9{rip:C~érie" ( bs.ticer..ts S0wr-1Z".i1'0S, barE.q~es etc... ). De

~ê~e il Y a ~~"1.e nette di~ZéTence e~tre léS nive8~~ de confort : S!.lovs

q~e dan,:: les 2 erc.:e et 3erJ.e ~.U 18. gr3.nde lU2.j OTi té des t:2';uf.gé s

::l:::te2.~. LI esp3.ce D.sk:lXOio porte ége.le!:1ent ls 82..Tq'.J.e de 1 r exode

!~~sGi~ de 90pul~tions ven~es stinst~ller e~ q~8~e d'une vie meille~e,

dl l'n et',p::'oi plc.s TérlllL."1.érateur ou tout si[jplet::en t in:flt.:.encée3 p2.r

lez Il :.:dTc.cles de lE, ville 11
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Cet exode outye le ::~i t q:.: 1 il ::) consids:l'hblei::;snt s\:gnent"; la

popul.s.tion. de ~è. r~gi.on, 2: ~.gg:r-::.vé le à.hrelo~)::>",uent de b<::.r .:;n.el;.Jents

et de ~i.donvillec et.:. sei:l de l' e59~.(;e .='<:Jc,rois.

Enfin, l'espace Dsk~~ois porte l~. ~~~q~e des dâguerpi8se~e4t8 de

POp·.:.1.::.. t.iO:l3. LeD d~'e..lex·pi:Jcsc::a.'1.t.s cOBeti t'-1.en"'.:: .1' ;:,.v:.:..ncse de l' :;;.Tc.:.-

ni::;;;,tion S'-.::T les bidonvilles qLe Ir Oi'1 :re~ ette à l' ~r:ti.2re de, centre

~b;:.i~J. oÙ ils ::oro&u t ce q".l'on sppellG i,.:""1. esp:-,ce pJri-·':.:G"o2,in o~

p:fri-\.::i.'bé:.in dég-r3.d~ d~...: Z2'.i t de L:. i?:i:';~c:.ri·ts ùes (;ondi tien.::; davis,

e .J."..." ......- ....
~ p.l::.:; l'espsce :)cl:::.:=-oic d::.:l,s sa gE;,:;~cion co:..lt.::.e d8.11S son. ;;::u~il~ge!..:e=-l.·ë

:i.'ec~le des :f:::io1es.s38 notoiras co",-:,,::,'ces de pl:.:.siei..:Ts .:.J.2.'.2..X. ?:?rci ce::;

~~i~lesses, on peut citer entre ~~~rec l'~t~oite8se deE L!~iDOnC

Lll:'lut jusqu.' à le.. supres.sion p",-1'Vet sJ..C1ple de l.~, COt:T ; le no::.:b:"~3

t.:;:àc :réod-.;i"t; der; -'cerr:Ô.ins et e:::p::.ces de jeu.x de0ti..i.'1~C ~"l1X jei..:...."1€lG.

te:C:i:'2.ins de footb:;;:ll O~. de bz.s1r.et - 0:.11 se cOEl:pte de osc::oi.:"€E. Cet-:::e

question est eacora pl;,].S). pTS,OCc--=.pr:c:.::.te dsr.L~ deo zones co~e les ?:Ô.r­

celles .'.$oainies, Gu&di"'.lsye 1 B?Tg:-~y ; l' ~bsence q\..è2si tot'3;le dl in:.trs.z-

il Y 2 les développements ?~608c~pants q~e p~end la tendance à l~

r6cup~r~tiol~des :ins.d'~~~it~~ion:J o~ de cervice, des terrai~s et

esp2ces de jeux occ~pés p~r 1&~ jeL~e8. Les execples :~ont l~gion :

terr~in de l'4cole l~di~ye :!LL, terrein de l'~cole Scieuti~iqae à

::-.u:O'isqt.:e, le deuxiér:'6 terTei:: de 7:lc.sket-br'.ll de tou.te lz. CO;rE~Lme de

Ru:ti8que, q'~" on ê, dl.ftri.1i t Dour construire en cent:=-e de r.:l.?reyage

de~-'ciné aux pêc~euxs etc •.• Cette tefid?nce dont les causes ::;ont

dive::-ses, :.f'ondées ou non, co~sti"tt:e :..m p~o~là:.:le qt!. 1 il. ~'t.1.:"t ~ol.ution-

et à l' ~msn2gement de l'e9p:2.Ce :')::-l:c::r'ois

D~tiq~e de l.l"~bsnisation de ~?k~~.

~~s lors, on co~prend 8ie~~ lez i~e~se8 di~Iic·~t0C ~'~ q~e11a~ 1~.

. r: .,) ~"C~ .. '::"'~T~"'"
~~ ....... .:.... ,_, _v-~ 1.!17~~"

les pouvoirs ~ub1ics se doivent de ~ien cerner en vae d'y 2pporter

les sol~tionG ~déq~~tos.
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Parmi ces i8plications $oci~les, notonc : Les probl~wss d'by­

gi0ne, de sçnté et de sZ'.lu'Jri té, les problàr:.'..~s de L:, cTiGe du

loge:::.ent aggr=.-.v~e p2.r' 1::. T~ret4 de l' esp-=:.cB, lec s:;)5.ct::.lations SLJ.r la!::

loyers et les déguerpiss&cents, les p~o~1~llle3 de tXênsports rendus

cruel~ p~r Itét~t de délabre~ent des ~outes (Toete de Grsnd-D~sr,

Toute de Gr~d-~oif, Toute de 30~les des Douanes, route de Usine

Ben ?ally, Toutes secondaires l ~l!~i~que, ?~lI7 Sou :ess, Tally

Icot~~, T~lly ~i~llo Pithie et Thi2roye etc ... ), ce q~ expliqŒB

q'..:€l d~$ :tois 1::::, 130trac dont les services :30nt d,§jà l::'.rger.1.ent insu:;:ti-

à csLse de It~t~t dec To~tes, les probl~we~ de l'euploi r~~~ér~te~r

l'ord~e, dec cO~'ds~âri~tJ de police, 1& dGveloppe~0n·~ à ~~e 6~~elle

~lev{e de com?ortem~nts davi~ntG 0t osrgin~~~ en oilie~ de Ilerr2ênce

d'où lBS proportions q~e prend l~ crise dec v2~leurc o~ cri8e Qo~ala

:;.u .'Jain de notre jet:...'1.esse, les di:f::'icL::.lt.s!J à l'exercice de toute

àntorit4 oor~le ou ~~tTe, sans co~pter lec pTobld~es pr~occupsnts

des en.:rants de 12. rue s.insi que le probl,srJ::e dt:'. loisir s8.in.

Certes, cert::.:ins de cer.: maux ne cont p~',G 3pécifiques à 1.2 jel.1-

nasse urb.:c:ine de 02kar. Ils :;"rappent égaleG1ent 193 2.dul tes, ~J.o:nmes

et fa~es ; mais le~ ~apleur ~ur lez je~~es, 12 j3Q~aSSS scolcire,
tr :-:.v::ilL.JI.::;..;

COr.:;:j.e celle, 1.ô j eL:-TJ.esse mascul.i:.:.:.:.. COOda celle l'~mni!le, Q;;,.is,

eneore pê,rt i C' uli 3r ament les en:i:-::::,n t s de b 2.8 zIgs S 2,ns a:.1C une protec­

tion, est to~t si~ple~ent s~ns coooune ~es~e ~vec ce que conneit

n'i~porte q~elle ~~tre couche de la soci{t~.

C' est ca qui explique 1. r e,ccent p8:rticcli9r mis Gt:T lE'. jelUleSSe.

Ces problèmes ci co~ple~es et si pr2occ~J~~-cs o~t ~tteilltB une

awpl~~ qu'ils pourraient se~bler irrslié~~bl~~. POCT ~otTe p~rt

11.0US estimons q~ 1 ils ne sont ps.::7 iTT,ive:'Giblec. Ces di.l':;:~icu.ltGS

:?-:;-:.T,,&~t êt:re v.:.inc~lGc df..nS la c,:;dTe ct 'Li.:"1. p;"ojet co::':,i:::.~er;.t de IGtte

T0colue en vus d~ leur ir3dition.
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C'est sous cet é-llgle que [;lettant en aVE;nt ~' nctio;l des po::.voirs

p;J.blics, cr~ cart:tin norlbre limi té de propo~itions ont stG :f<:~ites

c.IL~nt d:ô:ns le sens d' une plus grz.nde 9.ssociŒ:-:ion du l.ïnistère de

à L:. :.; ise en oeuvre d' ne poli tique co~:.~rent0 d' <.'.i':1Sn2ge89!1t, de

conzerv2.t.ion et cl 1 en'cretien d' esp2.Cl?;S de ~e·.xz. dGstinss 2.::.lX j ê1..mec.

seront comp14t0es p~~ d'~~tres qui dem~dent ur~e itude plus pOUSG&9.

Psrlci. cella là, les "Pencurn Hda·uyi " .

L'expression "?encwu l1dailyi" est un terCle -To lo:f. Il cigni:fie l' ~Gsem­

b1ée des je~ïes. ~l est, à lui seul, sym9tôn~tique da décir de

rZG":liT deux r§'::';~rencen : l' ô.rbre à pz,1:-.b1"e tr~·.di tionnel (~e ?enc )

~i$ égE..1ement l~s exigences modernes qe.' exigent 12. ZorJ::l?'tion et

l' enc~dTeme:l.t des jeunes liées à l'évolution du L~onde s'l:; aux ~esoins

des jeunes.

En ce sens le Ir?encl-'.l!t Nd~;'lyi" est une strL;,c;ture de lJrogr~:s. Il est

tr~s si~9le, est ~2cile à réa1iseT : WLe s21le de jeux et de spec­

t~cles pO~T ~2~21iser le~ enf~nts et les pTGS9TVeT de ls rue ; '~e

bib1iot!.:l2Que ~u0.1iqv..e r "Wle universi té d'...:. pe·<J.ple II selon 11 expression

de Eade.me j~:'.1.ry "; L'. SIC des E;tats Unies d r /.2ériqiJ.e d~ Hord .et une

~dministr~tion 1~g0re tendant plus vers 1 ' 2utog&stion.

30n co,l-1; :l'est :92.8 tr~s §levs et il dev~~o. se ~··::.iZ'e gr~ce sGrtou t à

1'interventio~ dyn2mique de 12. jeunesse.

Le je;,m9s::;e .)€:~t .l'IL.liser lé1s Penc'.l'·lJd~-.':_JYi, si elle est bien in:ioT­

~iet wobiliGé~ et d4cidée t car elle brille de C~92cit~B et de oens

èL sS.c:r'i:tice.

De cette or~1"2tion n~itro~tt toute une philosophie et toute une

doctrine ~o~vellG de l'engagement rgel de la je~~eDse d~s 10 proces8uo

de dsveloppe~e~t zcono8ique et soc1a1.

C' f-':st là ége-.lo2ent une d30g:rcue p~dagogic!'L~e di.~na. cl 'l·l'\.·t.e.;,.~êt •

Le::; ":7enctili, lTda':lyi" cO!1l.!,Jlbtent ce que l' on potu'r~it désol'wz..iG appel.er

1-:. ?yr:ô;,t:."1i.c\o d.e 1<::.. jeu.1.esse et des sports.

Ils vont S9 Gituek ~~ b~s de l'échelle, ~u nivef.u du q~artier,

cOE::1::)lant ",in.si un vide d8J1.9 l' encadret:ent de .1.:;. jeunesse ~
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Il oS 1 2.gi t donc, S2.:i1.n nul do'-'.t~, d' L'.ne ·~.Jnd~'.ncc :1o;'.Iv011G qct

D3f: loroS: lE, gestion des "Pencum Nd~·,~Jyi" devr2. Si ?.ppuyer

l':;,Tgel:1ent IJ'..<.T lz. souplesse et l' exploi tstion intelligente des poc8i­

bilités. i::lS1enses qu'o:.:"':Z're li? oit';;.2.tior.. del~, jeunecs.s.

Lut:ceinent dit 1z:. gestion des t1Penc~1 1'Jd:O:ë!yi 11 devr:;, De dips.rtir de 1:­

gestion cl~ssique de II~d!ni~istTËtion pO~T s'eng2ger dans 1~ rec~ercha

de voies origin~les, légslec, 8uceptiblea de rendre op2~stionne11es

et ?ro~ita01es ~ux je~es ces ètr~ct~res qQi 1e~r ~ont destinées.

Pour cel~, 12 guestion des ~e~res d'o~v~rtu~e et de :ermeture, les

neceS saires aoén.f'.ge:!lents qt:.' i.l :~-"!udr:::. =é2.1iss!' 9u.r lef{' modcli tés de

la coeG~tion do 803 structuroC entre mouve~cnts çt ~9coci~tions

loc~ux d$ jBunes et les 2gents désignt~ par IGe pouvo~rs pub~icQ

devront Z~i~e l'oojet de textes explicitec, so~ples et non bermétiqueG.

IWi ter dl enl'ermer leI) Il PeneurJ Nd8../yi 11 d::nc un 8dtrin:i. 9 tr<:: ti smG ou

étatisee re~utant po~ les jew~es, e'est &viter de :~~ire connnit~e

à ceS stTuct~res 12 sclirose at les di~f~cult~~ de clivera ordres

Qu.e renco.ntrent les C .D.:'~. '?::. et les "07GTS de JeWleS et de 1::.

C~lt~e q~i devront voir leur ~sgion rec?ective r0v~e et prscis~e

po~ un :onctioï~~e~9nt ~aroocieux et ;~~icient des ctTcct~rec de

1:::: pyra-ude de 1z.. je......"1esse et des sporte.

Voilà pourql',oi, coo.pt€J tenu de leU1" !..:Jportc.nce et des pers!;)(3ctivsG

qu'ils offrent pour l'eneadre~ent et 1IJp~illonissen€tnt dec jeune8,

les ":?encUCl Hd8~!yil1 devr3.ient b&na:ficier pour 1e<;.r r0alis~tion cot:r:1€t

po~ le~r Ionctionnement de souti.ens r~.t~rielD et fLn~ncier3 dac

po~voirs publics ( état, mais ~ussi et surtout les trois co~unes

de 12 région, 12 communeuté urbaine et le con~eil r~gion21).

Le "Pencum Nd9.·!,/yi Il est certes :.me ex?~rience L)rO:;;>Te à l' espé.ce

D~k:::.rois. Il nI 2. p3S pot:.r vOC:2ltion de rSsoL<.dre tocs les problàmes

que rencontre ln jecrlesse ur~ê,i!le da r:.dc::.r. ço~ent pouv~it-il er:.

ê t:;:,e ~utr ealen t 2.U regard de l' i~ensi t 9 ~ t de la ouIti t'-lde des di~::i­

ccl t~s que re.:lcontre cette jeunesEle ? Cee di:["_:icü.l.. tés ~.ppellent pour

leur solutio~ des actions coordonn~es, pro~ondes et multiples des

pouvoirs 9cb1ics.
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L~ rée.lisetion des "?encum. Hds.uyi" p'?rti.ci~e do cette diversi"t3

d 1 8ction à en~rep~endre. En ce sene il~ constituent une contribution.

Cette exp6rience pe~t être génGr~li~8e d8~C 19z ~~~~es centres UT~~i~~

ds lrint~rie~ d~ p~ys qui. conn2is3e~t dsjà à des degrès ~oLldres

lec pro~l~~es que l'on r0nco~tre d~n~ l'ecp(,ce 1 te8pZ D~aroia.

Caz probl,:"C',es iront en s' ;,;,.mpli:.:"'i~·.r..t :.t:. :f2::r. et à c.0c ....~... e dt.: diveloy ­

pe~ent de ces ce~trec acb~inc ; d'où lz~ neces~ité de gé~~r2~iGe~

d~c à ::>riEle':lt leo ":?enct=.L:1 N"d2.'uyi" Br.. ten'?,.nt cO.:1pte des opéci1ic:i-

tAù de c~zque zone.

D2.nS ·~Vla int'arvie,,] publi.G p".;.r ll:ëlebdo::::z.d2.i ra "J.eune L:(l~iq<..:e Il ,

Monoieur Srnest N'Kouoo Mobio t M2ire d'Loidj~n dicl~reit entre:

c.utre~ : "il nOU:3 1'$..L't évite:: de voir, un jour, d.4i.lo1ir de~ maisons

ou même des q~artier9 pour reconstituer des es~~ces verts qui

eXicte.ient 2.uparavé>.Il"Î;. JS>ri ter que ,X::.üte d'assez de terrains de

sports, nos en:::~.:ult!> ne tro;'Nent re.::lge q.ue d~G L~, 'Z':..;.e ll -( 16) .

Cet te décl0.r2. tion est Gj'1:lpoornz..tique de ln similitude de9 po<.:>H::C1es

que r8p'~:ld l'uro2.nis&'.tion illl pet.;: partot.:t d2~'1.S le tiers -Londe.

Il est ~~ ~~it accepté en théorie nais q~e les pr~tiques sur le

terrz..Ln contre dinent souvent : l' c:!'b2.~1isz.tion ce n'est pt.s le

logemen t oS ed ; 1 e 1oge::uen t ne su:fii t 92 G C ~r s 1 il n' est pZ:9 cons­

truit d~s un esp~ce vivi:~i~t co~posé d'~G9~ceS verts et de VOi8S

et ~seat:..X dive~.s, il ?e~t donner des r·4~:.11.··;2:t.s d{c;ô,.::;t'reux.

Le cc.dre de vie doit compo:::-ter ur.. : ence~2bll'< dl Î!'l.:f'1'2.stru.ct<..::xe8

dont les ·~err';.ins de jeux, de sports) les ::;t::,<.:cto:ec de loicir.s

etc ••. , dl où 1 1 iG.iport2.nce de 1-:.. r6-~]1i.s-:; tion de 9L::.t~c di:cectet..::.rs

d'~jê~1GCe, de pl~~G de dét~i1G et de ~oti3seménts.

1,' DEk2.r, 16'0 eni'2Ilts sont déjà è...:ms 1.'-' Tl~e :f:3.ute d'~'.csez de terr2.:in

de cportc dt de centres de loici~s. Le 9rob10~e dec q~~rtieTc CdaD

eC9~ces diGpo~bles se pose avec inaist~4ce. ~ue isire ? D$oolir

des maiso~s ou dec quartiers, racbeter des c2Tr88 ?

Il f~ut se pl~cer r4oo1Uù1ent dnnc ~e peT3pective p~oppective et

Une pl.ue e:ttencire que les é~9ne~entD nous tom-bimt .sur lô. tête

col:l!l2e des tuile3 c$.szBes".
Ddcar l'lai i~86

(16) - :8rnest N'ZO UOO Lobio - LaiTe d'f-;)idj:::,n in, uJeune ..(:;."riqt.~e"

N° 131.9 Mars 1986
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I Ouvr2ges

Daksr - conseil 8conomique et social - 1966.

') ,.. ~u"Y::~iW (::7;) - llLas :;.~~gles de 1.:. ~':;·!:;:.:ode ::o~iologiq~e Il ?U."' ­

li~raire philosophie ~ontompor~ine.

:) - G:::rGI...rorr.~ (~odolpb.e) vs,tiior: (3en,;?,mirL) - ilLéS enquêtes socio­

logique3 : t~1.~ orié a t pr::'. ti.qt:e Il f.rCland Colin -

~ollection U - ?~ris 1932

:.C, ,- :~: l r:: C,':r::-.=lC i s ) "?l ~.n d 1 ur" progr2.~.:.:.e en i" 2.V6t::.J:' de liéd~c 2. ti on

extrsscol?ire des .je:;r1.~B dt.: ~én.3gl:;1 ":?3.ric ­

Unes;::o - 19,/8

f:B' ).\; ouo:::,cz,r "Je1..L"1.esse : trsdi 'i:; ion , codernit$, perop.ad:ives

édi.:C9.tion .at aociét6 N° l - :C,,:.k:-:.r ~ 19\::;:

,~ .~ i'L::i.'X (:~Z'l) uldéologie .(lleo:oillde Il iSditions nocic.les

'1 '" 1 :ercier (p) in 11 C&2:liel"s dl étudec -:.:.:'!'ic~ines" 1.97~

~ - 0].00 (DicId ilL 1 u.rb~ni.sation, ses prob1àmes sociaux et ses

conséquen.cee : les e~Xets de l'llrbacis2.tion ll 19 rjl

2~nts et ?evuee.

nLiv::;:,e ::ol:;,nc nUS' l ' étude du pl o:"~t di.J~ecteu:!' d' <.:.rbanise.tion

dû 02l:::,r Il ~mr~:) .. Hini s t 3:re de l' Ux lnx't.i Sille du Sénég?l 1902

"': •." \r 2tr9.tégie uTb::d.ne en .'- :f1:iqce Hoi.re : que~ s..ver..ir pour DE",k-:.r"

:?ecI)eZ'c..:-~9 pll.l1:'i.discipl.inaire - D",.k:::r 1_oût - Juin 1975
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Centre Labret

3 - 1I~T'in~~nce.t!.'Emt de 11 r.2.bi t~,tion et des cervicGs collecti:fs d~~

lec p~'lys en voie de développe~er~t11. lhtions U;.--Jiec - D0.?s.r­

tsment des aff~ireD ~cono~iqueo et soci~les - Ne~! - York 1968

~( - tl~3.pport st:œ l~ sit:.lation soci:::.LË) d::;.,::c le l,Sonde" H2.tions Uniec.

!)pt des z::P:::'~ire.s $conomiques et coci>:~les - He,! York 1963.

a - nCo11oque sur IG' pl""'...."'lific.:.tion et le dtSveloppemer..t des villes

no~velleGIl - '.'.os~ou - Se?teabre 190:· - centre de l' t.~l:>its-,tion 1

de 1:: constrL:ction st cle L:. p1::ni:~iczd:ion - Ik.tiOTt~ Unies. ...

6 l1:9.evue Dj :;;.IUTê." (12. :?ie:."Te) N°l et ::: D2.k~:r 1903 - 19ü1:.

7 - Ns..tionc Unies - !)pt des ",.:::~:fc.i=es écoll.o~ù.q~eo et soci:<les :

Upoli tiqu.e et progr2.rJtl]eS à ~ong teT~e en :7'z.vet:r de lz. j eu..."1esc e

d~ns le cs:.d:i.~e du déve1oppeoent nz.tion::.1 11 BaH 'l'ork 19~40

i
/

"u -

Itcr~':;'::i011 et T$n_:orC$:n€ln:t dao insti tu.·;1ono e.1;. rlicpoci. ti:fc

in.s·~itutionnelc pour le d.èv&J.op~)e>.:1er~t dl),s t:r:"-'1.sportc Q"-",,,,;

des sciences sociales - ?~ris 1972

10 - tlDak::..r : eequisse dl: pl.?i:l. directeux è. 1 L".r~0.11.i02. tion 2001 ?,

note explicstive Il Linist8Te v::c:>8.nisce et ~:~:::..bi t3.t du Stn3€2.1

]I;J[I- JOIT?:NlUZ -

1 - Soleil N° 47J? du 13 ?4vrier 1936

2 - Soleil N° L.?: 0 du G Lai 198[:·
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J - Sol.ei1 HO U~1 Î dù 9 Led 192L;-

.5 - 111;;-, voix de" 11 ,-3 duc 2. tio:l" Huo&I'o ::péci:ô,1 ":' ~té.tc géIlér~ulX

Dak~T - Y0vrier - 19D~ -

- ;)ecret HO 7~' - 856 du 16 Loilt 197L;. pO:l't~"'lt cré~ti.on et

o=genis2.tion des centres dép~~tewent~:ux d~éduc~tion popul~i~e

et sporti.ve ( C '" '" ':l" )• .LI'. ',.:.. ... .J.

- Proposition de decret port6.nt ;:.ttri~atio:l et :ronctionne::nent

d 'l...ül ~foye:r' de jeunes.


